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SAINT-JEAN, JEUDI, LE 11 MARS 1954 Cinq sous le numéro
 

Plus de 30 pâlerins déjà inscrits
Ils représenteront le diocèse de St-Jean à Lourdes

Il y a déjà une trentaine de nomsinscrits pourle pèlerinage
à Lourdes du diocèse de St-Jean. On sait que ce pèlerinage dont
l'organisation a été confiée aux Ligues du Sacré-Coeur de no-
tre diocèse est sous le haut patronage de S. FE. Mgr G.-M. Co-
derre, évêque Coadjuteur à St-Jean. La direction spirituelle a

été confiée à Mgr R, Boulé, P.A., V.G., curé de St-Antoine de
Longueuil et M. le Chan. L. Brault, directeur diocésain de

Une mère sauve ses six

enfants d’un incendie à
Ville Jacques-Cartier

l'Action Catholique.

Un voyage de cette envergure ne
se prépare pas du jour au lendemain,
aussi les personnes qui seraient in-)
téressées à entreprendre ce péleri-
nage feraient bien de s'inscrire le
plus tôt possible. Pour renseigne-
ments, on s'adresse À: Pèlerinage à
Lourdes, Maison des Oeuvres, 22
ouest St-Charles, Longueuil, Qué.
On nous a communiqué la liste

des personnes déjà inscrites qui fe-
ront le pèlerinage. Outre Mgr Bou-
lé et M. le chanoine Brault, pren-
dront part au pèlerinage, de Lon-
gueuil: M. Edouard Ste-Marie, M. et
Mme Jos. Labonté, Mme Damase Ca-
ron, Mme F. St-Germain, Mlle Fran-
çoise Marchand, Mlle Aimée Hur-

teau, Mlle Gisèle Beauséjour, Mme
J. Champagne et M. Georges Ste-
Marie; de Saint-Jean: M. et Mme
Wilfrid Paradis et M. et Mme Mau-
rice LeSieur; de St-Constant: Milles
Cécile et Jeannine Boulé; de Cham-
biy: le notaire et Mme Léo Lareau:;
de Boucherville: Mme J.-B. Thi-
bault; de St-Lambert: Mlle Simone
Gignac; de Napierville: Mlle Orpha
Caron; de Montréal: Mlle Lucienne

 

 

Proulx, Mlle Thérése Malo, Mme O.

Dextraze. Mlle M.-A. Bouchard.
Mme Dora Bindley, M. et Mme
Raoul Malboeuf et leur fils Jacques
ainsi que M. et Mme A. Corneille
(Verdun).
Le départ des pèlerins aura lieu

le 16 juillet. Ils pourront se rendre
directement au quai de l“‘Atlantic”,
à Québec même. par les Autobus
Boulais qui partiront de Saint-Jean
vers 3 hres de l'après-midi.
A 4h. p.m. il y aura grand rallie-

ment de tous les pèlerins, de leurs
parents et amis à l'église St-Antoi-
ne de Longueuil. Une cérémonie re-
ligieuse s’y déroulera et on récite-
ra les prières des pèlerins. S. E.
Mgr Cuderre présidera et fera ses

recommandations aux délégués de

Une mère. aidée de voisins, réns-

si à sauver des flammes ses six jeu-

nes enfants, lund) matin. à ville

Jacques-Cartier.

Mme Marcel Boivin, 262. rue Des-

marchais, Vaquail aux soins du mé-

nage. quand elle apercut de la fu-

mée venant du logement voisin. oc-

cupé par sa propriétaire, Mme Y.

Beauregard. Cette dernière et sa fil-
le venaient à peine de partir pour

se rendre à leur travail

Mme Boivin a sorti en hâte cha-

cun de ses enfants, emmitouflés dans

des couvertures. Etunt donné que

l'incendie s'est déclaré vers T h. le

matin, presque tous étaient encore

plongés dans le sommeil. Mme Boi-
vin elle-même n'eut que le temps

de passer un manteau sur sa robr
de nuit. Son mari était parti à
l'ouvrage.
Mme Boivin a sauvé d'abord son

bébé de quinze jours. Une jeune fil-
le de 20 ans, Mlle Marie Desmar-
chais, fille d'un échevin de Ville
Jacques-Cartier, s'est portée à l'ai-
de de Mme Boivin, avec des em-
ployés municipaux qui travaillaient

non loin de là.
Le logement de Mme Beauregard

a été complètement ravagé par les

flammes. Celui de Mme Boivin a son diocèse auprès de Notre-Dame de
Lourdes.

“ Ceux qui voudront reconduire les
pèlerins à Québec pourront le faire.
Chemin faisant il y ‘aura un court
arrêt à Notre-Dame du Cap.

L'‘‘Atlantic’” partira à minuit et
une minute le 17 au matin.
 

LES VOCATIONS
Les décisions gardées dans le plus grand des secrets ne

peuvent, semble-t-il, que réserver les plus belles surprises. Ces

deux derniers caractères, les décisions des finissants les ont

fortement affirmés. Jamais peut-être “l'étudiant moyen”. pas-

sionnément intrigué par le choix de ses aînés, n'a cu autant de

rectifications à apporter à la liste de ses conjectures. Et rare-

ment aussi a-t-on vu pareille variété aussi bien dans les ‘choix’
ecclésiastiques que dans les carrières laïques. |

Au dévoilement des vocations, di-
manche, le 7 mars, M. le Directeur
qui présidait à la prise des rubans.
exprima le bonheur de toute la com-
munauté en cette circonstance. l'u-
ne des plus solennelles de toute
l'année Au nom des professeurs
et des finissants, il fit l'hommage
de ce geste symbolique à saint Tho-
mas d'Aquin, grand patron des éco-
les catholiques et à Mgr le Rec-
teur, investi le soir même à la hau-

te dignité de protonotaire apostoli-
que. ‘Il restera À ceux dont les
rêves d'avenir se sont enfin cris-
tallisés en un objectif bien réel, à
prolonger ce premier élan vers le
but, à tendre sans cesse vers le ter-

me de la vocation, étoile lumineuse,
belle de toutes les splendeurs d'u-
he vie donnée’, souligna M. le Di-
recteur.

Ponctuée par les applaudissements
nourris des élèves, ce fut ensuite

la prise de ruban. Les finissants
Vinrent sur l'appel de M. le Direc-
teur, recevoir des mains de leur

professeur de philosophie, M. l'ab-
bé B. Gaboriau, les rubans qui sou-
lignérent I'orentation diverse de cha-
cun:

Richard Béland, Dominicain; Ro-
bert Bessette, Bénédictin; Maurice
Bouchard, Médecine; Yvan Brilion,
Grand Séminaire: Léopold Briscot,
Polytechnique; Bernard Coupal, Po-
lytechnique; Jaoques Coueville. Mé-

« 4 0 , :

 

 

AU SEMINAIRE

 

decine; Jean Couture. Médecine;
Jean Dubois, Dentiste: Guv Dupuis.

Hautes Etudes Commerciales; An-

dré Foisy. Grand Séminaire; René

Gamache. Père Blanc : Jean-Guy

Gaudette, Polytechnique; René Geof-

frion, Grand Séminaire: Jean-Luc

Giroux, Sciences physiques: Pierre

Granger. Missions-Etrangères: Y-

van Grégoire. Grand Séminaire; J.-

Guv Hébert. Médecine; Louis La-

chance, Polytechnique: Gaétan La-

flamme. Polytechnique: Jacques La-

rocque, Art Dentaire ; Michel La-

voie. Avocat Jean-Guv Leduc.

Professeur: Lucien Lemieux, Grand

Séminaire, André Lord, Médecine;
Pierre Meunier. Art dramatique

Georges Milot. Grand Séminaire ;

Léopold Paquette. Grand Séminaire;
Rémi Petit, Polytechnique: Claude
Routhier. Jésuite; Reynald St-De-
nis, Sciences physiques; Georges
Tanguay. Grand Séminaire.

Il faut ajouter à cette liste un
confrère entré chez les Oblats de
Marie Immaculée, il y a deux ans:

Victor Simard.
Que leur vocation se réalise pas

une vie sacerdotale ou dansl'état Mie;
que, ces jeunes pour qui 1954 mais
que une étape décisive, ont toutes
les chances de réussir dans leurs

aussi été endommagé. Fort heureu-
sement, cependant, les gens qui sont

venus prêter main-forte ont eu le

 

Dans un bref apostolique signé par Mgr J. B. Montini, pro-
secrétaire à la Secrétairie d'Etat, S.S. Pie XII, à la demande de

Son Exc. Mgr A. Forget et de son Coadjuteur, Son Exc. Mgr

(.-M. Coderre, accordait, le 26 octobre dernier, à Mgr Lucien

Martin, recteur du Séminaire le titre et les honneurs de proto-

notaire apostolique ‘‘ad instar participantium”. Le Ÿ mars au

soir de la Saint Thomas d'Aquin, dans la chapelle du Séminaire
de St-Jcan, Son Exc. G.-M. Coderre remettait à Mgr L. Martin

les insignes de sa nouvelle dignité. :
 

 

Investiture de Mgr L. Martin, P.A,

Un souper intime, présidé par Mgr|

le Coadjuteur. avait auparavant réu- ‘
ni autour du dignitaire plusieurs de :

ses confréres du chapitre diocésain,
des amis. le corps professoral.
Peu après, dans la chapelle où a-

LES TRAVAUX À LA
CATHEDRALE [

 

Les travaux tirent à leur fin à la

Cathédrale de Saint-Jean. Dans un

mois à peine tout sera fini.  

que de remettre à neuf une église.

Depuis bientôt cing mois, les pein-
tres travaillent sans relâche; les

trois-quarts des travaux sont déjà

terminés. Entre autres choses il res-

te à peinturer les cadres du Che-

min de la Croix, à dorer la base

des colonnes, quelques retouches se-
ront faites au jubé, ensuite, on pein-

turera l'arrière de la Cathédrale   temps de sortir tous les meubles

de la maison.

 

et le portique.

Les jolis tons pastels dont on a re- 
Réunion d'entomolo-
gistes à Saint-Jean

Dans une atmosphère à la fois aca-
«émique et amicale, la Société ento-
mologique du Québec, section de

Montréal, tenait sa quatrième réu-
mon régulière de l'année, vendredi
soir, le cinq mars, au Laboratoire du

Service des Sciences, Ministère de
l'Agriculture du Canada, à Saint-
Jean.

(suite à la page 8)

couvert les murs et les plafonds,

donnent maintenant au temple une |
atmosphère de quiétude qui invite au

recueillement et à la prière. Plongé
dans sa méditation, le fidèle se rap-
pellera les tranquilles aurores où le !

Seigneur lui-même allait précher

Sa Grande Mission. au temps loin--

tain de Sa Vie sur terre

Est-il nécessaire de souligner qne

la propreté qui règne à l’intérieur

de l'église. et plus encore. le respect,

dû à la présence de Dieu. devraient:
inciter chacun à un souci constant

de garder ia Cathédrale telle qu'elle
sera dans sa splendeur pascale ?
 

Le laboratoire fédéral du Servi-

ve des Sciences invite cordialement

tous les pomiculteurs à assister à

deux journées d'étude. les 15 et 16

mars prochains. Le manque d'espa-

ce au Laboratoire oblige à recevoir

en deux groupes. Le 15 mars. nous

invitons spécialement les pomieul-
teurs des comtés de Missisquoi. Hun-

tingdon. Napierville et Châteauguay

et le 16 mars ceux des comtés de

Rouville. Iberville, Chambly, Deux-
“Montagnes, etc Le même program-

me sera répété aux deux journées.

Les causeries, qui seront basées
sur les résultats des travaux de re-
cherches dans les vergers,
illustrées de projections. Du temps
sera réservé après chaque conféren-

ce pour questions et discussion. Nous

croyons que les renseignements qui

seront donnés pourront vous être
très utiles. Voici le programme

9.30 hh AM. Bienvenue (A. A.

|. …. Beaulieu.
4985 h. AM. -- Le probleme de la

tavelure dans les vergers (L.
Cing-Mars\.
1 --La température et le déve- efforts et leurs travaux. Condisciples

unis par un semblable dévouement

(suite à la page R)

loppement de la tavelure.
2 - Les fongicides - protectants

| et éradicants.

seront |

Journées d'étude pour les pomiculteurs
au Laboratoire fédéral du Service des Sciences, St-Jean

3 Compatibilité des produits.
4  Dommiages causés par cer-

tains produits.

11.00 h. A.M. - Problèmes de’
production, fertilisation. taille. ;
etc. dans les vergers (P. O.!
Roy).

12.00 à 1.30 h. Diner libre. {

1.30 h. P.M. — La répression des
principaux insectes du verger. |

Mouche de la pomme - Puceron |

vert du pommier (A. A. Beau-

lieu) |
Tordeuse à bandes rouges -;
Charançon de.la prune (R o.|

Paradis). |
Pique - bouton - Tétranyque du!
pommier (B. Parent) i
La lutte biologique contre les
insectes (E. J. LeRoux!.

3.30 h. P.M. -- Visite du Labora-
toire.

Le Laboratoire du Service des
Sciences est situé dans la partie sud-
ouest de la ville de Saint-Jean, pa-
roisse St-Edmond, près du boule-
vard Gouin et à proximité du Collège
de Saint-Jean. Nous espérons que
vous viendrez nombreux et que
vous arriverez en temps pour ne
rien manquer du programme qui  commencera à 9.30 h. précises.

: Beauséjour,

| cole Normale de St-Jean.

{

 

vaient pris place aux premiéres ran-

gées de la nef et dans les jubés,

j un groupe nombreux de parents, le

; cortège épiscopal entrait et Son
Excellence ouvrait la cérémonie par

le chant du Veni Creator.

Participant intimement à la cé-
rémonie, on voyait dans le sanctuai-

re Mgr R. Boulé, P.A.V.G.. curé de

St-Antoine de Longueuil. Mgr A.

P.D., principal de I'E-
Mgr L.

les chanoines E.

la Cathédrale,

Messier C.S.. MM.

Martineau. curé de
Ce n'était pas une mince affaire! p, Roy. curé de St-Edmond, L. Des-

lauriers, curé de St-Lambert. L. La-

fortune. curé de Lacolie, M. le curé

| R. Corriveau. de L'Acadie. M. l'abbé
{ R. Bouthillher, principal de l'Evo-

(suite à la page 13)
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i Ne vous en
3 .
{ faites pas...

Durant le carême, deux onces le
muting of dt ounces au souper...

mais pas de la Commission.
(3

Tel parle de ‘brassenr de boue”
probablement parce qu'il se fait
brasser . c'est simple.

{5
du Golf, manquer un grand

coup, ce n'est pas tellement désa-
gréable... mais ce sont les petits
coups qui rendent l'esprit malade.

0
les Irlandais se préparent à cé-

lébrer, tout en vert, la fête de leur
grand patron, saint Patrick... ils

ne sont pus nombreux à St-Jean,
mais ils se font valoir.

a
On ne pourrait se passer de base-

ball a Saint-Jean. comme on le fe-
ra à Granby, cetle saison... parce
que les citoyens de cette dernière
ville ont les bêtes du Jardin zoolo-
mique pour les amuser.

mM
Il parait qu'une femme devrait

pouvoir s'acheter au moins 3 cha-
peaux pour satisfaire à toutesles
erigences. Le premier seräst des-
tiné à plaire aux hommes, le se-
cond, à rendre jalouses les autres
femmes et le troisième à lui plaire
a clle-même... Ny aurait-il pas

moven de combiner ces tross ches
peaux en un seul ? -

oO Fe

Au cours de l'année 1953, id astÀ
né vingt-cing millions de bébés à7
travers le monde. Ce sont là les
plus récentes statistiques émises
par l'association internationale des
rigognes.

— Docteur. je crois que j'ai de
la ncurasthénie... Qu'est-ce, au
juste. que ls neurasthénse ?
— Madame, c'est une maladie.

qu'on à quand on v pense.
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   M. et Mme Rodolphe Nadeau de

Cowansville, ont rendu visite a M.
et Mme Germain Nadeau, en fin de

semaine dernière.
—0—

M. et Mme Jean-Paul Trahan sont
de retour d'un séjour a Boston.

0

M. et Mme Bernard Roch, de Ville
St-Michel, Québec, ont passé la fin
de semaine dernière chez leurs pas
rents, dans les familles Roch Vinet

et G. Roch.
J—

Mlle Rita Saucier: de Valleyfield,
visitait des amies de notre ville, lun-

di dernier.
. >

SHOWER
soir dernier, Mme René

Canieau recevait a un shower en

l'honneur de Mlle Gisèle Canieau

à l'occasion de son prochain mariage

avec M. Kenneth D. Stephenson.

On présenta une verrerie à la fu-

ture épouse et un délicieux buffet

fut servi.
Le mariage sera célébré lundi pro-

chain, a Iberville. Les nouveaux é-

poux habiteront Brantford, Ont.

Chez les Filles d'Isabelle
Cercle No 463

Lundi, 8 mars, avait lieu l'assem-

blée régulièse du Cercle de Saint-

Jean. L'assistance assez nombreuse

fut très attentive, Après l'ordre du

jour, Mme Irène Poirier, régente,

souhaita la bienvenue a Mgr Pois-

sant ainsi qu'aux nouvelles initices

de dimanche à Ville LeMoyne. |

Elle les invita à suivre nos activi-

tés dans notre cercle. Fnsuite on pro-

 

Lundi

     
NAISSANCES

A la Cathédrale, le 6 mars, a été
baptisée Marie, Laure, Ginette, née
le 28 février, enfant de M. Maurice
Renaud et de Suzanne Métras. Le
parrain a été M. Roland Jetté et la
marraine Laure Métras, de Mt-Saint-

Grégoire, oncle et tante de l'enfant.
—o …

A la Cathédrale, le 6 mars, a été
baptisé Joseph, Germain, Rodolphe,
Denis, né le 28 février. enfant de

M. Germain Nadeau et de Maria
Lussier. Le parrain a été M. Rodol-
phe Nadeau et la marraine Anna

Benjamin, grands-parents.
oo —0—

A la Cathédrale, le 7 mars, a été
baptisée Marie, Claudine, Diane, née
le 25 février. enfant de M. Maurice
Potvin et de Gervaise Drouin. Le
parrain a été M. Philippe Drouin et
la marraine Bernadette Vincelette.
grands-parents.

—0—

A Notre-Dame-Auxiliatrice, le 7

mars, a été baptisé Joseph, Albert.
Mario. Marc. né le 27 fév, enfant de
M. Gabriel Clouâtre et de Esther
Bachand. Le parrain a été M. Albert
Clouâtre et la marraine Lydia Mé-
nard. oncle et tante.

—0—

\ Notre-Dame-Auxiliatrice. le 7

mars, a été baptisé Joseph. Robert,
Fernand, né le 27 fév. enfant de M.

Marcellin Barrière et de Bertha De-
ragon. Le parrain a été M. Robert
Rainville et la marrain Roberte Bar-}

rière, oncle et tante.
__a—

\ St-Fdmond, le 7 mars. a été ban-

tixé Joseph. Francois, Yvon, né le
ler mars, enfant de M. Roméa Bou-
tin et de Marie-Claire Cousinéau.
Le parrain n été M. François Cousi-

nean et la marraine Francoise Cou-
sineau, oncle ct tante. Porteuse : Gi- 

céda au ballotage des membres pré-

sentés pour l'initiation du 11 avril!

le banquet aura lieu au club de

Golf. Déjà les billets sont en vente

par Mme Hervé Lavoie, organisa-

trice.

L'on s'aperçoit que malgré l'en-

train de la soirée, l'heure commande

de lever l'assemblée, prolongée par

«es discussions de groupe, ou chacune

cherche à faire valoir son point de

vue.
La réunion se termine et l'on se

donne rendez-vous au 11 avril, date

de l'initiation.
Sormaits de rétablissement à Mme

Léon Brisson, Mme Yvonne Ron-
deau et Mlle Henriette Bessette.
INITIATION
Cercle Iberville le 28 mars; Cer-

cle Santa Maria le 5 avril, Cercle

Farnham le 25 avril; Cercle Saint-
Jean le 11 avril.

Une partie de cartes organisée à
St-Georges d'Henryville le 25 mars

S'adresser à Mmes Grenon et Cou-
pal, pour se procurer des billets.
—_

Aux Chevaliers
“de Colomb

Conseil 1145 de St-Jean

L'assemblée régulière qui devait
avoir lieu ce soir, jeudi, 11 mars, est
remise, à cause des retraites dans les
trois paroisses de la ville. La pro-
chaine assemblée se tiendra jeudi le
25 mars.

C’est vendredi soir que commence-
ra à la Villa St-Jean, la première re-
traite fermée pour les Chevaliers. Ja
leuxième retraite est fixée au 27
mars.

FY

CHAPEAUX!

— GRAND SPECIAL —

Petits chapeaux de pailles garnis

à la main au prix de

$3.00 et $5.00
Aussi chapeaux de Milan. Cha-
peaux faits entièrement à la main

à $9.00 seulement
Toutes les réparations sont faites

dans une semaine

Thérèse Grenier

 

scle Cousineau. tante.
-—-0--

A St-FdAmond, le 7 mars, a été
1

rice Hébert et de Rolande Tetté.
parrain a été M. Jean-Guy Hébert
et la marraine Tise Hébert, encle et

tante. Porteuse : Mme Ernest Hébert.
grand'mère.

——

\ St-Fdmond. le 7 mars. a été
baptisée Marie, Diane, Olive, Panli-
ne. née le 26 février. enfant de \f.

Tean-Paul Tanointe et de Teanne Ro-
man. Le narrain a été M. Antoine

Roman et la marraine Olive O'Cain.
ancle et tante. Porteuse : Mme Cécile

Therrien, tante.

MARIAGES

Poirier-Massé
A St-Fdmond, le 27 février. a été

célébré le mariage de M. Gérari! Poi-
rier. militaire. fils de Valmont Pni-
rier et de Tucie Beaulieu. à Mlle Ca-
mille Massé, fille de fen Horace Mas-

sé et de feu Blanche Heppelle. Les
témoins ont été MM. Roger Poirier
et Fdmond Massé.

—

Fon l'église Cathédrale, a été célé-

hré le mariage de M. Tean-Charles
Faille, fils de M. Wilfrid Faille ot
de Agnès T eith. de Tanrairie. à Mie

Réjeanne Legault. fille de Armand
Teganlt et de Simonne Delisle. T es
témoins ont été MM Wilfrid Faille
et Armand Tegault.
—_—

Vingt-deux jeunes femmes, mem-
hres du groupe du service social de la
Croix-Rouge canadienne, servent en

Extrème-Orient. :

AED

PELERINAGE

da I'Oratoire St-Joseph
Dimanche, le 21 mars

à l’occasion de

la solennité de la
Fête de Saint Joseph

Organisé par Mme G. Dion
173 Mayrand Tél. 5717

Départ des autobus Boulais à
7h am.

Autant que possible se procurer
les billets avant le 21 mars.

 

  418 Laurier Tél. 6376 Gt-Jean   
sur leurs possibilités d'action en tant

dirigeantes d'Action Catholique man-

baptisée Marie, Rolande, Lise, Hélè- [leur apostolat soit un reîlet de l'a-
ne, née le 2 mars. enfant de M. Mau. |MOurde Dieu, ct une entière colla-

Te |bOration avec l'Église.
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VOICI LE NOM TANT CHERCHE…
du bébé mannequin de

Chez PIERROT PIERRETTE
130, rue Saint-Jacquès
ST-JEAN — TEL. 7608

C'est le nom de "MARIE" qui fut chois; par
Monsieur Marcel Brousseau, 3974 est, rue Ontario
Montréal.

|
Les personnes dont les noms suivent donnèrent le nom de

Marie au bébé: Mme Yvan Lebeau, Mlle Vigeant, Mlle Madeleine
Garceau, Mme Fernand Limoges, Mme Claude Bessette, Mme
Gérald Bourdeau, Mme Roméo Dupuis, Mme Maurice Beauvolsk
Mme Raoul Lafleur, Mme Maurice Poirier.et Mme Cabray. '

Le nom d'une de ces personnes fut tiré au sort
par Mme Jean Leroux, et c’est Mme FERNAND LIMO-
GES qui est l'heureuse gagnante du trousseau pour
bébé d'une valeur de $25.00 dollars. Mlle Blandine St-
Pierre fut témoin pour le tirage au sort.

Félicitations à Mme Limoges et merci à tous’

  

     

  
  

 

  

  

  

Nous offrons nos plus sincères fé-
licitations à Mile Hélène Monière
qui vient d’obtenir de l’Ecoie Uni-

verselle son diplôme de coupe en vê- N
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tements féminins. Mlle Monière a

passé avec grand succès les exa-

mens obligatoires; elle a été ju-
gée capable de dessiner, de couper

|

FANSARSSEautSASSNASAAAAS GURNSSSSAR SNSSS SANS SAV AR
et d’ajuster les vêtements de toutes ; Lu_

descriptions pour dames. SNSINSENNCNNNNNNSNANANNS
/

ATTENTION, SOCIETAIRES, ATTENTION !

COOPERATIVE BON ACCU:IL
135 rue St-Pierre Tél. 8-1817 St-Jean

VENTE D'ECOULEMENT
Veuillez prendre note que nous écoulons tous

nos stocks de tissus de laine, soie, coton, etc. et
pour cette raison nous aurons une GRANDE VEN-
TE à partir de:

JEUDI, 11 MARSet se terminant le 31 MARS

 

 

Journée d'étude
de laJ.I.C.F.

Dimanche prochain le 14 mars, à
la Centrale Catholique, aura lieu une
rencontre des dirigeantes de la JICF
et des dirigeantes locales de Saint-
Jean.

Les dirigeantes se proposent lors
de cette journée d'étude, de réfléchir

 

qu'apotres du Christ, et , en tant que

datées par Mgr I'Evéque.
De plus, elles étudieront les moy-

ens de se lier d'une amitié profonde
et simple par la Charité, afin que
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Venez voir nos stocks à des prix défiant tou-
te concurrence.

 

La Croix-Rouge canadienne ne COTON à la verge, 39¢ — 3 verges pour $1.00
vend pas ses services et son matériel. CREPE de toutes sortes la verge $1.00, ....... .... .[Lorsque la Croix-Rouge accorde de
l'aide c'est grâce à vos contributions.

CHAPEAUX
©

Pour un choix de cha-
peaux faits à la main et
exclusifs, venez chez

TISSU DE LAINE pour dames et messieurs
prix entre $3.00 et $4.50 la verge

 

COUPONS, SOUS-VETEMENTS, CHEMISES, BAS,

ETC., ETC., A DES PRIX D'AUBAINE!

N'OUBLIEZ PAS LA DATE:

11 MARS 1954, AU 31 MARS 1954
Mme L. De Leseleuc Qu'on se le dise... Venez faire enregistrer vos 
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175A St-Jacques Tél. 2637 achats pour 1954.
Saint-Jean
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ande Vente
75c

Gr
TRES SPECIAL : Bas de Nylon,la paire .

|
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TISSUS A LA VERGE —
NYLON — RAYONNE — SPUNS

Directement à la manufacture au prix du manufacturier

AUSSI : Ce
CHEMISES SPORT POUR HOMMES

Très belle confection, matériels nouveaux

 

Un cadeau, gratis, avec chaque achat de $10.00

 

Vendredi, le 12 mars, Samedi, le 13 mars
- Vendredi, le 19 mars, Samedi, le 20 mars

SOIERIES BOELL, LIMITEE
201SAINT-LOUIS SAINT-JEAN, QUE.  statTSiiPPulti i
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UINT-FEAN,JEUDI, LE 11 MARS 1954

A L'ECOLE DES PAR
 

L'Ecole des Parents de Saint-Jean

| le plaisir et l'honneur d'annoncer

our dimanche prochain, la venue

pF férencier éminent et tou-

ENTS
sement d'un devoir aussi délicat que
rigoureux et lourd de conséquenses
pour toute la vie de l'enfant.

LE RICHELIEUSr

| Nommé Sergent Détective

 

  dE

Tous les ans, la J.A.C. organise

Au Conseil Nationalde la J. A.C.

La session du printemps à Brigham

  

dressant aux garçons et filles. Lesd'un con ; | Pour nous renseigner et nous pré- :
dCbien apprécié du public, Mgr |parer à remplir intégralement no- deux Conseils Nationaux qui réu-|résultats d’une entrevue avêc les
Jour Lussier. tre tâche d’éducateurs: afin d'éviter nissent les aumôniers, les présidents représentants du Ministère de la

# jrenée des erreurs regrettables, soyons pré- et les présidentes de ce mouvement. Jeunesse, au sujet de ces cours,
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Ÿ remettent à d’autres pour l’accomplis-

sa causerie intitulée“ Le dirons-
us nous-même?” apportera la ré-

ler de l'éducation qu'est l’initia-

tion sexuelle.

peur devant Jeurs responsabilités, s’en  
———

Forget, sur un total de 473, sont

venus rencontrer les professeurs de

leurs enfants.
Ce nombre imposant démontre la

haute importance qu'ils attachent à

l'éducation et à l'instruction de

ceux que Dieu leur a confiés et

qu'ils considèrent le devoir de leur

 

ECOLE FORGET
Chronique Scolaire, mars 1954

  

sents à la conférence de Mgr Irenée

lation de nos problèmes particuliers.
Passons dimanche une soirée in-

8.15 hres.
Entrée libre pour les membres.

Gilles Trahan 95
Yves Landry 93.

Alain Vigeant 89

(Mlle D. Pilon:

Gilles Stewart 95.
Jacques Boulerice 93.
Paul Tétrault 92
(Mlle D. Gagnon:

 
M. Etienne Georges vient d’étre pro-

mu sergent détective dans la force

accordé cette promotion. Au service

de la police depuis 27 ans, M. Geor-

ges a toujours rendu de grands ser-

vices au Département de la Police, il

en rendra davantage dans ses nou-

velles fonctions.

Nos félicitations au nouveau scr-

gent détective.
 

Il y a une session en automne et

une autre au printemps. :

4 au 7 mars. Il groupait une cin-
quantaine de représentants des dio-

présenté à cette session par l'au-
monier, M. l'abbé Jean-Louis Bour-

don, et par Mille Lise Daigneault,

trésoriére.

La première séance fut une étude

sur le moyen d'accroître le nombre

des militants dans tous les diocèses.

Cette plénière conjointe fut menée

par M. Léo Vigneault. président na-

çon d'organiser la semaine de Fierté

Rurale qui aura lieu cette année du

20 au 27 mai. "LE RICHELIEU"
renseignera ses lecteurs a ce sujet

dans un avenir prochain. On sait

que la Semaine de Fierté Rurale
dont l'origine ne remonte qu'en 1949,

s'intensifie d'année en année, et re-

furent communiqués.

à no x nombreux problèmes que Lussier. | La dernière séance porta sur les
onse x parents cet aspect particu-| -: Ne refusons pas la lumière — pro- Le Conseil National du printemps Cours d'Education Populaire qui

e aux p fitons du forum pour obtenir la so- eut lieu cette année à Brigham, du |rencontrèrent un succès réconfor-

tant cette année et qui furent très

appréciés par nos jeunes ruraux.
ÿ Quelle question contreversée que |téressante et instructive à l’École cèses canadiens où la J.A.C. a des| Le diocèse de Saint-Jean qui de-

ea celle-là ! Combien de parents, pris de des Parents. Centrale Catholique, membres. vait en organiser 6 ‘durant l'an-
BH Le diocèse de Saint-Jean était re- née, devant les nombreuses deman-

des, dut en ajouter deux autres dont

le dernier a lieu présentement à St-

Isidore. On traca ensuite un pro-

gramme pour les cours qui se don-
neront l'an prochain.

Au sujet du ‘Monde Rural”, notre

diocèse a dépassé son objectif dans
la vente de cet intéressant almanach
d'environ 500 revues. C'est un suc-

VISITE DES PARENTS: Philippe Langlois 86. constabulaire de Saint-Jean. C'est tional de la J.A.C. cès dont la J.A.C. de notre diocèse

Dimanche dernier, le 7 mars, les Gaston Lambert 85. sur la recommandation du Chef s Il fut remis aux dirigeants diocé- est légitimement fière, et dont le

parents de 328 élèves de l'Ecole} 4e (Mlle B. Gingras) Tremblay que le Conseil de Vilie a sains un bulletin spécial sur la fa- mérite revient à tous‘ces courageux
militants qui en assumérent la ven-

te.
 2e

Aux Chevaliers
d’Iberville   
  

 

  
 

 

 

  

 
 

 

surveillance le premier et le plus Réjean Dulude 91.2 _ donne & nos ruraux la légitime fierté »
important. Pierre Bordua 59.2 nécessaire en ces temps d'incertitude On est prie de prendre pote que
Merci, chers parents, de la part Jacques Hébert 872,4 ge» et de découragement généralisés [l'assemblée du conseil des Chevaliers

du personnel enseignant de cette |3e (Mlle M. Giroux Visite de la | auxquels le milieu rural lui-méme|de Colomb d'Iberville sera tenue
collaboration très étroite. qui est| Michel Lord 95. o ° n'a pas échappé. mardi prochain le 16 mars. Ce sera
toute à votre honneur et de la-| Claude Roy 92. Dominion Bridge Co. On étudia ensinte à fond la ques- l'assemblée ajournée de mardi der-

quelle vous serez les premiers cer-j Marcel Payant 91. tion des cours d'orientation s'a-Imer, qui se continuera.

tes À bénéficier. 12e (Mile T. Couture PAR LA CHAMBRE DE COM-) 55939995225322222252392325-5535352235323225222222-2322
A cette phase de l'année scolaire. Michel Gervais UT. MERCE DE ST-JEAN. LE IN ¥

où les jeux, les plaisirs, le relâche- Eugen Zrnst ae. 24 MARS A Ÿ

ment font leur invitation plus pres- René Bernard 95. emom 2 A C T | V | T E S A L Asante, nous avions besoin de votre Yves LePain 95. Grace à l'entremise de M. Roméo
présence pour maintenir dans la 2e (Mlle H. Soucy): Benoit, autrefois de Saint-Jean, re- |
voie de l'effort ceux dont Jardeur Robert Gaboriau oe. présentant particulier de la Dominion | CENTRALE CATHOLIQUEn'avait point encore connu d'attein- zaurent Lapointe 96. Bridge Co. notre Chambre de Com-!
te, et vous aviez besoin de nous, Claude Charbonneau 94.5 A a i EERE |

; ; merce de Saint-Jean sera l'invitée |
pour stimuler quelques courages a- {ie (Mlle S. Soucy) d'une importante entreprise. m rere| ; _
moindris et prévenir l'éueil d'un Robert Vigneault 94.214 oy! rant | Cprise. me | 190 rue Laurier Tél. 7533 St-Jean, Qué. y

échec. | Boal Byrbean NT cette visite industrielle, limitée. j ŸVotre: présence à l'école demeure- Richard Gowarkiewicz 91.5 eo vistte an 6 | ore 2 mm Cn 2 mt lm me fo(CmCLGmCmCm Cm LC Lm (Ln CmLLC £m (CoIA Eo CC cera imprégnée dans ces murs, com- 1e (Mlle C. Normandin): aux seuls membres de la Chambre ECOLE CELA CCEE CCECEE Ke LEKEK KEKE

me une garantie de succés pour François Richard 99, [est organisée par M. Andre Thibo-!
l'oeuvre de l'éducation morale, in- Normand Béliveau 9g. leau. | SEMAINE DU 25 FEVRIER AU 3 MARS

Lesruelle et physique de vos en- Jean Thibodeau . 9 duSfaree fa Place, (A moins d’avis contraire, les réunions ont lieu a 8 hres P.M.)

Elèves à l'honneur aux e | FESTIVAL exactement. | JEUDI. LE 11 MARS — dération des Commissions Scolai-
x examens Ger Pe I 3

de février | Le 20 février dernier. environ 80| , 10Ur tous renscignements, on peut JEUDI, LE 4 MARS — res, des Clercs Servants et de la
l élèves de l'école sont allés voir le reser à M. André Thibodeau, tél} Salle JON: Lacordaire. Commission du Cinéma.

. po Au . . … 4431, ou à NM. René Lomme, tél salle ; ‘eteaux . . . . .Années: «festival du Mont St-Louis. Les par ee ye el 4404 Salle 109 Louvete wx. M. l'abbé Germain Guérin, Aumô-
ge (M. C. Lafleur) ties de hockey et les jeux dacroba- |au secrétariat tél. 2263. Salle 120- Dames de Ste-Anne. nier diocésain de l'U.C.C. de l'U.

Jean-Paul Rhéaume 78.5 ties les intéressèrent vivement; plu- CS Tee Salle 307 : Orientation des Foyers. CF. 1 81 £a et
- . oo ! " LU « C. F., Directeur de la Fédérationÿ Gilles Madore 78.6 sieurs d'entre eux, nouèrent amitié , Valle 311: Médecins. des Dames de Sainte-Anne. des

pe Claude Laplante 78.53 avec des élèves d'autres écoles. La Y R | Eni: ts le Mari td Ti ! 0 wR]
gE 7¢ (M. R. Lachapelle: | bonne tenue et l'esprit civique de Von oy © Ire “NL Son oe Colonisateur, u a

André Fortin a 90.

|

nos enfants est un a quis qui nous délé ué à Ottawa | VENDREDI LFE 12 MARS — | ; So ; :
È acques Henau 50.2 | permettra de renouveler ves sorties g Salle 109: Louveteaux. M. l'abbé Albini Girouard, Directeur by 3
3 he mondMarnier (3. jou autres excursions de ce genre NV. © du Service Social, Assistant-Au- “oh
pi ) . . e): h ‘von Roy candidat à la der- moniter de la Société de St-Vin- Et
3 Robert Delorme 84. SOIREE RECREATIVE niere élection fédérale pour le par- SAMPEDI LE 13 MARS — cent-de-Paul. 3 Et

E Ronald Rhéaume 82. 3râve encore à la génénisité de ti lrogressiste-Conservateur, sera Salle 311 Catéchisme (anglaiss. | ag l'abbé Guy Larose. Aumônier LE

3 8 Guy Laroche 82. la Commussion scolmire. nous avons & là tête d'une imposante déléga- a 3 hres p.m. diocésain de la L.O.C., de la L.O. Yay
e (M. O. Larivière. pu offrir. aux élèves du sanctuaire | ON À la Convention de l'Assovia- | CF. de la J.O.C. et de la J. O. C Seu

“4 Marcel Delorme 84. Narr, cond mes tion Progressiste-Conservatrice  d © , : , VU. ; ;3 s G 9 let de la chorale une soirée de vues ; ) u . | F,, Directeur de, l'Oeuvre des Vo- EP,

4 Jean.G a . 79. | ammées avec plusieurs rafraichisse- Canada à Ottawa les 15,16 et IT DIMANCHE, LE 14 MARS — | cations et de l'Office Catéchisti- aE
À Aurèle Laplante 1 ments ct gâteries dont ls sont me proc | Auditorium: Messe à 10 h. a.m.| que. Li 1

Fy i" . s M. Maurwe Lorrain. presi- von Rov. est bien connu depuis or - École des P: ‘ , , : . a i
E 5e «M. O. Larivière:. | fnands io Maneto ahe a- Quelques années dans le domaine dodionun Fool dos Parent M. ] abbe Maurice Laforest, Aumo- EE
Rr . - Ss : i ë : J Rh. m. 3 : E.C. ; :
4 André Gaboriau 91 © dressn quelques mots de félicita- Pohtique. Il a été le fondateur de P ® | ne ECEbi ela] et de Bid
E Gilles Fontaine gg |¢ l'encouragement à toujours _. 2. . Ja JE.CF. Directeur de la Croi- EEE
i Luc Gervais 87 ; tions et d'encourapgel CE J 0 LUNDI, LE 15 MARS — | sade Fucharistique. i;
¥ faire mieux, aux élèves présents ° 5 > . Marie. 7h30 Ni

Gilles Goyette 87 Salle 120: Enfants de Marne. 2h >, , à ‘

3 se (M. Y. Archambault: | Le tout fut organisé et dirigé pa p. m. | SEC. PERMANENTS 3 ¥

p Robert Malo 92 | MB Choquette. principal. qui tou- Salle 120: Chorale St-F,dmond, à | Salle 10 Ç ;

i: Georges-Aimé Guertin 86.

|

jours avec la méme compréhension 8h15 p.m. | 100: Service Social; Assistant-di- SE

Es Maurice Mercier 84 ‘de l'enfant. sait méler l'agréahle Salle 307: Gardiennes d'enfants, | _ Tecteur, M. Daniel Simard. ;
: de (M. J.-P. Brault): à utile Salle 311: Ecole de Culture 103: ] O.C.: Trésoricr-propagan- Wir

5 Claude Delisle 92. | (smite a la page 7) e ‘ diste, M. Maurice Proulx. ue
3 mrere MARDI, LE 16 MARS — y 106: U.C.C., Trésorier-propagan- ei

Rs . > ; . J 2
a=Past al Salle 108- Conférence | diste, M. Philippe Desnoyers. RE

Salle 120: Service de Préparation| 107: 1. O. C. et I. OC. F. {
C | G d Mi ® au Mariage (garçons! | 207: Information. i.

est e temps e a ran e ISSION Salle 307: Artisans canadiens-  ; 208: Administrateur. M. Bernard 4

. . français. | Desautels. :

Comment bétir ma vie... pour que Dieu y soit... Salle 311: Service de Préparation, 210: Bas Fagonné. ]
au Mariage (filles) !211-2 : Caisse Populaire. 8

© 213: Comité Paritaire, M. AntonioORDRE DES GRANDES RETRAITES
7 MARS-14 MARS: Hommes

Giroux.
214 Conseil Central; Agent d'af fai- 4

res, M. Jean-Paul Coulombe. a

Salle 120: Chorale.

|

Salle 108: Dames anglaises. |

Salle 311- Fermières. |

 

       
  

      
  

     
 

14 MARS-21 MARS: jeunes gens et jeunes filles 300: Fédération des Instituteurs.
21 MARS-28 MARS: Retraite générale AUMONIERS HTMePipe propa:’ 9 M. le Chanoine Laurent Brault, Di- 302 gandste Mie fsabelle Parcs

our dames, hommes, jeu- recteur diocésain de l'Action Ca- CELE residente, Mlle

> jeunes filles ui l'Association de la Jeunesse de| tholique. de l'Action Sociale. des Angèle Bonneville ; Trésoriè-
nes gens, jeu . 3 l'Union Nationale et est directeur| Oeuvres de Charité et de Bien- ce Mile Madeleine Gousy.
n auront pu assister à eur des Associations de la Jeunesse de Etre. . 303: Secrétaire de l'Action Catho-

retraite respective). l'Union Nationale de la Province |M. l'abbé Jean-Louis Bourdon, As- lique, M. Yvon Hamel. ;
de Québec. membre actif de plu-| sistant-Directeur et Aumônier de, 305: J. I. C. F.; Présidente, Mlle

Est-ce que tu suis la Grande Mission dans ta sieurs groupements sociaux, mem-| la J. A. C. et de la J. A. CF. Marcelle Richard. ;

paroisse? bre de l'Equipe de Reconstruction M. l'abbé Lucien Labelle, Aumonier 306 : Ligue du Sacré-Coeur.
: Sociale de l'Université d'Ottawa diécésain des Syndicats nationaux, 308 : Beerétariat. Mlle Rollande

‘4 ‘ RS! Tl a servi dans les forces de I'Ar-| de la J. T. C. et de la J. I. C. F. remblay. .
LE SEIGNEUR T'ATTEND TOUJOU mée et de la Marine Canadienne du-| Directeur du Comité de la Bible 309 J A. C. F.. Trésorière, Mile

° rant la dernière guerre. de l'O. T. J, Aumônier de la Fé- Lise Daignault.
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LES ENFANTS AU CINEMA

Dans le communiqué qu’il faisait parvenir la semaine

dernière, aux journaux de la région, le Comité de Moralité du
diocèse s’élevait, et à juste titre, contre les propriétaires de

cinémas qui violent constamment là loi en admettant dans

leurs salles de spectacles, les enfants âgés de moins de 16 ans.

Engagés dans une lutte assez dure pour l'assainissement

moral dudiocèse où ils vivent, nos laïcs — jeunes et adultes —

cn un nombre sans cesse grandissant, ne se gènent pas pour

afficher leur sympathie au Comité de Moralité et seconder le

plus efficacement possible, ses activités multiples. Que de
précieux témoignages, nous recevons, en ce sens, dans le cour-

rier de chaque jour.
C’est à l'adresse de tous ceux-là et de tous les autres que

nous ne connaissons pas, que LE RICHELIEU veut donner quel-

ques éclaircissements, sur la plaie de l'admission des ‘‘moins de

16 ans” au cinéma.
C'est un mal qui sévit un peu partout dans le diocèse de

Saint-Jean, mais plus particulièrement dans cette partie de la

région, qu’on appelle ‘‘la rive-sud”, et qui se situe aux abords

du pont Jacques-Cartier. Bien que signalées ailleurs, à maintes

reprises, les violations de la Loi du Cinéma semblent se ré-

péter, en cette région, à une allure fort étonnante depuis des

mois et des mois. au vu et au su de tout le monde. Tellement,

que de Montréal même, le samedi et le dimanche, des enfants

viennent pour assister à ces représentations cinématographi-

ques. °
On sait, en effet, qu’à Montréal, la loi de l'admission des

enfants au cinéma est strictement observée. Les jeunes le sa-

vent... comme ils savent qu’à Montréal-Sud, à Ville Jacques-

Cartier, etc, règne une tolérance dont ils peuvent profiter, et

dont ils profitent, comme me le faisaient remarquer à moi-

même des responsables laïcs et religieux de l’Action catholi-

que et sociale du diocèse de Montréal.

Depuis plus d’un an, à ma connaissance, des démarches ont

été entreprises, en divers secteurs, sans donner de résultats
définitifs. Tentées sur le plan paroissial, ces initiatives ont

échoué, parce que le problème dépasse le cadre paroissial et

même municipal. Tel propriétaire de cinéma se rendrait à la

requête de ses concitoyens, pourvu que le propriétaire du ciné-
ma voisin fasse de même, et ce dernier ferait de même, à condi-

tion que le troisième observe lui aussi la loi. Or voici que Ces

salles de spectacle sont situées dans deux, trois, et même quatre

municipalités différentes. Il faudrait la collaboration de toutes

les autorités paroissiales, municipales et surtout, provinciales.

Pour répondre aux représentations des uns et des autres, on

a voulu, jusqu’à date, se contenter de renvoyer la balle de Pila-

te à Caïphe et de Caïphe à Pilate. Quelques propriétaires ont dû

payer l'amende, à certains moments, parce qu'à certains mo-

ments, l'autorité a voulu sévir. Mais on ne semble pas avoir en-

core compris que vraiment les cinémas ne doivènt pas admettre

d'enfants de moins de 16 ans. commel'autorité ne semble pas
avoir compris que nous tenons à l'observance de cette loi.

Il me semble que cette revendication du Comité de Mora-

lité, de nos associations et de nos laïcs est juste et raisonnable.

On ne demande pas autre chose que l'observance de la loi, tout

comme on l'exige dans le cas de la Loi des Liqueurs. Il ne s'a-

git pas d'obtenir de nouvelles législations, mais bien d’obtenir

l'application pure et simble de lois déjà existantes.

Certains mediront que ces lois sont aussi violées en bien

d'autres régions et qu’il n'est pas juste de les faire respecter

chez nous,-si, ailleurs, elles ne sont pas observées. On admettra

que le raisonnement, apparemment correct, est fort boîteux.

Imaginez cette maîtresse de maison qui laisserait manger ses
manteaux de fourrures par les mites, parce que la voisine n’a

pas encore décidé d'envoyer les siens à l’entreposage ou de les

arroser d’insecticides! C’est encore le cas de ce brave homme

qui néglige de peinturer sa maison et en laisse pourrir le bois,
parce que le voisin ne peinture pas sa demeure.

Nous ferions de même ? Nous laisserions l'alcool et la mau-
vaise littérature tuer les forces vives de notre peuple, nous
laisserions le cinéma risquer de bouleverser l'imagination et le

coeur de nos enfants, parce qu'ailleurs on ne se sert pas des

lois existantes qui peuvent prévenir de tels ravages? Allons,
donc!

La déclaration de
Thon. St-Laurent

La déclarationqueque vient de faire
le très honorable Louis St-Laurent,
à l'effet qu'un jour ou l'autre nous
devrons reconnaître le régime com-
muniste chinois, suscite des com-
mentaires bien contradictoires.

En fait, la déclaration de notre
premier ministre, si elle est exacte,
a de quoi nous surprendre, nous, les
Canadiens dont les missionnaires
en cette terre de Chine ont connu,
sous ce régime communiste, de bien
tristes heures.

Des explications viendront, un de
ces jours, sur cette déclaration et
nous permettront d’autres commen-
taires. Lisons pour le moment ces
deux notes de protestation:

UNE INSULTE AU
PEUPLE CHINOIS -

Voici la déclaration faite lundi
par Son Exc. Mgr Philippe Côté,
s.j., évêque de Suchow, Chine, en

marge de la déclaration faite par
M. Saint-Laurent sur la reconnais-
sance prochaine du régime com-
muniste de Pékin:

“C'est offenser un peuple très
noble, un clergé héroique et tous
les missionnaires de Chine, que
de dire que le peuple chinois dé-
sire le gouvernement communiste

actuel, comme le laissent enten-
dre les journaux du 8 mars”.

Mgr Philippe COTE, s.j.

UN AUTRE SON DE CLOCHE

Montréal.
M. le directeur,

Les Canadiens au courant des
événements de Chine par les rap-
ports directs des missionnaires sont

fort surpris de la déclaration de M.

Saint-Laurent publiée ce matin.
Notre premier ministre parle-t-

il en son nom pour Ottawa ou pour
Downing St.? Veut-il reconnaître le
gouvernement communiste de Mao-

tsé-tong quand il propose d'accep-

ter “tôt ou tard le gouvernement

que le peuple désire?"
Quel peuple? Le peuple chinois

ou le 3 p.c. communiste? Car il y a
là-bas des substilités de langages

qui peuvent jouer des tours. M. St-

Laurent s'y adonnerait-il aussi pour

se ménager une porte de sortie?...

M. Molotov se réjouit sûrement
de voir scinder le bloc occidental,
non plus seulement par l'Angle-
terre, mais par le Canada qui mon-
te, si proche voisin des Etats-Unis.

et si fort sur la bonne entente. Se-

rait-ce bonnement le grand commer-

ce anglais qui aurait donné ses Comm

missions à notre distingué touriste

universel?

Nous serions curieux de savoir
où la joie est la plus grande. à

ome ou à Moscou? Ne parlons pas

de Washington, et surtout pas de
Pékin ou de Hong-Kong: les déci-
sions se prennent ailleurs. La Rus-

sie. qui exporte le tout au vil prix

que permettent les salaires d'escla-
ve, réduira-t-elle notre Canada, ‘‘tôt

ou tard’, à un régime chinois ?…
Alexandre DUGRE,s.j.

Ces deux déclarations ont de quoi
faire réfléchir les Canadiens et leurs
gouvernants.

le 8 mars 1954

P. L.
—>

Mort d'un célèbre écri-
vain populaire autrichien
Mgr Sebastian Rieger, l'un des

plus célèbres écrivains populaires de
langue allemande micux connu sous
le pseudonyme de Reimmichel, vient
de mourir à l'hôpital de Solbad-Hall,
à l'age de 86 ans. Ce prêtre tvrolien,
de souche paysanne, a publié, au mi-
lieu d'une riche activité pastorale.
plus de cinquante romans et plusieurs
centaines de nouvelles, qui se répan-
dirent dans tous les pays de langue
allethande et atteignirent des tirages
qui se chiffrent par millions. Depuis
1921, il éditait et rédigeait lui-même
un célèbre calendrier populaire éga-
lement très répandu. Son succès est

dù à un prodigieux talent de conteur
et aussi à son souci de rester en con-
tact avec le peuple de la campagne,
dont il était sorti et dont il ne vou-
lut jamais renier Ja langue, avec sa
simplicité et ses saveurs. T! a assuré
pour des années, une large prédomi-
nance. dans les milieux les plus di-
vers. à la littérature populaire d'ins- de Paul L’ECUYER piration chrétienne.

SAINT-JEAN, JEUDI, LE 18 FEVRIER 1054

M.le Curé Léo Lafontaine ..

M. Alphonse Grégoire …….

Madame Octave Géhue … …. …us

veus vecu wavs seesM. Léo Grégoire

M. René Dagenais
M. Sylva Hébert .... .

Madame Louis Grenon .... ...

M. Gérald Gagnon '

M. Aimé Blais .
M. Lucien Grégoire .

2 anonymes à $2.00 -.…. … _ _ a _ _ _ oo

Mile Rita Bouchard .... LL010

Madame Henri Gagnon … …. … _ _ _ _ | ;
Mlle Thérèse Gagnon .……. ….... ....

M. Normand Gagnon … … _ _BR

M. Séraphin Poulin .... .... ... .. ;
18 anonymes’à $1.00 1.122
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CENTRALE CATHOLIQUE,

—-Sont-ils vraiment tous saints,

tous beaux. tous intelligents, les
enfants que vous offrez en adoption.

M. l'abbé? A vous lire. on dirait

cela.
——Pourtant. Monsieur. c'est bien

loin de ma pensée. Ah! sans doute.
c'est la créme, c’est le dessus du

panier, c'est la fine fleur que nous
proposons aux couples charitables,

mais si vous voulez vous apitoyer,

venez avec moi. Vous verrez de tris-

tes héritages légués. en plus du
déshonneur. à de pauvres petits
êtres sans crédit. Tenez. Jean-Ber-

chams est intelligent; il serait

beau. mais on a du l'opérer pour ce

que les médecins appellent une

gueule-de-loup; même corrigée.
Croyez-vous que cette infirmité lui

sera pardonnée ?

Fernande ne manque
traits ni d'esprit: mais elle souffre
de strabisme, elle louche. Et les

spécialistes n’interviennent que vers
12 ou 14 ans. Fernande nous reste-

ra surement sur les bras. Georgette

est bancale, c'est un réel désavan-

tage; et le défaut résiste aux meil-

leurs traitements; vous comprenez

que la petite a mille chances sur
cent de passer sa vie dans le voisi-

nage des bonnes soeurs.

Oui. c'est un des aspects bien
tristes de votre oeuvre.

--Et je n'ai pas parlé ni des
idiots, irrémédiabiement voués a

l’hospice, ni des sous-doués, les uns

rééducables avec soins spéciaux dans
des écoles spéciales; les autres. à
jamais médiocres d'intelligence. Le
fardeau est lourd pour la société...

- -Mais n'arrivera-t-il pas que les
enfants pris en élève tout jeunes,
se révèlent en bas de la moyenne?

- Certainement, et si l'enfant re-
vient à charge, nous le reprenons.
—-Vous le reprenez ?

-——Ou plutôt, il nous arrive de le
reprendre. Car très souvent les pa-
rents, la famille se trouvent quand
même, peut-être par cela même, ex-
trêmement attachés à l'enfant mi-
sérable et refusent de s'en dépar-
tir.
—Ce qui coûte cher, ordinaire-

ment devient cher.

—Cet attachement et cette ab-
négation sont admirables. Cette par-
ticipation acceptée au dévouement
charitable des établissements hospi-

pas d'at-

 taliers reste au-dessus de tout élo-

190 rue Laurier,

SERVICE SOCIAL. 1255 Beauregard. Vv. J.-Cartier — Tel. OR-5-0775

SAINT PIERRE EST AVERTI
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ge, mais nous voyens : © 14

héroismes peut-être en. - +25 tu
chants; je veux parle calles
tes personnes qui veul: sl el

fant à cause de son du "ge
de son plus grand dvi.

--Vous voyez de «es
-—Certainement et y.

qu'on ne le vroirait. >. sd eZ

connu Marie-Louise

ment unanime. elle étui sue

elle avait trois ans et
semblait vaguement a =:
lonne; un brave hom.

vateur, surement inspir

des miséricordes, desizn vas

Louise: ‘Nous ne son
beaux. ni ma femnie 1:

je prends velle-ci.”

Alice nous était res" A

l'âge de cinq ans. à vaux
camus. De bonnes gens ©"
qu'elle faisait trop qui
prise à leur foyer où vis

venue l’ainée de deux po

Rose aussi nous était it

compte à cause d'une ta:

sur un nez pourtan: jo

va preneurs aux anlen'oli-

septième année

--Qu'il y a donc-en

monde!

—Vous pouvez le dire! ki vo ~~

le direz jamais assez. Les exp. -°

de la canaille sont gazettes tar:

que les grandes actions restent dur

l'ombre. Savez-vous, par ever"

qu'à la Crèche, nous ne séparons

mais jumeaux ou jumelles ”

—Oui-da!

—Nous trouvons toujours «'

grande difficulté des parent»

veulent du couple. La dermière ! >

un des deux était malade; la np"

ne voulut pas attendre ls «>!

lescence et se dit heureuse de i Hn

dre soin du pauvret. Or. clle 2b

déjà deux de nos enfants
-—Chapeau bas! Voila

chrétien!

—Oui. du véritable amour lv

Dieu prouvé par un véritable an"

du prochain. Le vrai passeport p"!

le ciel: Saint Pierre est averti 1!

se montrer large et bienveillan!

—M. l'abbé. il faut que je V

place une petite Joucheuse.

—Bénis lea gens qui sympa’!

sent avec toute misère!

Les Chroniques de la Crèche.

Abbé Victorin Germain. ptre
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LE COMITE DE MORALITE
DU DIOCESE DE SAINT-JEAN
Comment ne pas reconnaître, en effet, qu’une des
causes, peut-être moins observée mais non moins
vraie, de l’expansion de tant d’immoralité, n’est pas
due à un manque de précautions MAIS A LA RE.
ACTION INEXISTANTE OU FAIBLE DES GENS
HONNETES, qui n’ont pas su dénoncer à temps les
infractions faites à la loi des bonnes moeurs.

(Pie X11 1-1-54)

 
 

| Article 9

130 infractions...
Nos enquêteurs ont relevé 130 infractions à la Loi des

  

rant les mois de janvier et février 1954. On trouvera plus bas

copie de la liste officielle envoyée aux autorités.

Comment se fait-il que ‘nos enquêteurs, dans leurs mo-
ments de loisir, peuvent trouver un aussi grand nombre de
as, alors que la police dont c’est le devoir quotidien de veiller
au respect des lois, n'arrive à aucun résultat? Nos enquêteurs
n'ont relevé que 130 délits, mais il y en aurait des centaines
d'autres à ajouter. Il n’y a qu’un mot pour expliquer cette
situation: TOLERANCE.

Pourquoi les autorités tolèrent-elles cet état de choses?
Est-ce parce qu'elles sont impuissantes à faire respecter les
ois? Non, elles l’ont fait pendant trois jours lors de la période

FS des Fêtes. Que serait-il arrivé à une personne détenant un
E, permis si elle avait enfreint la Loi? La même chose qui est
# arrivée à trois aubergistes de Mont-Laurier, de St-Donat et

le Rawdon: ils ont perdu leur permis et ont vu leurs stocks
3 confisqués. Un sort identique aurait été réservé à quelques
autres. a

Si cette méme épée de Damoclés était suspendue durant
IA toute l'année au-dessus de la tête des propriétaires d’établisse-
F ments où il se vend des liqueurs alcooliques, la Loi des Li-

4 queurs serait observée.

Voici la liste des infractions du comté de Saint-Jean. Les
relvvés pour les autres comtés paraîtront plus tard.

* …._
Vente de Bière ou Vin, les jours de Fêtes, sans repas. (Art.

42, par. 5)

Club Social (St-Jean): janvier, 3, 10, 17, 24 et 31; février, 7, 14, 21
et 28. Champlain (St-Jean): janvier, 3, 10, 17, 24 et 31; février: 7,
14, 21 et 28. National (St-Jean): janvier, 3, 10, 17, 24 et 31: février:
7, 14, 21 et 28. New Windsor (St-Jean): janvier, 3, 10, 17, 24 et 31:
février: 7, 14, 21 et 28. Du Parc (St-Jean): janvier, 3, 10, 17, 24 et
31; février: 7, 14, 21 et 28. Saint-Jean (St-Jean): janvier, 3, 10, 17,

Liqueurs Alcooliques dans le seul comté de Saint-Jean du-'

LE RICHELIEU

 

PiPPPPP

vieux journaux |:
par 3

Me R. Fournier, N.P. $

Première course d'auto
à Montréal en 1906

La première course d'auto à Mont-
réal eut lieu le 10 octobre 1906, sur
le terrain de l'association désignée
sous le signe M.A.A.A.

Ces courses ont toujours été un
excellent moyen non seulement de
publicité, mais aussi de favoriser les
perfectionnements mécaniques.

| En fevilletant nos

x
La France a été à l'avant-garde

dans ce domaine, comme dans bien
d'autres. Parmi les plus célèbres
courses françaises, mentionnons
Paris-Marseille (1896), Paris-Ams-
terdam (1898), Paris-Nice (1899),
Paris - Toulouse (1900). Paris-Ber-
lin (1901), Paris-Vienne (1902), Pa-
ris-Madrid (1903) pour ne rappeler
que les premières, Elles n’attirèrent
d'abord que de la curiosité; celle de
1903 provoqua un grand intérêt; il
v eut 224 partants et des milliers et
des milliers de personnes applaudi-
rent les concurrents sur tout le par-

cours. “Te vaingneur. Fernand Ga-
hriel, écrit la revue Historia, parcou-
rut les 552 kilomètres (345 milles)

en 5 heures 13 minutes et 31 secon-
des, soit à une vitesse movenne su-

périeure à 105 kilomètres (65.5 mil-
les) à l'heure; n'oublions pas que
nous sommes en 1903."

Ce sont les quatre cylindres qui fi-
rent gagner la course de 1896, l’allu-
mage électrique celle de 1809, Je ma-

gneto en 1903 et la magnéto avec
bougies en 1906.

La course de 1906 à Montréal.
man appela du nom baroque de
“evmkana” n'en fut pas une d'endu-

rance sur un long parcours comme
celle pour le Trophée Glidden des
Etats-Unis en septembre précédent,
mais la piste d'un terrain. Combien
v eut-il de spectateurs ? Nous n'avons
pas trouvé de chiffre à ce sujet: le
compte-rendu se contente de parler 24 et 31; février, 7, 14, 21 et 28. V-41 (St-Jean): janvier, 3, 10, 17, d'un “beau succès”. Espérons qu’un 24 et 31; février: 7, 14, 21 et 28. Normandie (St-Jean): janvier, 3,

10. 17, 27 et 31; février: 7, 14, 21 et 28. Lacolle Inn: janvier, 31; février
21 et 28. St-Bernard (Lacolle): Janvier, 31; février 21 et 28. Du Re-
pos (Black Pool): janvier, 31; février 21 et 28. Hermine (Lacolle):
janvier 31; février 21 et 28. Chalet St-Luc: janvier 17; février 28.
Hôtel He-aux-Noix: février 28. Riverview (Lacolle): janvier 31; fé-
vier 21 et 28.

*

Taverne ouverte les jours de Fêtes (Art. 42, par. 4)
Champlain (St-Jean): février 28. Du Parc (St-Jean): janvier 17;
février 28; Riverview (Lacolle) février 28.

*

: Vente à des personnes manifestement sous l'influence des
5 liqueurs alcooliques (Art. 43, par. 6)

New Windsor (St-Jean): janvier 17. V-41fs (St-Jean):
Ÿ Chalet St-Luc: janvier 16 et 26.

janvier 17.

$ *
: Vente de spiritueux les jours de Fétes (Art. 42, par. 5)
E V-41 (St-Jean): janvier 3 et 17; février 7, 14 et 21. Champlain (St-

$ Jean): février 28. New Windsor (St-Jean): janvier 17 et 24. Nor-
; mandie (St-Jean): janvier 24 et 31. Du Parc (St-Jean): janvier 17;
E; fevrier 28. Saint-Jean (St-Jean): janvier 24. Riverview (Lacolle):
| Janvier 31; février 28. Lacolle Inn: janvier 31; février 21 et 28.
5 St-Bernard (Lacolle) février 28. Du Repos (Black Pool): janvier 31;
# février 21 et 28. Hermine (Lacolle) février 21 et 28. Hôtel Ile-aux
3 Noix: février 28.

4 *

\'ente à des personnes n'ayant pas atteint l’âge de 20 ans
(Art. 43, par. 1)

Riverview (Lacolle): février 28. Hermine (Lacolile): février 21. Cha-
let St-Luc: janvier 16 et 26.

 

*

… Vente de liqueurs alcooliques pour être apportées à domi-Es Cle (Art, 30 par. 9)
1 Hôtel !le-aux-Noix:

Inn: janvier 31.
iPour chacune de ces infractions nous pouvons fournir une pièce

= certifiée.

Oo CE CU
‘Commandité par le Comité de Moralité du diocèse de Saint-Jean)

N.B.—Toute souscription, si minime soit-elle sera Ja bienvenue.

Elle peut être envoyée à l'adresse suivante:

LE COMITE DE MORALITE,
LA CENTRALE CATHOLIQUE,

190 RUE LAURIER — ST-JEAN, Qué.

PHILIPPE BRAULT & FILS
ASSURANCES

L
e
e
e

février 28. V-41 (St-Jean): février 14. Lacolle
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Nous vous invitons & étre aux écoutes
tous les vendredis & 4.15 hres P.M. au
poste R, St. Albans, 1420 sur votre

TEL. Bureau: 2503 Il Place du Marché,
ÿ Rés: 4288 S.-JEAN, Qué.

AN  

| droite T1 reviendra an point de dé-
nart et c'arrâtera à

(| Tarte

lecteur pourra nous donner encore

 

—— Le Courrier de la Charité ——,
 

plus... ou moins?

semaines, en se chargeant

de soulager ce cas. &

-CAS No 51

Qui voudrait voir à l’habillement d'un petit gar-
con et d'une petite fille, pour une période d'un an ou

mM

REMERCIEMENTS

Aux deux dames si charitables de Laprairie et
de Delson, qui ont répondu à notre appel d’il y a deux

tête, une petite fille, pour sa première communion.
Aux autres personnes qui nous ont également offert

Les Equipières de la Charité.

d'habiller des pieds à la
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“No 4. — Course d'obstacles. On
placera 12 barils autour de la piste.
Le chauffeur évitera les obstacles en
faisant le tour de chacun et s’arrête-
ra à une ligne donnée. Nombre de
points à gagner. — 1. F. B. Stock-
well 2. A. Dea. 3 L. D. Robert-
Son.

“Nu vb. — Les chauffeurs courant

a une vitesse de pas moins de 8 mil-
les a Theure, s'efforceront de lancer
une halle dans cinq cuves placées
autour de la piste. — 1. Mlle Dawes.
2. Mme Williams, 3. Mlle Bryant.

"No 8 — Arret. Les chauffeurs,
allant à une vitesse de 15 milles à
l'heure, devront arrêter leur voiture

à un point non connu des concur-
rents, — 1. F. W. Gross. 2. F. B.
Stockwell. 3. A. Dean.

“No 10. — Course de 12 milles à
l'heure. Les concurrents feront 2 fois
le tour de la piste et celui qui aura
franchi la distance dans le temps le
plus rapproché de 12 milles à l'heure,

“M. Shirley. Ogilvie a remporté le
premier prix pour la voiture la mieux
équipée; M. G. W. Fairbanks s’est
classé deuxième, et M. S. R. Hooper,
troisième.

“MM. Stockwell et Gross ayant
réuni le même total de points (28).
les juges devront décider plus tard

auquel des deux reviendra la coupe.

Les officiers du jour étaient les
suivants:

“Juges — MM. D. McDonald, U.

IT. Dandurand, A. J. Dawes, Cla-
rence F. Smith, Dr Mignault, Fug.
Tarte ¢t F. H. Anson.

“Chronométreurs — MM. J. H.
Davison, A. G. Husson.

“Secrétaires — MM. G.
Namee, Eug. Tarte.”

A. Mc-

Grâce au programme des Arts et
Métiers de la Croix-Rouge canadi-
enne, les anciens combattants hospi-
talisés peuvent assister à des repré-
sentations cinématographiques cha- recevra le prix. — 1 F. W. Gross.

2. D. McDonald. 3. L. D. Robert-
son. rue semaine.
  plus de détails que ceux-ci rapportés

par Te Canada, quotidien de Mont-
réal. dans son édition du 11 octobre
1906 :

Bon sport, grand spectacle

“Le premier gvmkana a remporté
un bean succès hier après-midi. I) a
popularisé mieux que jamais le beau
sport de automobile, et il a donné à
Montréal l'un des spectacles les plus
réuss<ic et les plus sains.  “Te temps lui-même était de la
fete, temps deux et clair d'automne ‘

am fut un élément sportif du plus
haut intérét puisqu'il ohligea les con-
currents à tirer un parti complet des
ressources de leur machine.
“Bon sport et grand spectacle. c’est

ce que le premier gymkana d’auto-
mobile a donné hier à Montréal. Voi-
ci les résultats des différents évêéne-
ments:

“No 1 — Les contestants courant

à une vitesse de pas moins de & mil-
les à l'heure s'efforceront de saisir
les anneaux passés dans une baguet-

te, Deux tours et 5 anneaux par tour.

1. F. I. Stockwell. 2. IT. D. Robert-
son. 3. Geo. Husson.
“No 2 — Course à relais pour

touring cars. Tes concurrents débar-

queront de leur voiture. enlèveront
leur habit. feront partir l'engin. re-

mettront leur habit. alliimerant leur
cigarette, feront le tour de l’arène et
arréteront leur voiture sur une ligne
donnée. Ts prendront un passager et
l'aideront à monter. Tls partiront de
nouveau après avoir allumé leur ci-
garette. feront un antre tour et pren-

dront deux autres passagers. qui
prendront place sur le siège tour
(cic), arréteront au même endroit
que précédemment. pris tous les pas-
sagers déharqueront. Te chauffeur
fera alare nn autre tour. — 1. Cla-
rence F. Smith: 2. F W Gross.
3 TU H Dandurand

“No 3. — Contaurner des ohsta-
cles. Quatre obstacles seront placés
en ligne droite. Te concurrent fera le
tanr de chacun. le nremier en passant
nar la ranche et le dernier par la

 
A une ligne indi-

onée. — 1 F, W Gros 2 Fug.
3 F À Stackwell.  

93 St-Charles
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Nouveau local
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A partir du Ter avril, nos bureaux
seront situés à

258, RUE CHAMPLAIN

J. À. Bélanger
Assurances générales

Tél. 7484
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Hypothéques “2e

à Administration 119
à Evaluation ALT
§ Assurances LL

Immeubles tAI £STAIE BORRDS

à 2, lère Rue TEL. 2024

OOOO.

  
Membre de la Bour-

se d'immeuble de

Montréal ; Membre

de I'Ass. canadienne
oR      

des courtiers en im-  

   meubles.

BINEAU
Iberville
 

COMMERCE: poéle, réfrigérateur. peinture, vaisselle, etc., com- '
prenant propriété en briques, avec logis de 4 grandes piè-

huile,ces, chauffage central garage. Affaires: environ
à > $60,000.00. Comptant demandé: “environ $25,000.00 ou

d'après inventaire. Balance hypothèque. Echangerait pour i
propriété à revenus.

IBERVILLE: 15ème Avenue: cottage 3 ans, 6 pièces modernes,
planchers bois dur. cave ciment, chauffage air chaud, ter-
rain 75 x 110. Prix: $9.000.00: comptant $6,000.00. Plan
Provincial.

central.
A MONTREAL: une rue à l’ouest de la

édifice commercial,

Place d'armes, site
4 élages et sous-sol, pierre,

chauffage central huile, gicleurs automatiques, évaluation
municipale $31,000.00. Prix demandé: $50,000.00. Une au-
baine.

IBERVILLE, 2ème avenue, prop.
pièces, 1 garage, revenus

+

briques et bois, 4 logis 4 et 5
$1,980.00. Prix: $16,000.00.

AUTRES PROPRIETES ET COMMERCES DE TOUS GENRES
CONSULTEZ NOS REGISTRES AVANT DE FIXER

VOTRE CHOIX.
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bru: Mme Georges Martin, née Y-
vette Groulx; deux petits-enfants :
Danielle et Guy Martin; deux frères:
Jude. de Toronto, Gustave, de Win-
nipeg; deux soeurs: Mme Aldéi Pa-
quette (Alda), de Saint-Jean; Mme

-Arthur Parent (Cécile) de Lewis-

tin Me; un demi-frère: Léo Veil-

leux, de St. Petersbourg, Floride.
plusieurs neveux et nièces.

Ses funérailles ont eu lieu same-
di au milieu d’une grande assistan-
ce de parents et d'amis.
M. l'abbé Georges Deland fit la

levée du corps et chanta le servi-
ce, assisté des abbés G. Deslauriers
et Roger Cyr, comme diacre et sous-
diacre. La chorale, dirigée par M.
Bernard Ostiguy, à rendu la messe
de Perosi. M. Etiene Guillet était à
l’orgue.
Dans la nef. outre parents et amis,

on remarquait les religieuses Fran-

ciscaines de Marié et les enfants de
I'Orphelinat ainsi que des déléga-
tions de dames de Ste-Anne et du
Tiers-Ordre.
Les porteuses d'honneur étaient

Mme Cyprien Vinet, Serge Pinson-
nault, David Daigneault, Eugène
Grégoire, Oliva Hébert, et Rodrigue
McNulty. La quête fut faite par
Mlles Simone Lanciault et Antoinet-
te Audelin.

“Le Richelieu” présente ses sincè-
res condoléances à la famille.

SLI

Avant de fixer votre choix sur une propriété

 

 

deau; MM. et Mmes Lionel Arbour.

Honorius Ratté, Delphis Charest ;
Mlles Albina et Dora Trudeau.

Ses funérailles ont eu lieu ce ma-

tin, jeudi à la Cathédrale et l'in-
humation se fit au cimetière pa-
roissial.

Nos sincères condoléances à la fa-

mille.
 —e-

Décès de M. Z. S. Blain
Vendredi 5 mars est décédé à Ver-

dun, M. Zotique S. Blain, grand-
père de Mme Anthime Harbec, de
Saint-Jean. Le défunt était âgé de
99 ans et 10 mois.

Malgré son viel âge. M. Blain
était relativement en bonne santé

jusqu’à quelques jours avant sa
mort. Il se préparait à fêter son
centenaire en mai prochain. Il était

l’un des membres fondateurs du

conseil des Chevaliers de Colomb,

de Saint-Henri.

Ses funérailles ont eu lieu lundi

dernier en l'église Notre-Dame de la
Paix, à Verdun et l'inhumation se

fit au cimetière de la Côte des Nei-

ges.

Nos sincères condoléances à la

famille.  

 

Ses funérailles ont eu lieu mer-
credi en l'église de St-Edmond et
l'inhumation se fit au cimetière pa-
roissial.

‘Le Richelieu’ présente ses sin-

cères condoléances à la famille.
—

Décès de Mme
F. McKnight
Dimanche dernier, cest décédée, à

l'Hôpital de St-Jean, à l'âge de 91
ans, Mme Florence McKnight, de la
rue Laurier. :

Elle laisse un fils: James M. Mc-
Knight, surintendant du Département
du bois a la Cie Singer; une petite-
fille: Mme May McCaughey, de St-
Jean; deux arriére-petits-fils: Frank
et Michael McCaughey.
"Ses funérailles ont eu lieu mercre-

di avant-midi à l’église United
Church.
Nos sincères condoléances à la fa-

mille.
——

Service anniversaire

Samedi matin, à 8h.30. à la Cathé-
drale de St-Jean, sera chanté un ser-
vice anniversaire pour le repos de
l'âme de Mme Jonas Blanchard.
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DONS AU SEMINAIRE
M. l'abbé Omer Ménard, curé de Notre-Dame de l'Assom

une collecte de volumes à la bibliothèque.
M. Hormisdas Primeau ........ .....

M. Syrias Brault

o>
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4 nu de _. _ ;( Ba4 VE |Décisde L'Externat Classique de Longuey|J! |M. Bernard Davignon 4 —_—+ —_— Versification % (Longueuil)
A Lundi dernier est décédé. après| J. Gariépy, St-P.-Apôtre.*. 80.6| R. Brissette, St-Antoine4 quelques semaines de maladie, M. (Longueuil) (Longueuil) 82a - Bernard Davignon, 43 ans, époux de| G. Colpron, Châteauguay... 79.7 Elé Cait . d ) d Gertrude Hamel. Le gérant paisait André Aubé, St-Georges. 77 J Bélanger Se
eb partie du personnel de la France Montréal-Sud | » St-Jean-Endes
4 Décès e Mme Gédéon Décès e b Canadian Dyers Lad. depuis de’ ( ) R ponackayville) > 8

E ° ° 2 ‘ot | nombreuses années. _ Méthode , . Pouliot, St-Lambert |gi. Martin M. Victor Hébert mire son épouse il laisse deux J.-Ls Tétrault, St-Mathias. 87.2 Yvan[oubuc, St-Antoine.hi] —— EE ils: Luc e chel; ses beaux-pa- n i
: Mercredi le 3 mars, est décédée, Lundi dernier. est décédé, après rents: M. et Mme Hertel ed R. prune, Montréal. > 3 gueuil)

après une longue maladie, Mme| une longue maladie, M. Victor Hé-| sa belle-mère: Mme Théodore Davi- J. mbrozaitis, t-Charles. +S Eléments latins “B”
Gédéon Martin, née Anna Veilleux. bert, 59 ans. époux de Clarinda gnon: deux frères: Gaston et Gas- (Ville Jacques-Cartier) A. Charpentier, St Char]i ! ; ; . pee les.È Elle était âgée de 64 ans. Mme Mar- Trudeau. pard Davignon, de Saint-Jean; ses Syntaxe (Ville Jacques.Cart. >

ii tin s'était dévouée à de nombreu- Outre son épouse. il laisse une demi-frères: MM. Adrien et Paul-| ~ N. Hamel, N.-D. de Paint
41 eesparolssialesotpluspar fille: Monique: un frère: Armand, Emile Moreau; ses beauxfréres se F. Magnan, St-P.-Apotre. . 84.4 (Ville Jacques-Cartier)
Ad nesse de l'Orphelinat et dans la cho- | de Saint-Jean: une soeur: Mlle Cla- belles-soeurs: M. ME N b e (Longueuil) J. Bellemare, St-P.-Apôtre, 8]:i rale des dames à la Cathédraie. Tra Hébert, de Saint-Jean; ses beaux- Pawtucket, RlMme aspar MM. P. Gariépy, St-P.-Apôtre. . 82.8 (Longueuil) :
Li Elle laisse dans le deuil deux fils. fTères et belles-soeurs: MM.et Mmes vignon, Mme À rien Pouce Ha. —
, (© A1886 Cans ‘e Cent ceux | Rosario. Eugène et Léopold Tru-|°: MMes Maurice et Jean-Paul Ha-

Georges et Paul. de Saint-Jean: une mel; M. et Mme Armand Ouimet.
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Décès de Mme
Ovila Bourdeau

Lundi dernier, est décédée, après
quelques jours de maladie, Mme Ovi-
la Bourdeau, née Orise Thibodeau.
Agée de 82 ans, la défunte était née
à Saint-Jean et y était toujours de-
meurée.

Elle laisse dans le deuil, un fils
Sylvain, de Montréal ; quatre filles :
(Marguerite), Mme Alfred Paulhus,
chez qui elle demeurait; Mlle Yvette,

(Liliane) Mme Bernard DeLeseleuc,
(Claire) Mme Henri Prévost, toutes
de Saint-Jean; un frère: Mathurin
Thibodeau, de Montréal; une soeur,

Mme Joseph Bouchard, de Saint-
Jean: ses gendres MM. Frank
Greendale, Alfred Paulhus et Henri
Prévost; 10 petits-enfants et 6 ar-
rière-petits-enfants. -
La dépouille mortelle est exposée

 

ques-Cartier, et les funér

lieu vendredi matin, à 0h.30,en l’égh.

 

  

 

   
  

fon,

au salon mortuaire Langlois, rue Ja

ailles aurop

se Notre-Dame-Auxiliatrice,

Le Richelieu présente; Ses Sincère,
condoléances à la famille.

 

© BATTERIES
d'auto et de motocyclette

neuves et usagées

- Pour recharge de batterie, voyez

Messier Bicycle Shop
227 RUE ST-JACQUES
TEL. 2925 — ST-JEAN
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LEBLANC CONSTRUCTION ENRG.
Rue Lallemant, près de St-Hubert

BRIQUE ET PIERRE

Maisons de 6 pièces

*

® Vivoir

© Salle à diner
® Cuisine

*

Brûleur automatique
Toilette au rez-chaussée

Chambre de bain en tuile
céramique de couleur
Chauffe-eau

Cuves à lavage

Prélart cuisine

Peinture au choix

: PROFITEZ DE LA QUALITE EXC

LES IMMEUBLES RICHELIEU ENRG.
SAINT-JEAN, QUE.

® 3 chambres à coucher

Chauffage eau chaude
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TELEPHONE : 8-1182 et 2527

tn

Agents autorisés:

Téléphone: 8-1218
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EPTIONNELLE QUI VOUS EST OFFERTE DANS CES COTTAGES DE BON GOUT, A PRIX MOYEN

Saint-Jean, Qué.

HYPOTHEQUE:

$9,400.00

Plan de 20 ans

Ristourne

Provinciale
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Paiement mensuel:

$55.00 approx.

Taxes incluses.
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Mercredi dernier, 3 mars, il y
cut réunion de votre exécutif et plu-
sieurs points très intéressants pour
le bien de votre”Section 79, furent
discutés.

Cliff Jones, spécialement, avait
quelque chose à dire concernant les
vues qu'il présente tous les mois
aux salles de la Légion, pour tous
les membres et leurs, entams. Ces

films très intéressants et les mem-
bres devraient certainement mon-

trer de temps à autre un peu d'en-
couragement pour ce membre de
l'Exécutif qui se dévoue tous les
mois pour divertir les camarades
de la section 79, ou bien, il lui fau-
dra peut être arrêter ces représen-
tations pour enfants à 2 hres p.m.
lc 20, aux salles de la Légion et le
22 mars à 8 hres, une autre re-
présentation pour les membres de
la Légion. Essayons de s’y rendre.
Un parti de sucre est en voie d'or-

ganisation pour le 28 mars pro-
chain, l’endroit n’est pas encôre tout
à fait décidé. Mais nous aurons
plus de détails à cet effet jeudi
prochain lors de notre prochaine réu-
nion générale (le 11 mars à 9 h.
p.m.).

LES SPORTS

Tout membre s'apercevra certai-
nement que la’table de billard a été
récemment réparée, un tapis neuf
a été installé, et cette réparation
a beaucoup de valeur pour les in-
téressés. Tous ceux qui se diver-

tissent à ce sport. devront s'’en-

quérir des nouveaux règlements
concernant la table et ‘notez bien”
aussi, que seulement les membres
en règle de la section 79, ont le
droit d’employer cette table de bil-
lard et si, en aucun temps, vous
apercevez quelqu'un qui n’est pas
membre ou, encore quelqu'un qui en-
dommage votre propriété, rappor-
tez-le au gérant qui prendra les

‘mesures nécessaires pour enrayer
ces abus.
Les “dus” pour 1954 sont dûs!

Maintenant que le préposé à la col-

lection des dûs a commencé ré-
cemment à faire parvenir des avis,
ne vous laissez pas attrapper par

un second avis, rendez-vous aux sal-

les et devenez membre à date au
plus tôt possible.

La prochaine assemblée de la sec-

tion sera tenue à 9 h. p.m. le 11

mars, dû à la retraite des hommes,
cette semaine. alors au lieu de 8 h.

ce sera à 9 hres. Rendez-vous en
grand nombre.

Publiciste.

——————)

ANCIEN DIRECTEUR
DE FANFARE DECEDE

A Marieville le 4 mars dernier. a

l'âge de 82 ans est décédé à l'Hos-

pice Sainte-Croix, après une longue
maladie. James Herbert Bryant. é-

poux de feu Maria Daigneault :Bou-

cher).

Il laisse dans le deuil trois fils

Edouard (Ned1. Henrv. Georges. de
Marieville et une fille: Mme Arthur

Carli (Minniey de Montréal: ses
petits-enfants et deux beaux-fils

Charles-Emile Boucher. de Marie-

ville et Henri-Lucien Boucher de

Cowansville.

Membre fondateur de la fanfare

de l'Union Musicale dont il fut le

directeur musical pendant de nom-

breuses années, grâce à son dévoue-

ment inlassable. son courage et sa

ténacité il a atteint son but: il s’est

dépensé sans compter pour en faire
une belle fanfare, il connut des

jours glorieux mais également des
jours difficiles comme tous les corps

de musique de Fépoque. Né en An-
gleterre, dès l'âge de 14 ans. il

faisait partie de la fanfare du col-
lège comme Bariton. À 18 ans, il
vint demeurer au Canada. Quelques
annés plus tard, il organisa une
fanfare à Ste-Angèle de Monnoir.
vers le siècle dernier malheureuse-
ment il lui fut impossible de la
maintenir. °
Par la suite, il vint s'établir à

Marieville et vers 1930 il entendit
parler qu'on voulait former une fan-
fare, 11 fut un des premiers à joindre
les rangs. En 1934, reconnaissant
son talent on lui offrit la direction.
Quoique retiré depuis quelques an-
nées par l’âge et la santé. M. Bryant
suivit avec intérêt les activités de la
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  M. L'ABBE MERCIER, otre-Dame-Auxiliatrice, et un groupe d'Enfantsde Marie, récitent le Chapelet au Palais Cardinalice.,

 ©

 

  
  (Photo: Studio Notre-Dame, St-Jean)

 

fanfare qu'il a vu grandir et diri-

gé durant tant d'années.

Les funérailles eurent hen dans

l'église Anglicane de Fort Cham-

bly et la sépulture au cimetière du:

même endroit. des
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Ecole Forget. .. ‘M. Armand Baraby. membre de Ferrier Lanoue, 8e année; Gilles M
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Démonstration de

LES COULEURS DU PRINTEMPS

20 Nouvelles Couleurs !

Une démonstratrice sera à votre service pour consultation

dans tous vos problèmes de couleurs pour

agrémenter votre intérieur.

l'abimer. Ses fraiches couleurs ré-

Venez chercher un CADEAU-SOUVENIR y siseaux intempéries

Festival des Couleurs “CILUX”)

« LeSieur & Frere Ltée __|
169-171, rue Richelieu — Saint-Jean, P. Q.

®

ésident et membres du Club QUE les Canadiens discutèrent a l'a-

Lions. sincères remerciements! réna du C.A.R.C. le 9 mars dernier.| Ass.-Princip

  

  

   
  
  

    
   

  

(de la part de ces messieurs dont Jean-Guy Degondre, 9e année;

"notre Commission scolaire fut l'in-|dore. Be année; Yvon Robert, 7

termédiaire. les élèves suivants onf |année; Pierre Lebrun, 6e année

| res des billets pour assister gra-| Maurice Grégoire, 8e année.
i : arti hocketuitement à la partie de hockey Claude LAFLEUR.

mite de la page 3)

EMERCIEMENTS

{
[34 A

peinture
TRANSFORMEZ VOS
'VIEUX MEUBLES A

      

     
    

     

  

  

CILUX est idéal pour meubles de
porcheet de jardin. La pluie ne peut

et à l'usure. Employez

DULUX à l'intérieur

_ et enjolivez vos meus

bles défraichis,
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3 Ils étaient les maîtres des
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@oteving FRANCES GIFFORD + TOUCH COMNERS - Scrme Play iy SAM
ES+tutesvSUMXR +owed iy HID €. TAD

CARTOON
SUJET COURT CHOISI

   
Le meilleur sujet à 3 di-
mensions jamais
Avec votre étoi
rée des films d'action et
d'aventures...!

JOHNWAYNE

présentés
e préfé-

… They called him

EN TECHNICOLOR

AVEC
   

avec Geraldine Page

 

Dim., Lun., Mar., Mer.

14, 15, 16, 17 mars
 

Une brûlantehistoire d'a-
mour parsemée d'aventu-

M res héroiques . . . dans le
WE. cadre enchanteur de Pa-

| ris… L'atmosphère exoti-
i ‘que de Madrid... la jungle-
“ ténébreuse d'Afrique!

 

r
y

TECHNICOLOR

AVEC

Gregory Peck
Suzan Hayward
Ava Gardner

— SECOND FILM —

_a vie... les amours... les
crimes de

"Jack the Ripper"

 

 

1 A l'affiche
| Commençant Jeudi,

le 18 mars
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La Reine du cinéma
Mexicain...

— DANS --

“Ville d'Enfer”
-- AUSSI —

Dolorès Del RIO %
— DANS —-

“Bugambilia”
AVEC vec Perdro Armendariz

     

    
   
  
   

Au Canal de Chambly

Couché dans la campagpe qu'il
tronçonne, il y a ce long canal, cet
interminable trait d’union entre les
rivières. Un canal sans prétention,
mais sympathique et qui fait toujours
bon accueil aux bateaux de plaisance,
aux navires de faible tonnage. C’est
le canal de Chambly qui soude le Ri-
chelieu au Saint-Laurent. Ici, c’est
un paysage accordé: eau calme, qui
bouge à peine, champs ’étales, paisi-
bles.

Le père Grégoire, éclusier de son
état, met tout son honneur à n’avoir
jamais fait attendre un seul des ba-
eaux qui viennent à longs intervalles
agiter l'eau doucement. Mais, entre
tous les bateaux, il y à surtoutce re-
morqueur dont la vue fait battre si
fort le coeur de la petite Marie au
père Grégoire, ce remorqueur qui ra-
mène chaque fois le beau gars Mi-
chel au teint cuivré. Et, entre l’inter-
valle du dernier départ et de la pro-
chaine venue du renforqueur, la peti-
te Marie accumule tant d’amour dans
la disponibilité de son coeur, tant de
tendresse pour le beau et grand gars

“LA FILLE DE L'ECLUSIER”

 

LE RICHELIEU me

bord du canal. On a tant de choses à
se dire.
Toute la vie du père Grégoire tient

dans ces menus événements: les ba-
teaux qui viennent, les vannes à ou-
vrir, et ce remorqueur qui ramène
le beau gars Michel. Mais le père
Grégoire accomplit gravement son

| métier. Puis, aux heures creuses,
quand les bateaux sont loin encore,
l’éclusies remplace son ami le bedeau
et, tout en rasant l'herbe irrespec-
tueuse des tombes, il songe à tous
ceux qui sontlà, couchés dans ce ci-
metière, le long du canal.

Il pèche parfois, le père Grégoire.
Est-ce pour prendre des poissons ou
pour songer plus librement au beau
gars du remorqueur qui bientôt lui
demandera la permission de lui ravir
la petite Marie? Et le vieil homme
d'éclusier qui livre passage aux na-
vires vers les grandes eaux libres
n’aura qu'à consentir au bonheur de
sa fille.
A la poésie des images du film

L’Eclusier, réalisé par l’Office Na-
tional du Film dans la série S'ilhouet-
tes canadiennes, se superpose celle du qui saute lestement sur la rive. Mer-

veilleuse escale d'un petit instant au

Soirée à N.-D. de la Garde

Attention ! Citoyens de Longueuil
et des environs ! Une grande soirée

récréative, organisée par le Cercle

des Filles d'Isabelle de Notre-Dame
de la Garde, No 1878, aura lieu au
sous-sol de la nouvelle église de la
paroisse Notre-Dame de la Garde,
dimanche, le 21 mars 1954, 3 8 heu-

res du soir. T1 v aura aussi de beaux
et nombreux prix de présence.
Qu'on se le dise ct qu'on vienne en

grand nombre, il v aura du plaisir
pour tous !
lp

CONFIEZ-NOUS VOS
TRAVAUX D’IMPRESSIONS  

commentaire d’Anne Hébert que lit
Jean-Touis Roux.

Les Vocations...
(suite de la page 1)

aux diverses organisations collégia-

les, exemples vivants, pour tous

leurs confrères, d'esprit de travail,

de droiture et d'enthousiasme, ils
n'ont pas surpris leurs professeurs,

ni leurs parents, sans doute, par la
réflexion et la générosité manifes-
tée dans leur option définitive.

A cette classe marquante entre

toutes, M. le Directeur. après la
prise de ruban, exprima la perma-

nence de l'intérêt et de l'affection
du Séminaire. Il est certain que,
comme à leurs familles si méritan-
tes, ils sauront hautement et indé-
fectiblement, faire honneur à l’AI-

 

(suite de la page 1)
M. A. A. Beaulieu, président dej

cette Société et directeur du Labo-
ratoire, souhaita la bienvenue aux

membres ainsi qu’aux damesaccom-
pagnantleur mari. Le programme de
la soirée comprenait des communica-
tions concernant différents aspects
de l’entomologie appliquée et qui a-
vaient été préparées par les mem-
bres du Laboratoire de Saint-Jean.
Les principaux sujets à l’étude ont
été les suivants:

1— “Quelques aspects du cycle
évolutif de la mouche de l'oignon,
Hylemya anticua (Mg)”par M. J. P.
Perron.

2— “Les principaux préda-
teurs du tétranique du pommier du
Québec” par M. B. Parent.

- 3 — “Théories émises sur la
résistance des insectes au DDT” par
M. E. J. LeRoux.
4 — Technique biochimique

visant à la sélection de lignées de
pois résistants au puceron” par MM.
J. B. Maltais et J. L. Auclair.
“Un monde à vos pieds”, tel était

aussi le sujet d’un film gracieuse-
ment fourni par l’Office' National
du Film. Cette récente production
d'ordre scientifique a été hautement
appréciée.
Parmi les membres présents à la

réunion, il convient de mentionner
les professeurs F. O. Morrisson et
A. S. Bigelow, MM. M. Hudon,
M. A. Ashraff, M. Smith, C. R. Sul-
livan et W. A. Nelson du Collège
Macdonald; le professeur J. R.
Beaudry de l’Université de Montréal
M. G. -F. Moore de l'Université Mc
Gil: MM. A. D. Séguin et R. A.
Dequov du Bureau fédéral de la
Protection des Plantes à Montréal
et M. H. V. Green de la “Canadian
Pulp and Paper Association”. En|
l'absence de M. J. E. King, M. R. O.
Paradis de Saint-Jean agissait com-
me secrétaire.
A la fin de la soirée, toute l'assis-

tance était invitée a prendre le café
gracieusement servi par Mme G.
Bonneau et Mile F. Hébert, secrétai- ma Mater. Ad multos! res du Laboratoire.
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La lutte farouche d'une mère qui veut garder l'être issu de sa

chair contre un homme que l'égoisme rend implacable.
- Révélation d'une artiste européenne

GIANNA MARIA CANALE

| Le Passé d’une Mere
— Deuxième grand film —

PIERRE LARQUEY

— dans —

“LE CURE DE ST-AMOUR" -
{
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SAINT-JEAN, JEUDI,LÆ 11 MARS 1954

  TE
Sur Ecran Géant

4 JOURS SEULEMENT

Mer., Jeu, Ven., Sam.,
10, 11, 12, 13 Mars

FILM DE GRANDE AVENTU.
RE EN COULEURS

% Robert TAYLOR
vw Ann BLYTH
% Stewart GRANGER

— DANS —

“All The Brothers
Were Valiant “

Technicolor

EN PLUS

TerenceMORGAN *
Peggy CUMMINS 4

— DANS —

“Always A Bride”

Dim., Lun., Mar.,

14, 15, 16 Mars

2 excitantes versions
VOYEZ! 8000 cruels bar-
bares au combat...

% Ralph Richardson
% June DUPREZ

— DANS —

“Quatre Plumes
Blanches”
en technicolor

SECOND FILM

Drame rempli d’émotions

Susan PETERS vw
Alexander KNOX +

‘Le Signe du Bélier’

 

 

 

 

“Lundi,Mardisoirs
“FOTO-NITE”
ler $400 ; 2ème $355

Mer., Jeu, Ven., Sam,

17, 18, 19, 20 Mars

en couleurs ""Ansco"

+ William HOLDEN
% Eleanor PARKER

— DANS —

“Escape From
Fort Bravo”

EN PLUS

Une comédie sans pareille

Stanley HOLLOWAY #
Peggy CUMMINS *

“Meet Mr. Lucifer”
BIENTOT:

“The Country
r'/J

Parson
John BEAL
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sAINT-JEAN, JEUDI, LE 11MARS 1954

eunesses Musicales, 24 mars

 

a Notre-Dame de Lourdes le
1926, village du Manitoba,

Lrajame Garnier à grandi à Saint-
Goniface, ville très française. Sa
Père mezzo-soprano, prenait déjà

les lecons de chant de M. Charles
es Conservatoires de Pa-

ks el de Milan. C'est sous la di-

ection du même professeur que

§ adame Garnier a pris ses premiè-

es leçons de chant.

Née
fg] juin

ilhaut. d

ÿ Plusieurs succès ont déjà jalonné

| i route. Elle chanta pour les “Ma-

 
E Mme ROLANDE GARNIER
Es Mezzo-soprano

Bot Musical Festival” ainsi qu'à

RB radio de Winnipeg: chassé a4 Ré-

ina par les innondations, elle y fut

à gagée par le “Lions Club”; mem-

i: du ‘Winnipeg Philharmonic

hair”. elle chanta comme artiste
gee au "Male Voice Choir” de

@milv; enfin. gagnante du concours

Bs ‘Futures Etoiles”. elle a entre-

a is la tournée des villes Jeunesses

[

A la suite de ses premières études
de chant il sortir vainqueur du Con-
cours de la Société St-Jean-Bap-

 
M. LOUIS QUILICOT

Baryton

tiste. Ses qualités vocales et peut-
être aussi son origine italienne l'a-
menèrent à se diriger vers le Con-
servatoire de Rome. Il fit un bref
séjour au Conservatoire de Logano
en Suisse, Il fit halte à Paris pour
profiter des conseils de Paul Derè-
ne.

Au Canada, M. Louis Quilicot

est déjà avantageusement connu du
public Montréalais. Soliste des Va-

riétés Lyriques, soliste du Réseau

Radio-Canada ses compatriotes ont

pu l’applaudir à plusieurs reprises.

Le Ministère du Bien-Etre Social et

de la Jeunesse ne manqua pas de
couronner ses succès d'une bourse

d'études qui lui permit de béné-
ficier d'une seconde bourse obte-

nue du ""Manness Music School of

New York".

Sa carrière est en marche, son

succés est présent.   FE sicales.
2a
Pr

 

|

La vente se continue chez Armand Baraby
A

t

Il nous faut tout vendre, pour livrer

Le Mouvement des Jeunesses Mu-

ATV AAATANT
ee Jr.anVvmV 3

ABANDON 24

LE RICHELIEU

 

 

sicales du Canada accorde aux deux
chanteurs gagnants de l'émission
“Nos Futures Etoiles” une tournée
Jeunesses Musicales et pendant cet-
te saison 1953-54 M. L. Quilicot se
fera entendre dans plus de 35 villes
JMC en récital conjoint avec Mme
Rolande Garnier. Ils seront des nô-
tres lors du prochain conéert le 24
mars À la Centrale Catholique.

LINA PIZZOLONGO
Originaire de Montréal Lina Piz-

zolongo débuta jeune ses études mu-
sicales. Elle eut l'énorme avantage
de travailler pendant plus de 10 ans
sous la direction de Mlle Yvonne
Hubert à titre de boursière à I'E-
cole Alfred Cortot.
Nous pouvons dire que Montréal

& consacré cette jeune artiste de
mille et une façon. D'abord en 1942-

43 les Matinées Symphoniques la de-
mande comme soliste et la saison
1943-44 nous la révèle gagnante de
Ladies’ MorningMusical Club et du
prix Archambault. Ce dernier hon-
neur lui valu de revenir une fois de

plus comme soliste aux Matinées

Symphoniques sous la direction de
M. Désiré Defauw. Par la suite elle
obtint son lauréat de l'Académie de
Musique de la Province de Québecet
se vit décerner un premier prix avec
très grande distinction au Conserva-
toire de Musique de la Province de

Québec. Elle fut soliste à Radio-

Canada et se fit entendre en récital
À Montréal. dans quelques villes de
la Province d'Ontario et à Rome.
Mariée à M. L. Quilicot elle pour-

suit cette triple carrière d'épouse.

d'accompagnatrice et de soliste. El-
le entreprend maintenant la tour-

née J.M.C. 1953-54 au piano d'ac-
compagnement pour M. L. Quilicot

et Madame Rolande Garnier.
Ap

CINE-GUIDE
Sous cette rubrique pour l’in-

formation de nos lecteurs nous
donnens une appréciation mo-
rale sur les films actuellement
à l'affiche dans différents ci-
némas sans toutefois assumer
la responsabilité quant aux au-
tres parties du programme of-
fert en ces salles.
Le CINE-GUIDE ne tient aucur

compte de la réclame des exploi-
tants, mais s'inspire aux meilieures

 

  

le local à

sources d'informetion possibles, Ses
cotations tiennent compte, cepen-
dant quand il y a leu, des mo-

ca ou coupures
par le Bureau de Censure de la
province, .

APPRECIATION MORALE
1—Pour tous

voir les films cotés 4.
?—Film dont nous n'avons pas

In cotation.
Cette classification ne rem lace

d’aucune façon jugement :
conscience, elle veut seulement le
faciliter. Munie de nos renseigne-
ments, chaque personne doit savoir
à quelle catégorie élle appartient
et dans le cas d’un danger particu-
lier, déterminer prudemment si el-
le peut s’y exposer. va soi que
le jugement du confesseur prime
tout autre en la matière.
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1 SKY COMMAND
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MAN IN THE ATTIC
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2 ALL THE BROTHERS WERE
VALIANT

1 ALWAYS A BRIDE
1 QUATRE PLUMES BLAN-

CHES
2 LE SIGNE DU BELIER
1 ESCAPE FROM FORT BRA-

vo
? MEET MR. LUCIFER

Ll Oo
| CARTIER |
0 O

1 $0 BIG
1 MARSHAL'S DAUGHTER
2 LE PASSE D'UNE MERE
2 LE CURE DE ST-AMOUR
2 CARUSO

0 O
| BIJOU |
0

2 SAMSON ET DALILA
? SERENADE A MINUIT
2 LE MONDE LUI APPAR-

TIENT
3. UNE FEMME PAR JOUR
2 LA POCHARDE

CHEFS D'ILOTS
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| pour vendredi et samedi 12 et 13 mars
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D’autres aubaines extraordinaires

vous attendent
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POUR VOS REPAS  Ÿ

DU CAREME
appelez chez

E. LAPALME
(MAGASIN E.-M.)

3 POISSONS DE TOUTES SORTES
3 Frais - Fumé - Salé

£ 153, rue St-Jacques, St-Jean
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REVUE SPORTIVE

 

"LES CANADIENS" à Saint-Jean

 

Le grand évènement sportif de la semaine à Saint-Jean a été la

venue dans notre ville, à l’Arèna du CARC, du club Canadien. Cette

soirée était sous les auspices du Lions Club de Saint-Jean et a remporté

un succès complet. |! aurait fallu quelques milliers de sièges de plus.

Et ceux qui y assistaient n’étaient pas tous assis. Avant la partie, le

président des Lions, Bill Shewan et le maire Armand Ménard ont

adressé la parole. M. le Maire a souhaité la bienvenue à la vaillante

équipe des Canadiens et le président Shewan a exprimé sa reconnais-

sance à qui de droit pour le succès obtenu, en mentionnant plus par-

ticulièrement MM. V. N. Longtin et William Northey, qui furent les

principaux responsables de la venue du Canadien à Saint-Jean. La par-

tie a fourni du jeu intéressant avec d’un côté le club des Rouges, com-

posé des Johnson, Bouchard, McCormack, McKay, Béliveau, Geoffrion,

Moore, St-Laurent et Jacques Plante, et de l’autre côté, le club des

Blancs, avec Harvey, Meger, Masnick, McPherson, Mazur, Lach, Ri-

chard, Olmstead et McNeil. Le club des Rouges a remporté la victoire

par 9 à 2 sur les Blancs. Geoffrion a compté quatre points et Béll-

veau a obtenu 4 assistances. Les spectateurs ont été à même de voir

du jeu tout aussi scientifique, sinon plus, que dans les parties ré-

gulières. On peut dire que les Canadiens étaient vraiment à Saint-Jean,

puisque seuls Curry et Mosdell n'étaient pas sur l’alignement,etpour

cause. Les arbitres de la partie, nos concitoyens Edmond Lamoureux

et Maurice Viens, s’en sont bien tirés. Une seule punition a été infligée,

et c’est Harvey qui a écopé.

ICI ET LA

Dans le domaine du baseball, la direction continue son travail de

formation préliminaire du club des “Canadiens”, en complétant ou

faisant compléter les contrats. Nous apprenons que les lanceurs McGee

et Long ne sont pas satisfaits des contrats qui leur ont été offerts, le

désappointement des nôtres ne sera pas grand. Howard a également

fait savoir qu’il voulait un contrat plus élevé, la direction lui a demandé

de se rapporter quand même au camp d'entraînement. !! est maintenant

définitif que le camp d'entraînement à Brunswick, Georgie, se tierfdra

du ler au 25 avril. C’est dire que les joueurs arriveront à Saint-Jean

vers le 27 avril. Le gérant général du club des “Canadiens”, Jean Ca-

maraire ira probablement passer quelques jours au camp. || est assuré

que Normand Brault se rendra aussi au camp et incidemment, c’est

vendredi soir prochain, 19 mars, que la gent sportive assistera à une

fête en son honneur à la salle de l'Association Sportive de St-Edmond.

On pourra voir, dans une autre colonne du journal une première liste

de souscriptions qui aideront notre jeune concitoyen à faire son chemin

dans le domaine du baseball Nous apprenons que Tom Swanson,

le Joueur de champ gauche, qui a évolué avec les “Canadiens” durant

une partie de la dernière saison, a été blessé à mort dans un accident

d'automobile, survenu le 27 février dernier a Philipsburg, Penn... ……

La lutte pour la deuxième position n’est pas facile dans la Ligue Na-

tionale pour le Canadien. L'équipe de la Métropole est chauffé à blanc

par le Toronto.…… Les Russes doivent aujourd’hui se “tremper le nez”

dans le vodka, après leur victoire au hockey sur les Canadiens. La

Russie a pleinement raison de se réjouir de cette grande victoire sur le

Canada, même si c’est une équipe de cinquième classe qu'elle a battue.

Les Canadiens ne sont plus champions dans le hockey amateur. Le sort

a voulu que ce soit les Russes. Mais te serait l’inverse si la CAHA

avait tout simplement décidé de choisir le meilleur club amateur pour

représenter le Canada En fin de semaine dernière, le lanceur Jean-

Pierre Roy, autrefois avec les Royaux de Montréal et avec les “Braves”

de Saint-Jean, unissait sa destinée à Mile Lucienne Bérubé. Les nou-

veaux époux sont partis immédiatement après le mariage pour la Floride

où Jean-Pierre doit s'entraîner avec les Athlétiques d'Ottawa….…….

Dimanche dernier, notre concitoyen Roger Gaudette était l’un des invi-

tés à la télévision, durant la partie Royaux vs Valleyfield, au Forum.

Roger a fort intéressé l'auditoire en donnant quelques détails de son sé-

Jour de trois années outre-mer, alors qu’il jouait au hockey pour un

club de Paris. C’était en 1936, 1937 et 1938. La première année, on

comptait quatre Canadiens sur l’équipe et la troisième année, l’équipe

était composée uniquement de Canadiens...« La liste de paie des

Joueurs des Yankees de New-York pour 1954 atteindra le joli montant de

; Et le jeune Frank Leja, âgé de 18 ans, propriété des-
Bombardiers du Bronx, a reçu un boni de $50,000. pour signer un con-

trat aveo les champions du monde... On ne peut toujours pas dire

que dans le champ du baseball les salaires ne sont pas au niveau du

coût de la vie.… Hier soir, mercredi, avait lieu à l’Hôtel du Parc, le

grand tournoi de ping-pong ou tennis sur table, organisé par le Club des

100. Nous en donnerons le résultat dans la prochaine édition.

Parmi les nombreuses nouvelles bâtieses qu’on se propose d'ériger sur

les terrains du Collège Militaire Royal de Saint-Jean se trouvent un

Gymnase, une piscine st une patinoire intérieure... ‘Souhaitons que

comme à l’'Arèna GARC, le public puisse bénéficier de ces services athié-

tiques, de tempe à autre, parce que si nous ne faisons erreur, ces édifices

seront construits avec l'argent des contribuables……… Mais c’est tout| de même à signaler, d'ic! quelquetermpe, Gaint-Jean aura deux Arènas

et ça faisait vingt-cing ans au méine, que des citoyens actifs et entre-
prenants falsgiont des démarches pour en obtenir un. Comene dirait |
. d'est lo temp, st lo tamps pds Seulementpourun male
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Fédération des Damistes

L'Exécutif s’est choisi un nouveau
président dans la personne de M. Er-
nest Brunet en remplacement du dé-
voué M. J. Edmond Lauzon, démis-
sionnaire.
Le nouvel élu est très bien connu

et estimé chez les damistes de Mont-
réal, de la Province et des Etats-
Unis.
Son dévouement et sa générosité

en maintes circonstances lui ont ac-

quis le respect et l'estime de ses
nombreux amis et admirateurs.
Au nouvel élu, santé, succès et un

long terme !
 tl)

—

Plus de 300,000 Canadiennes ont
suivi des cours de soins à domicile
de la Croix-Rouge canadienne au
cours des dernières 25 années.

Vente !

 

Super - Extra
C’est tout une vente
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_SAINT-JEAN, JEUDI,D1,LE 11

-AIDONS LUN
=MARS15

DES NOTRES

 

Voici la premiére liste officielle
des généreux donateurs qui ont sous-
crit bénévolement pour encourager
Normand “Ti-Nomme” Brault à se
frayer un chemin dans le monde du
Baseball.

Jean Pepin $15.00; Marc Brais
$10; Roland Viau $10; Harolde
Savoy $10.00; Armand Ménard $10.
Conrad Camaraire $10.00; ont sous-
crit $5.00: — L. Omer Perrier, Ber-
nard Bédard, Edgar Gaudette, Gé-
rald Caza, Armand Leblanc, Ri-
chard Mercier, Jos Hughes. Philip-
pe Baillargeon, Roméo Poutré, Aris-
te Lorrain, Léandre Fortin, Georges
St-Germain, Maurice Trahan, Mau-
rice Farand; St-Jean Auto Parts $4.
Tougas Automobile $4.00; Léo Cou-
pal $3.00; Roland Thibodeau $3.00:
Hotel Champlain $3.00; — ont sous-
crit $2.00 — Jean Desmarais, Lio-
nel Desmarais, F. R. Lefebvre, Eu-
gène Lasnier, Rodrigue Lasnier, Las-
nier & Galipeau, André Raymond,
Jean Plouffe, André Goineau, Goi-
neau & Frère, Station Monette, Jean
Camaraire, Pat Nicholson René Pay-|.

ette, Gilles Quintin, Hotel National,

Choquette & Frère, Dolbec & Bou-

cher, Roland Sabourin, G. Drouin

Vente!

 

René Granger, A. T. Dir mn, |
Trahan, Epicerie St- Charlo. Vinrenideau, À. E. Grégoire, ©) De
deur $1.00 on

Mera 4

«André Farmer, Yves Crudety,
t

Réal Senécal.

 

à très bas prix
© Voyages individuels ou gy 8

Qroupe complètement et pafaitement organisés. i
© !tinéraires Préparés s

goûts. elon voll
@ Prix incroyablement bas,

Pour renseignements, Écrire ;

"VOYAGEsS"E
Casier postal 216 St-Jea 3
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Vente!
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15 jours seulement — 300 aubaines à prix coûtant
 

Qui voila l’occasion
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Débarbouillettes

 

Culottes d'enfant
COTON

Couleurs et grandeurs

assorties

 

Drapsde lit
COLONIAL
2 x 104

$298

2 pour $5.90

«

Robes! Robes!
de maison

Trés jolie coupe
en coton

$947

autres modéles $198

 

Laines! Laines!
Toutes les couleurs

LA BALLE 21 C

SAVON

Te 49c

 

  

Tablettes de
chocolat

Régulièrement 10c

17c

Cravates Cravates

Très belles 49ç

2 pour 95c

 

 

7——

E
EBas Nylon

Première qualite

51 et 15

Rég. $1.39

98c
2 paires pour $1.89
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IBERVILLE

G. Boucher ., 118 103 76 297

s. Hébert... 95 71 75 241

M Daniel... 54 83 75 212

René Guay. . . 105 141 123 369

p. Labonté.

.

. 60 76 86 222

Af. Labonté . . 86 117 129 322

508 591 564 1663
CALDWELL — 4 points

A Kérouack. . 60 86 80 226

M. J]. Lord. . . 103 93 104 300

Dummy. . . 9 90 90 270

M. Trudeau. 85 76 156 317

A, Trudeau . . 119 173 156 448

T Ally... - 90 84 86 260

547 «+ 602 672 1821
SAINT-JEAN — 3 points

C. Trahan. . . 124 126 113 363
Dammy. .-. . 70 70 70 210
Dummy. . . 90 90 90 270
Dummy. . . . 90 90 90 270
D. Thompson . 122 73 131 326
H. Turcotte. 67 94 109 270

563 543 603 1709

 

70 70Dummy. .. 70 210
Y. Ally. . 110 76 116 302
Dummy. 9% 90 90 270
Dummy. . . . 90 90 90 270
R. Frenette. . 113 114 109 336

570 526 563 1659
DE LERY — 4 points

9%D."Rheault. . . 90 71 257
Dummy. 70 70 70 210
Dummy. 70 70 70 210
R. Leclair. . 141 81 159 381
V. Poulin . . . 132 183 148 463
Roger Guay. . 121 163 142 426

1 —  —— —— —

624 638 685 1947
sen

Plus hauts simples de la soirée:
Femmes — Céline Trahan. . . 126
Hommes — Vic Poulin. . . . 183
De la Soison
Femmes — Germaine Boucher 150
Hommes — André Trudeau. . 240
Plus hauts triples de la soirée:
Femmes — Céline Trahan. . .
Hommes — Vic Poulin. . . .
De la Saison

363
463

 

CHAMPLAIN — 1 point Femmes — Céline Trahan. 382
T Leclair. . . 106 79 70 255|Hommes — André Trudeau. . 516

M. Boucher. 99 89 71 259 ese
R Ménard. .. 97 92 90 279 Positions des Equipes

Dummy. . 9 90 9% 270 P. G. P. PP. PC. Pts

Dummy. . . 90 90 90 270|Richelieu 63 37 26 36,260 34,922 50

C. Ménard. . . 110 89 134 333|Iberville 63 31 32 34,320 34,589 43

— —— —— |Caldwell 63 32 31 35,244 34,884 43

502 529 545 1666

|

Delerv 63 33 30 35,749 36,124 41

RICHELIEU Champl'n 63 31 32 34,951 34,905 40

D. Poulin. 97 8 8% 271|St-Jean 63 26 37 34,130 35,230 34]

e

Excursion d Stowe 'A l'ASSOCIATION

I1 y aura excursion de ski 3 Stowe,
\'t, dimanche prochain, 14 mars. II:
reste encore quelques places de dis-
ponibles dans l’autobus. Le départ se:
fera, dimanche matin, à 7 heures.
Pour informations, communiquez,

par téléphone, à 2189 ou 2580.
—ee- 

La Croix-Rouge canadienne ne
vend pas ses services et son matériel
lorsque la Croix-Rouge accorde de
l'aide, c'est grâce à vos contributions

——

La Croix-Rouge canadienne main-
tient huit centres d'accueuil et des
hôpitaux pour Anciens Combattants
au Canada.
 

 

   

Saviez-vous que …
By AQ  

  
EN 1915, UNMARCHE
LOUAIT DE L'ESPACE A $2.00 PAR
SEMAINE A DES PERSONNES
DESIREUSES DE VENDRE
LEURS AUTOS. CE PRIX
COMPRENAIT DES DEMON-

STRATIONS AUX ACHETEURS.

Nous AVONS ÉTABLI UN RECORD EN
DONNANT LA PLUS GROSSE REMISE
EN ÉCHANGE EN VILLE! VOYEZ-NOUS
AUJOURD'HUI... ÉCHANGEZ VOS PNEUS
USES POUR DES GOODYEAR GARANTIS,
DE GRAND MILLAGE . RAPPELEZ-VOUS

QUE NOTRE GROSSE REMISE VOUS PERMET
D'OBTENIR DES GOODYEAR NEUFS
AU PLUS BAS COÛT POSSIBLE!

  
 

-   
IGEORGEe
GUIMETTE
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DE CHASSE ET PECHE

DIVISION RICHELIEU

Lors de notre derniére assemblée
du 17 février dernier. (qui n'avait
pas quorum) à cause de l'absence
de certains membres de l'exécutif.
entre autres le secrétaire qui a été

retenu à Montréal par la tempête, de
neige qui faisait rage ce soir là;
nous tenons à remercier tous ceux
qui ont eu le courage de se rendre
à la salle d'assemblée par une tem
pérature aussi défavorable, spécia-

lement ceux qui avaient à se ren-

dre à pieds.

Nous rappelons à tous les mem-
bres et invitons tous ceux qui se-

raient intéressés à devenir mem-

bres, que la prochaine assemblée

mensuelle se tiendra à la salle de

l'hôtel de ville le 17 courant à 8 h.
p.m. Nous aurons au programme
plusieurs choses nouvelles à discu-

ter, nous espérons que chacun se
fera un devoir d'y assister.

LE RICHELIEU

La soirée du mercredi, 3 mars, ne
futpas à l’honneur des favoris alors
que O’Keefe subissait une défaite de
3 4 1 au xmains-du Black Label et
que Red Cap se contentait d'un ver-
dict nul de 2 à 2 avec le Brading.
On attend toujours un rendement

exceptionnel des meilleurs, mais ne
soyons pas déçus s’ils ne connaissent
pas toujours une soirée parfaite; en
outre, notre ligue ne compte que des
“meilleurs” plus malchanceux les uns
que les autres.
Colomban Daneau continue tou-

jours a se signaler avec un triple
de 426 et que dire d’Alice Vallée qui
obtint 427 pour le méme club; Ger-
maine Lalanne se donna le luxe d’un
simple de 173, ce qui est beaucoup de
sa moyenne, et qui ne fut pas un luxe
pour son club; le score de Germaine
apporta certainement la différence
entre un verdict nul et une défaite
pour le Red Cap ! Bravo !
Ce duel serré entre Brading et

Red Cap est peu dire, car les proté-
gés de John Barry offrirent aussi
une belle exhibition. John Barry ob-
tint pour sa part le plus haut triple,
soit 427 ex-aequo avec Alice, tandis
que Cécile Pepin fut très consistante
chez les femmes avec des simples de
117, 120 et 128 pour le plus haut
triple de 365.
Haut simple chez les femmes:

Germaine Lalanne. . . . .
Thérèse Faille.

Haut triple:
Cécile Pepin. . Co
Germaine Lalanne. . . . .

Haut simple chez les hommes
Colomban Daneau. . . . .
John Barry.

173
147

365
363

178
173

LIGUE MIXTE CANADIAN BREWERIES
Haut triple:

Alice Vallée. . . . . . . 427
John Barry. .. . . . .. 427
Colomban Daneau. . . . . 426

ss 8

BRADING (2)
Cécile Pepin. . . . . . . ..

 

  
 

Partie de sucre

Dimanche, le 21 mars, aura lieu
la partie de sucre du Chalet des Ra-
quetteurs de Fort Chambly. a la ca-
bane de M. Léo Alix a Rougemont.

Il y aura diner, musique ainsi que

Chambly, tél. 800.

ty 

POUR PEINDRE UNE PIECE

(ZL PAS æ
CYMA LES FENETRES

 

  

  

  
    Le publiciste.

plusieurs prix de présence, le départ
de 'autobus et autos se fera à 10.30
heures du local. Informations à Fort

Dummy. . . . . . .« + 5
Augustine Daneau. . . . . . . 279
Martial Lalanne. . 273
Jos. Tarte. .. 2... 38
John Barry. . . . . . . ... 427

1867
RED CAP (2)

Thérèse Pepin. . . .. 267
Germaine Lalanne. .. . . . . 363

Alice Vallée. 427
I.ionel Turcotte. .. 301
Maurice Faille. . . . . . . . 241

Colomhan Daneau. 426

2025
sew

O'KEEFE (1)
Huguette Montpetit. .. . . . 251

Marie Toupin. . . . . . . .. 247
Tony Tarte. . . . . . . . . . 195
Paul Daneau. . . . . . . . . 343
Ronnie Boone. . 368
Jean Pepin. 375

1779
BI.ACK LABEL (3)

Thérèse Faille. . . . 321
Yolande Robillard. ©... 274
Jeanne Turcotte. . . . . . . . 249
Georges Pepin. . . . . . . .. 333
(Claude Montpetit. . . 375
Le Chef Lamoureux. 311

1863
THE.

e ©

Saint-Mathieu
CONDOLEANCES

| Nos sympathies sincéres a la fa-

i mille et & tous les parents de Mme

| Omer Robert décédée le 4 mars der-

| nier à l'Institut du radium après
l'une longue maladie.

| REMERCIEMENTS

Nous remercions tous ceux qui ont

donné des prix pour notre partie

| de cartes, tous ceux qui ont vendu

| des billets. qui en ont acheté et qui
jont conduit les vendeuses dans la

; paroisse ou ailleurs. Nous donne-

{ rons plus de détails la semaine pro-
chaine.

| SOUHAITS
| Après un bref séjour à l'hopital

! Voghel Où il a subi une intervention

| chirugicale Monsieur Maurice Guil-

| beault est revenu chez les siens.
| Son père et sa mère ainsi que son
; amie Noëlla lui souhaitent une con-
valescence prompte et une santé

| florissante. Prompt - rétablissement

| Maurice.

  

 

LA PLUS GRANDE INNOVATION DU CINEMA!
 

Le Miracle de tous les temps, avec le Son Stéréophonique I

VOUS LE VOYEZ SANS LUNETTES!

BIENTOT AU THEATRE IMPERIAL

The First Motion Picture in

EMASCOP! 

 

    

Théâtre BIJOU
NAPIERVILLE
Jules BOIRE, prop.

MER. - JEU. - VEN. - SAM.

10, 11, 12, 13 MARS
 

La réalisation supréme de

CECIL B. DE MILLES

enfin en frangais! Une fresque

gigantesque d’un événement bi-

blique.

“Samson et Dalila”
(Couleurs)

AVEC

VICTOR MATURE
HEDY LAMARR

— AUSSI —

Sérénade à Minuit
(Couleurs)

 

DIMANCHE 14 MARS

 

La plus merveilleuse aventure ja-

mais portée à l’écran! Sur la mer

tumultueuse ils allaient de l’a-

vant et leur courage devait chan-

ger la face du monde.

“Le Monde lui
appartient”

(Couleurs)

AVEC

GRÉGORY PECK
ANN BLYTH

—— AUSSI ——

Le célèbre chanteur Jacques Pills

dans une grande comédie musica-

le.

“Une Femme
parjour”

AVEC

JACQUES PILLS
DENISE GRAY

 

MARDI 16 MARS
  

Sur la scène à 8 h. 30

LA TROUPE P. DAIGNEAULT

présente

un drame bouleversant

“Le Sacrifice
d'un Père”

AVEC

GERMAINE GERMAIN

ANDRE CELMAR

SUZANNE DELONCHAMPS

EUGENE DAIGNEAULT QÇ£

(le père Ovide)
UE

Emotions, rires, larmes 6
Spectacle pour adultes

seulement

 
8La soirée commencera à 7.00 h. (ff;

par un film. Admission 60 sous hy

{

(

( il

   
pour un FILM et PIECE.

 

I

JEUDI — VEN. — SAM. (3s
18, 19, 20 MARS i}

RB
 

cé

” ; h d ” -¥ jo

La Pocharde Ÿ
(nouvelle version i

— AUSSI —

“Chefs d'llots”

STAN LAUREL
OLIVER HARDY
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Soirée papale à St-Noël

Dimanche soir, à l'occasion de la

solennité de la fête du Pape et du

15e anniversaire de son élection au

Souverain Pontificat, la paroisse St-

Noël-Chabanel offrit une veillée pa-

roissiale.

A l’église d'abord, à 7h.30, on ré-|

cita le chapelet, suivi d'une médita-

"tion sur les privileges pontificaux

puis on termina par le Salut du Très

Saint Sacrement.
Ensuite, on descendit au sous-sol

pour la partie récréative. Pour la

circonstance, la scène est décorée
d'un grand drapeau papal au centre,

entouré des portraits du Pape Pie
XII, et de l’évêque diocésain. Mgr
Arthur Douville. D'attravants bou-:

quets complètent le décor.

   
    

 

SEE PES IAUNAT LS PAR EE  8

Nouvelles d'Iberville:

 

tion ? Ç

Sanctifier la famille. La famille

est la base de la société, si l’on veut

que le Christ règne sur la société, il

faut commencer par établir son règne

au foyer chrétien. Le premier trône

de notre Roi est dans la famille.

3 — Pourquoi ce travail sur la fa-
mille ?

Parce que de plus en plus la fa-
mille en a besoin. La vraie vie fa-
miliale diminue partout.

(Extrait du Bulletin paroissial)
—o—

Neuvaine de saint Joseph

A St-Athanase

L'ouverture de la neuvaine à saint

| Joseph se fera mercredi matin, les

 
M. Gérard Brunelle, maître de cé-!exercices auront lieu chaque matin

rémonies, souhaite la bienvenue et
invite l'assistance à se réjouir et à
s'instruire dans la grande famille pa-
roissiale.
M. Jérôme Govette, marchand de

la paroisse et pianiste bien connu, in-
terprète Granada. Rharsodie Hon-
groise et Danube bleu.

Grâce à la bienveillance de, M.
Vincent Brunelle, directeur de l'Har-
monie d' Iberville, M. Arthur Lavoie,
accordéoniste réputé. est venu prêter
son concours à la fête. M. A. Lavoie
a joué: Rameaux, de Fauré, Panis
Angelicus, de Cesar Franck, Valse
des Prairies, une composition de M.
[.avoie, et une Ouverture svmphoni-
que.

M. l'abbé Bernard Pépin, vicaire
de la paroisse, a montré une premiè-
re série de photos en couleurs Koda-
chrome et nous a fait visiter Rome,
St-Pierre et les basiliques romaines
et les lieux de pèlerinage et d'intérêt
artistique: Assise, Florence, Venise.
la Suisse, l'Allemagne, Paris, Char-
tres.

Les élèves de 6e année de l’École
Chahanel. cadettes dans la Croisade
Fucharistique, ont rendu un petit
sketch sur le Pape qu’elles avaient
prénaré avec la coopération de R. M.
St-Omer.

Les soeurs Lessard. avec beaucoup
de charme et de simplicité, nous in-
terprétèrent: A mon bien-aimé et
Retour.

M, l'abbé Bernard Pépin nous fit
voir une 2e série de photos en cou-
leurs sur Fatima ct l’Espagne, pour
nous aider à nous mettre dans l'es-
prit de l’année mariale.

M. l'abbé Pépin a pris lui-même
ces photos à l'occasion du pèlerinage
qu'il a fait à Rome durant l'année
sainte.

M. l'abhé Francois Tanguav re-
mercia M. l'ahhé Pénin. M. Brunelle
et les artistes invités: il félicita les
paroissiens d'être venus si nombreux
à cette veillée de famille et invita
tons les assistants A redoubler de
prières pour notre vénérable Pontife.

—0

Intronisation du Sacré-
Coeur dansles foyers.

Quelques questions et réponses

! — Qu'est-ce que l’intronisation ?
C'est la reconnaissance officielle

ct sociale de la souveraineté du
Coeur de Jésus sur une famille chré-
tienne. Une famille chrétienne, pour
bien marquer qu’elle reconnaît Notre-
Seigneur pour son roi, fait l'instal-
lation solennelle de l'image du Sa-

. cré-Coeur, à la place d'honneur dans
sa maison.

:après la messe de 6h.30.

: A St-Noël

| les exerciecs se feront dans l'a-
près-midi à 4h.15, en même temps
que le chapelet quotidien avec M. le
curé.

—0—

Retraites paroissiales
a Saint-Athanase

J.es paroissiens de la paroisse-meére
s'apprétent a commencer bientot leur
retraite annuelle, Ils sont sans doute
heureux d'apprendre qu'un ancien vi-
caire, ML l'abbé Gérard Beauregard,
leur revient, cette fois comme prédi-
cateur de la retraite qui commencera
dimanche, le 21 mars, par la semaine
des dames.

—0—

Paroisse du Sacré-Coeur:
Pourla future église
et presbytère

Des demandes de soumissions,
pour la construction de l’église et du
presbytère de la paroisse du Sacré-
Coeur, au Centre Bleury, ont été fai-
tes en date du 22 février, au 8 mars.

Douze soumissionnaires ont répon-
du: 8 de nos villes et 4 de l'extérieur.
Dimanche prochain aura lieu la

réunion des paroissiens pour le choix
définitif.
Nous pourrons sans doute dans no-

tre édition de la semaine prochaine,
vous donner le résultat de cette as-
semblée.

—

M. l'échevin R. Dubreuil
en deuil de son père

La population d’Iberville sympa-
thise avec M. Richard Dubreuil, qui
vient d’être éprouvépar le décès de
son père, M. Antoine Dubreuil, sur-
venu à Sherbrooke, le 5 mars, à l'âge
de 79 ans.

Le service funèbre eut lieu au mi-
lieu d'upæconcours de parents et d'a-
mis, lundi le 8 mars, en l'église de
l'Immaculée-Conception de Sherbroo-
ke.
Aux nombreuses marques de sym-

pathie, nous voulons ajouter les nô-
tres.

—0—

Carnet

M. le Dr Guy Bédard et Mme Bé-
dard revivent maintenant par le sou-
venir les jours écoulés récemment
sous le ciel enchanteur de la Floride.
Heureux retour à ce jeune couple.
—M. Roger Fortin, gérant de l’u-

sine David Lord Specialties, et Mme
Fortin, sont descendus mercredi der-
nier à, Dorval d'un avion en prove- 2 — Quel est le but de l'intronisa- nance de Floride d’où ils reviennent

A A | # a
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encore sous le charme d’un climat
fait pour le repos et la détente.
—Mme Achille Vivier, profitant

d’un congé à l’hôpital, visitait sa fa-
mille en fin de semaine. Ce n’était
qu’un avant-goût de la vie familiale,
puisqu’elle doit revenir sous peu dans
son foyer. .

— me

Naissances

Au Sacré-Coeur, le 28 février, a
été baptisée Mary, Debra, Judy, San-
dra, Shelley, née le 26 janvier, en-
fant de M. Jean McGuire et de Ger-
maine Lafrenaye. Le parrain a été
M. Raymond McGuire et la marrai-
ne Madeleine Fontaine, oncle et tan-
te.

—A St-Noël-Chabanel. le 7 mars,

a été baptisée Marie, Jacqueline, Re-
jeanne, née le 5 courant. enfant de
M. Paul Quintin etde Gisèle Hébert.
Le parrain a été M. Réal Quintin et
la marraine Irène Guillette.

—0—

Chez les Filles d'Isabelle
Malgré le froid assez vif, notre

assemblée régulière du 4 mars a
groupé autour de notre digne Ré-
gente. Adrienne Campbell. une belle
assistance. Presque toutes les offi-
cières étaient à leur poste.
Mer Lajoie, notre aumônier, assis-

tait à la majeure partie des débats,
étant retenu par son ministère du
Premier Vendredi du mois.
Après l’ordre du jour, suivi avec

une dignité soutenue, lecture des Mi-|$
nutes, correspondance. présentation
des rapports et adoption des comp-
tes. l’on jeta de nouveau la base sur
l'initiation de nouveaux membres, qui
aura lieu le 28 de ce mois, A laquelle
nous avons un beau nombre de can-
didates. La description de cette jour-
née tant attendue se lit comme sui:
Ralliement au Cercle St-Charles, a
8h.15; messe à l’église St-Athanase.
a Rh.30: Diner libre: Initiation à 2
h. p.m.: Banquet à 7 h. p.m.. au Club
Bellerive (auquel les époux et amis
sont cordialement invités).

L'assemblée se continuant, Mme
Jeanne-d’Arc Marchand fut élue syn-
dic pour un an: Mme Annette Meu-
nier fut aussi élue guide en rempla-
cement de Mmes Thérèse Faille et
Paul Geoffrion. sortant de charge.
Un vote de sympathie fut pris pour

soeur Laurette Chevalier, Régente du
Cercle de Jonquière. qui fut récem-
ment éprouvée par la mort de son

| époux.
A Mme Adélard Galipeau, qui est

présentement hospitalisée à St-Jean,
prompt rétahlissement.
Tout se termina avec le tirage d’u-

ne magnifique tasse-de fantaisie,
donnée comme prix de présence par
soeur Smith. et gagnée par soeur
Arès.

Thérèse PEPIN. réd.

Ecole Chabanel
GARCONS

Voici la liste des cinq premiers de
chaque classe aux examens de fé-
vrier. 11e année %
1— Gilles Brassard. . 91.5
2— Mapriee Trahan . .85.4
3— Louis Bernard . . 816
4— Alain Homier . . . . . . . 77.0
5— Denis Delisle . 734
10e année
1— Maurice Dubuc . 888
2— André Bover . 88.2
3— Claude Marinier . 83.6
4— André Petit . . 814

2— Gilles Thuot.

 

1— Claude Villeneuve . . ..

1— Jacques Benjamin.
2— Denis Fortin.
3— Serge Lapointe.
4— Gilles Bernard.

de année B
1— Maurice Goyette. . . . . .
2— Yves Tougas.
3— Ghislain Messier.
4— Robert Messier.
5— André Lamoureux. .
3e année
1— André Bissonnette.
2— Serge Houle.
2— Marcel Tougas.
4— Claude Govette, . . . . . .
S— Normand Bernard. .

2e année
1— Tean Larivière.

3— Tacques Alix.
4— Robert Houle.
5— Roger Chicoine.
lére année
1— Serge Goyette
2— RolandTremblay
3— Luc Tétreault
4— Pierre Bernier

5— Jacques Bienvenue.

 

électriques défectueux.

 

 

  “ POUSSINS |

Achetez des

   
TEL.: 4362   

8_ Raymond Thibault... .

93

40, Gième AVE.

@ UN ENDROIT où vous pourrez faire réparer vos moteurs

Nous vendons, achetons et échangeons moteurs neufs et usagés

Ce vous désirez depuis longtemps!

    

  

| poussins vigoureux, d'un
Couvoir responsable, dont les troupeaux,
sous la surveillance des Gouvernements
Fédéral et Provincial, ont subi l'épreuve

COUVOIR COOPERATIF D'IBERVILLE
81, 4éme Ave., IBERVILLE
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2 Leboeuf . . . . . 88. .
2 GeLeblanc :... . 878) l@ Croix-Rouge Canadienne cs

4— André Frégeau . . . . . . 858 en pleine campagne de souscription,
$— Michel Fontaine . . ._. . : 8391 “Pus quelques jours, les auxiliaires
6e année ; : eeCepart ; pour cette
— Pi oulin . . . . . 814 « SL arrivait, ce-

> pierreaod Mercier . 79.7 pendant, que vous ne soyez pas sol.

3— Marcel Cake . . . . , 79,5| lcItés, POUr une raison ou pour une

4— Jacques Dubois . . 784 ee a Moree pas de vous a-

5— Jacques Smith . : 77.g|dresser

à

M. Jean Hébert, C. A, x
crétaire-trésorier de la campagne, «

Te otaude Clark 92,9 |227 Champlain, Saint-Jean.
2— Denis Chicoine . . . .. . . 878| Toute souscription, quel que son
3— Tacques Balthazard . . 87.0|le montant, sera acceptée avec plai-
3— Claude Langlois . . . . . 87.0]sir.
5— Claude St-Onge . a
4e année À

Cet appareit à écran de 17” se vend à ve nouvess
% bas prix Image de haute fidélité. Coffrets en nv 0:
acsjou où chèae

55 m212990
Tél. 4552 — Rés. 4153

Lord Radio Service
1, 3ème Rue Iberville 

CIE SCCICIENCS XEN

REFILAGE
DE MOTEURS

ELECTRIQUES
IBERVILLE

Tél. 4525 — LE SOIR: 3850

4 % % % % % 4 % 9 % % % / 3 % % % % 4 % % % % % % / y / & ; 4 ’ J ‘ # ’ ’ / ‘ £

ECCCNRANKCNACNNSNVASNSSE

POUSSINS !

*

L. Roy, sec. gérant.

 

SAMEDI

13 mors prochain

 

Salle Paroissiale

Saint-Noél-Chabanel

 

 

Le Grand Henri
Ne manquez pas ce fameux spectacle présenté par le plus célèbre

des magiciens du Canada.

LE PLUS GRAND ILLUSIONNISTE D'AMERIQUE |  

2 heures p. m.

8 heures 30 p. m.
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investiturede. . .
(suite de ia page 1)

 

je Normale de St-Lambert, M. Gé-

rard Yelle, P.SS., professeur gy

Grand Séminaire de Montréal, cousin

de Mgr Martin, MM. les abbés B. Ca-
ron, vicaire & Montréal-Sud, A.-M.

Roy, vicaire à Longueuil et les pro-

fesseurs du Séminaire et M. A. Jet-

té, commandeur de St-Sylvestre.

M. l'abbé L. Foucreault, secrétai-

re de Son Excellence, lut d'abord

ja lettre de nomination.

Puis Mgr Coderre, avant de pro-

céder à la bénédiction et à la re-

mise des ornements, prononça une

allocution qui mettait en pleine va-

leur le sens et les motifs d'une telle

nomination. Faisant l'historique du

protonotaire apostolique, du pre-

mier siècle à nos jours, pour déga-

ger le rôle bien spécial qui lui est

dévolu aujourd’hui, Son Excellence

condensait ensuite, sous trois chefs

principaux, les qualifications de Mgr

I. Martin pour ce titre. *

Uette décoration honorait d'abord

“Je prêtre méritant, au sacerdoce

vécu en plénitude et intensément”
durant une carrière déjà riche et in-

finiment variée en ses diverses tâ-

ches. Elle était aussi méritée par

vet ‘auxiliaire précieux. double vé-

ntable et compréhensif de l’Evêque”
que fut toujours Mgr L. Martin,

“vollaborateur franc, généreux, actif,

soumis et détaché.”

Lans la sollicitude paternelle de

Mgr le Coadjuteur pour l'éducation,

je Séminaire, résidait la troisième

>

justification de ce haut honneur. Cet|

  
insigne témoignage “d'affection,
d'estime, de confiance” rejoignait
une oeuvre diocésaine essentielle,
“l’oeuvre unique et indispensable du
Séminaire”. Le Séminaire n'est-il
pas le “signe et le symbole de notre
ascension vers la sainteté indivi-
duelle et collective” par ses voca-
tions religieuses et sacerdotales,
n’est-il pas le plus solide support de
la foi, le plus sûr appui de l'E-
glise ?

C'est pourquoi l'Evêque veut tou-
jours lui gärder la première place
dans son coeur. Les besoins actuels
et futurs du diocèse sont là pour
intensifier l'urgence de sa mission:
former des ‘prêtres saints, nom-
breux, donnés, des laïques profondé-
ment chrétiens et instruits’”. Moins
que jamais, cependant, malgré ses

besoins accrus, le Séminaire ne doit

douter de sa mission, de la Provi-
dence: au prix de tous les sacrifices,
à l'exemple de Son Exc. Mgr Forget,
le pasteur du diocése se porte garant
de son existence et de son rayonne-
ment.

Les ornements liturgiques pro-
pres au protonotaire apostolique, la
mitre blanche, la calotte noire, la

croix pectorale furent ensuite bé-
nits et la croix pectorale imposée
au nouveau dignitaire. Après le

baiser de paix, Mgr le Coadjuteur

reprit la parole dans une pensée
d’ardente reconnaissance à Mgr For-
get, bienfaiteur des professeurs et
des élèves par le don du Séminaire.
Il félicita le protonotaire apostoli-
que, en qui sont honorés les pro-

fesseurs et les élèves, sa famille. la mémoire de ses chers parents, vers
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CINQUIEME PROBLEME

rizontaleme 3 — Signifie deux fois — Temps
Ho nt du verbe avoir — Conscien-

1 — Homme politique russe, qui ce.
fut très puissant, démis de 4__ Saint — Qui n'a pas de bar-

ses fonctions et condamné be.

commetraître à sa patrie — #5_ Roue de gorge — Qui con-
Mois de l'année. tiennent de l’eau.

2 — Laïque — Dans — Chef d'é- &_ Privatif — Vases un peu
tat investi de la souveral- creux où l'on met des ali-
neté. ments liquides.

3 — Symbole chimique du titane
— Adjectif possessif — Bois-
son préparée avec du jus de
réglisse et de l’eau.

4 — Préposition anglaise — Deux
voyelles jumelles — Surface.
Rayon de roue — Abord,

entrée.
8 — Vieilles choses.
7 — Pronom personnel — Chan-

gement de plumage chez les
oiseaux — Deux consonnes

qui se suivent dans l’alpha-
bet — Négation.

8 — Reine d’Espagne qui fut dé-
trônée par ses généraux en
1888 — Etendue d'eau.

9 — Tas de foin ou de blé — Ins-
trument À vent.

10— Anneau de cordage — Pro-
duction des végétaux.

11 — Pronom personnel — Qui
tient de la bête.

12 — Venues au monde — Qui re-
vient chaque année.

5—

Vertieaiement

- Modifications, changements.
- Temps du verbe avoir — A-
nimaux domestiques — Dans.

1

>

7 — Démonstratif — Article sim-

pie — Adjectif possessif.

8 — Préfixe qui indique la réu-

nion — Individu — Bout, ex-

trémité.

9 — Cabanes de nègres — Auda-

ce.

10 — Peur — Brisé de fatigue.

11— Lettre grecque — Note de

la gamme — Fondateur de

I'Oratoire

12 — Située — Trois fois — Pa-

reil, semblable.
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LE RICHELIEU

qui dirigea les grâces d'une fer-
vente bénédiction.

Un salut solennel suivit, célébré
par Mgr Martin assisté de M. Gé-
rard Yelle, P.S.S., et de M. le Vice-
recteur, M. l'abbé P. Patenaude. TI
terminait en actions de grâces au
Christ-Prêtre une significative cé-
rémonie, prolongement des béné-
dictions divines et de la sympathie
épiscopale sur le Séminaire.

Une collation réunissait ensuite,
pour lui témoigner leurs voeux, les
frères, soeurs, neveux et niéces de

Mgr Martin.

Un souper intime avec les pro-
fesseurs et une séance récréative
le 26 février dernier, avaient per-

mis aux membres du personnel et

aux étudiants de poser ce dernier

geste, en toute discrétion, à l'adres-
se de leur Recteur.

Lettre de nomination

PIE XII -— PAPE ET
PONTIFE SOUVERAIN

A Notre cher fils
LUCIEN MARTIN

Salut et Bénédiction Apostolique
Avec plaisir et bienveillance Nous

accédons à la demande qu'on Nous

a adressée de vous manifester publi-

quement le témoignage de Notre

particulière affection; vous avez, en

effet, À plus d'un titre. bien mérité

vu votre travail fécond au service

de la Sainte Eglise.
Aussi, Nous vous élisons, fai-

sons et déclarons Protonotaire apos-
tolique ‘ad ins‘ar participantium”.

Nous vuus accordons, en consé-

quence, le pouvoir de participer aux

honneurs, privilèges et préroga(ives
attachés à cette dignité en particu-
lier par la Constitution “Inter Mul-
tiplices” de Sa Sainteté Pie X et
“Ad incrementum’ de Sa Sainteté

Pie XI, dunt Nous vous faisons ex-
pédier un exemplaire. Vous aurez
soin, toutefois, de prêter le serment
habituel et d'observer les autres
prescriptions que ces mêmes Cons-
titutions demandent de suivre.

Donné à Rome, près Saint-Pierre,
le vingt-sixième jour d'octobre de
l'année mil neuf cent cinquante-

trois.
Par mandat spécial, au nom du

Cardinal Secrétaire d'Etat.
Mgr J.-Baptiste Montini

pro-secrétaire.
 

% EN SCENE:

 
“LE GRAND HENRI ”
le plus grand illusionniste

d'Amérique
l’église St-Noël-

le 13 mars
30 P.M.

Au sous-sol de
Chabanel, samedi,
prochain, à 8 h.

Ne manquez pas ce fameux specta-
cle présenté par le plus célè-
bre des magiciens au Canada.

(0.50 le billet)

 

—_—_—_————

DACTYLOGRAPHES
A LOUER

au mois
à la semaine

JEAN

Tél. 2689

OUELLEY
ou Tél. 5541   
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L'oeuvre humanitaire de la Croix-
Rouge ne cesse jamais. Aidez votre
Croix-Rouge à demeurer prête à
porter secours à ceux qui en ont be-
soin. Donnez généreusement au mois
de mars,

Votre temps, votre énergie, votre
argent rendent posible les services
accomplis par la Croix-Rouge. Si
vous n’avez pas ni le temps ni l’éner-
gie, votre argent peut aider à conti-
nuer le travail.

reSerieirlpCorpairedfptrriretetetract

: Année Mariale

| EUROPE
Grand circuit touristique et culturel sous la direc-

tion personnelle de Mlle Jeannette Sabourin.

 

Audience du Saint-Père à Rome, pèlerinage à Lourdes et à Li-
sieux. Départ le 22 avril et retour le 5 juin. Prolongement facul-
tatif à Paris. $875.00 tous frais compris.

:
Prospectus et itinéraire envoyés sur demande

°

Joignez-vous à ce voyage qui sera des
plus intéressants

POUR INFORMATIONS:
Téléphone (Saint-Jean) 3811
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CONSULTEZ

René G. Trahan
Courtier en Assurances

NOUVEAU LOCAL

a partir du ler avril

258, rue Champlain

! Résidence: 250 rue Collin

— TEL. 2553 —

ARRANAERRARRAN; i

Protégez-vous! PF ae 3

 

  

   

 

CONTRE VOTRE
SIGNATURE

Prêts rapides pour la liquidation de vieilles dettes, impôts et toute
autre raison valable.

AUCUNE SÉCURITÉ NÉGOCIABLE NÉCESSAIRE . . . 24 MOIS POUR EMBOURSER
Vous pouvez choisir le mode de paiement qui vous convient, une des
raisons pour lesquelles 11,000 personnes nous demandent un emprunt
chaque semaine. Vous pouvez en fuire autant. Passez au bureau dès
aujourd'hui . . . vous obtiendrez un prêt contre votre signature.

OUSEHOLD FINANCE
A.- J. Bergeron, géront

39 rue St. Jacques, Deuxième étage, Tél. 7538

ST. JEAN, P.Q.
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CHAUSSURES
Pour le confort, la marche ou la toilette,

nous avons toujours le plus beau
choix à vous offrir.

 

 

SERVICE DU RAYON-X
 

@ Bas nylon “CHATELAINE”

@ Valises de toutes sortes

—chez—

GEO. ST-GERMAIN & FILS
Téléphone 2401 ze: 252 Richelieu
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Annonces

A VENDRE
Si vous désirez vendre le plus rapide-

ment possible . . . ou acheter le plus

avantageusement possible, propriétés de

toutes sortes incluant maisons de rap-

port, immeubles commerciaux, chalets,

fermes, commerces, terrains, etc., con-

sultez les ‘Immeubles Saint-Jean‘, 315

rue Jacques-Cartier, tél. 4282, qui ont

à votre disposition, dans toute la ré-

gion de S.-Jean et Montréal, un vaste

choix de propriétés de toutes sortes, avec

ou sans revenu, pour placement, etc. Si

vous êtes intéressés, veuillez communi-

quer avec les représentants suivants des

‘Immeubles Saint-Jean’: MM. J.-R. Ro-

bert, tél. 4232 ou V. Dupuis, HA. 6809.

A VENDRE: Prélarts en goupons

à la verge et à la livre. S’ -

ser à M. Donat Courtemanche, 116

rue St-Jacques, tél 9486, St-Jean.

A VENDRE: très belle propriété,
trois logements, située dans un très
beau quartier. Rapporte $1,500. par
année. Appelez le soir, tél. 8-1024,
St-Jean.

A VENDRE Bottines de ski
‘“Daoust”, pointure 9, presque neu-
ves, prix d'aubaine. S'adresser à
207 rue Jacques-Cartier, S.-Jean

 

 

  

 

fideadel

Classées

A VENDRÆ: un bicycle pour hom-

me “CCM.” en très bonne condi-

tion et bon marché. S'adresser à

236 rue Mercier, St-Jean, tél. 5575.

A VENDRE: Chalet de 4 pièces,

eau courante, électricité, à 2 mil-

les de Saint-Jean, sur le Richelieu,

fini à l'amiante. S'adresser à 414

rue St-Jacques à toute heure.

A VENDRE: un tourne-disque R.C.

A. Victor pour disques 45 R.P.M.

S'adresser à 154, rue Fortin, tél.

6992, après 6 hres p.m.

A VENDRE: Holstein enregistrés,
deux taureux de 15 jours, l’un d'un
an, aussi un de deux ans, dont les

mères sont toutes au livre d'or,
avec des records de 15,000, 16,000
et 17.000 livres de lait. Le père clas-
sé XX. Troupeau contrôlé, accrédi-
té et vacciné. S'adresser à Roméo
Sédillot, Saint-Mathieu, Comté La-
prairie, téléphone 682 sonnez 2-2.

A VENDRE: camion ‘Mercury’ '49,
Panel, !4 tonne, en très bonne con-
dition. S'adresser à 468 rue Rémil-
lard, Saint-Jean.

A VENDRE: un moteur outboard
“Evenrude’’ 74 HP. S'adresser à

tél. 9389.

 

 

 

  

A VENDRE: terrain, 53 x 120, rue
Chaussé. S'adresser à tél. 4132.

A VENDRE: maison de deux logis
de 4 appartements chacun, nouvel-
lement restaurée, située au centre

du village de Henryville. Un logis
sera libre à l'acheteur le ler mars.
S'adresser à J.:P. Meunier, 126 rue
Saint-Charles, Saint-Jean.

A VENDRE: Une éleveuse, gran-
deur 16 pieds x 12 avec grenier, in-
térieur bien fini avec laine dans les
murs et aussi trois grands châssis.
Porte vitrée du côté du soleil. Exté-
rieur fini papier brique, capacité de
400 à 500 poulets. S'adresser à M.
Victori Miron, Delson village, Cté
Laprairie. Tél. 626-21.

A VENDRE: garage, salle d'expo-
sition, station de gazoline, agence
‘’Massey-Harris’’, ‘Ferguson’, ac-
cessoires électriques ‘’Philco’”, ‘’Ad-
dison”, “R.C.A.” — Bonnes condi-
tions, S'adresser à Roger Sédillot,
Laprairie, tél. 330-J après 6 hres.

À VENDRE: Ferme de 112 arpents
avec roulant au complet, expédition
du lait pour Montréal. S'adresder à
M. Louis Rolland Grégoire, rang
double, Napierville, téléphone 485,
Napierville.

A VENDRE: Maison de bois, en
très bonne condition. S'adresser à
M. J.-P. Portugais, Laprairie, Che-
min St-Jean.

A VENDRE: maison de 8 pièces,
eau courante, électricité, chauffage
central, peu de comptant. S'adres-
ser à Mme E. Stringer. Chemin
Chambly, Saint-Hubert, P.Q. "Tél.
OR. 3-2327 St-Lambert.

A VENDRE: Frigidaire portatif à
lait “Kelvinator”, 3 ans d'usage, 10
bidons. Aussi, trayeuse ‘De Laval",
trois ans d’usage. S'adresser à Léo
Gerardin, Saint-Blaise. Tél. 4882.

A VENDRE: une maison à Laprai-
rie, 3 logis, deux de 3 appartements
et un de 4 appartements; prix rai-
sonnable. Libre le ler mai si dési-
ré. S'adresser à 11 rue Fabre, La-
prairie, tél. 429-R.

A VENDRE pompe à patates
“Spagmotor” No 1. avec barils et
robinets en cuivre pour 4 rangs,
en plus du fusil de 8 pieds pour
arroser les pommiers, un sarcleur
de deux rangs. Le tout en parfait
état et bon marché. S'adresser à
M. Wilfrid Dorais, St-Edouard de
Napierville.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A VENDRE: magasin de lingerie
avec logis et garage. Lingerie de bé-
bé jusqu'à 7 ans, cadeaux pour bé-
bé. Lingerie pour dames, souvenirs
pour touristes. Mme E. Favreau, 99
chemin St-Jean, Laprairie.
 

A VENDRE: beau linge d'homme
et de femme, en très bon état. S'a-
dresser à 137 St-Jacques, Saint-Jean.
Tél. 3832.
 

A VENDRE: charpente de grange
35 x 103 pieds, très forte, épinette
rouge. Téléphonez ou venez voir.
J. B. Brien, Chambly-Bassin.
 

A VENDRE: Poêle émaillé blanc
avec ou sans brûleurs à l'huile. S'a-
dresser à M. RenéPigeon, St-Michel
Cté Napierville, tél. 634-284. ‘

A VENDRE : grange av
écurie à l'intérieur, deuble épais:
seur de planches, grandeur .
S'adreser à M. Fabert Count: ot
Philippe de Laprairie.

A VENDRE: un métier “Leclerc”
neuf, n'ayant jamais servi, 45 pou-
ces de large. Aussi taureaux pur-
sang ‘‘Holstein’ de mères qualifiées
au livre d'or, accréditées, insémina-
tion artificielle de St-Hyacinthe. S'a-
dresser à Ferme St-Luc. tél. 7050,
St-Jean.

A VENDRE: 1 tracteur ‘Farmall
M." et remorque 4 roues, bonne pour
15 tonnes. Aussi, Pontiac 1952. S'a-
dresser à Raymond Derome, 45 De
Salaberry, St-Jean. Tél. 6732.

A VENDRE: Une remorque en très
bon état, bonnes conditions. S'a-
dresser à 312 Notre-Dame, Saint-
Jean. -

A VENDRE: ameublement de salle
à manger, fini noyer, très propre,
prix raisonnable. S'adresser à Her-
vé Janelle, Napierville, tél. 348.

 

 

 

 

ATTENTION! A VENDRE
Une grande étable au milieu, gran-
deur 20 x 50, en très bon ordre.
Prix spécial. Vaut la peine d'être
vue. S'adresser à L. Boulerice, Na-
pierville, tél. 475.
 

CHEZ RUBIN
descendez et épargnez

pour ces aubaines
Bas d'enfants. 15c; laine ‘’Regent’
17c; combines ‘‘Penmans’” demi-sai-
son $1.79; pantalons garçons, $2.59;
salopettes 89c; bas nylon pour da-
mes 59c; pantalons gabardine pour
hommes, $4.00; panties pour enfants
19c. — Pour les hommes qui ont
une grande taille nous avons un
assortiment dans les pantalons ! jus-
qu'à 52 de taille), chemises et sous-
vêtements. Aussi, beaux coupons. —
Bientôt: coupons gratis. — Vendredi
le 12 mars de 1 h. 30 à 3 h. boites
surprises à 25c. Et quelles surpri-
ses! Venez en foule à 3a Place du
Marché, au sous-sol des aubaines.
tél. 4390, St-Jean.

Arrêtez,

 

COUVOIR BRAY
Nous avons une liste intéressante
de couvées .‘’Bray’’ et de croisés.
Poulettes, mélangés et poulets de
quelques semaines. Canadiens ap-
prouvés, races de choix pour oeufs
ou viande. Livraison immédiate. Ele-
vez des poulets de mars, des pou-
lets “Bray”. Décidez-vous. écrivez
téléphonez à nos agents.
Nos agents: Origène Denault, Sher-
rington; Léopold Martin, Lacolle ;
Edmour Lussier, Laprairie; Gérard
Brault, 582 rue St-Jacques, St-Jean;
Edmour Prevost, Hemmingford ;
Laurier Beauvais, Iberville.

A VENDRE

Théâtre moderne, seul dans ville
prospère, région de Saint-Jedn. 500
sièges rétractables, air climatisé,
matériel ultra-moderne. Environ
70,000 billets par an. À céder avec
bâtisse. Echange possible avec bon-
ne propriété rapport. Acquéreurs sé-
rieux seulement, prière écrire à P.O.
Box 452, Station B, Montréal.

 

 

  
  
  

  

  
G. GRÉGOIRE

Lettreur Commercial
AFFICHE ENSEIGNE
PANCARTE CAMION

ETC.

Tél. 2043
: 2458t-Charies 8t-Jean   Coupal, 8t-   

  

      

LE RICHEL

ENCA N
LUNDI, 15 MARS 1954 A MIDI

chez

M. Roger Nichols
Grand Rang de St-Thomas d’Aquin

Comté de St-Hyacinthe
(Environ 2 milles du Bivd Sir W.

Laurier, intersection route 12)
TEL. 4s 2-3

DETAIL quelques articles de
maison, ustensiles de cuisine. Gros
stock de hangar, boyau d'arrosage,
2 fusils à graisser, outillage de ma-
chinerie, étendeur à broche, chaines,
etc. Aiguiseuse à faux avec moteur
1-4 H.P., pompe turbine avec mo-
teur à gaz, et autre pompe turbine
sans moteur, réservoir à gaz, ba-
lance de 1,000 lbs, etc. etc. Ton-
deuse Stewart électrique, piquets de
cèdre, environ 500 pieds de plan-
che de pin et autres lots de bois,
2 rolls de bois de poêle en longueur
(bois franc). Eleveuse, mangeoires
et abreuvoirs a volaille, bouillotte
de porcherie, cap. 45 gallons.
MACHINERIE: Tracteur M. H.

“Mustang” avec hydraulique, pelle
à fumier à tracteur (cette pelle se-
ra attachée au tracteur mais vendue
à part), le tout n’a que six mois
d'usage, Chaines à tracteur. Char-
rue 2 versants M.H. Herses a dis-
ques 2 jeux IOXIO McCormick. Her-
se à ressorts,°2 sections, herses à fi-
nir, 3 sections. Faucheuses 7 pds
Massey Harris à tracteur, sarcleur
2 rangs s'adaptant au tracteur, râ-
teau de çôté Massey Harris, 4 bran-
ches, baïn d'huile (les trois der-
nières machines mentionnées n’ont
qu’une saison d'usage.) Chargeur
M. H. à cordes, Epandeur à fu-
mier McCormick sur pneus, Epan-,
deur à chaux, Planteuse à patates,
Arroseuse et arracheuse à patates,
Wagon sur pneus 650 x 16 M. H. et
brancard, remorque 2 roues, etc.
etc. Séparateur ‘De Laval" 9 bi-
dons à lait; Trayeuse Massey Har-
ris; Frigidaire portatif (aluminium
“Kelvinator”, 6 bidons, etc.)
ANIMAUX: B vaches de choix

dont une pur-sang ‘“Holstein’”’, 3 bel-
les taures mise bas en octobre pro-
chain ((ins. art.); 5 taures d’un
an; 1 génisse de 4 mois, le tout
provenant de l'insémination artifi-
cielle. Environ 20 tonnes de beau
foi. 150 minots d'avoine et 10 ton-
nes d'ensilage.

Conditions avantageuses. La ter-
re est vendue.
Daniel BEAUREGARD, encanteur

Beloeil

UNE OCCASION
ILLIMITEE

Franchise disponible pour le place-
ment de machines automatiques
pour la vente de la crème à la glace,
distribuant la coupe Dixi avec cuil-
ler. La "Push-Button Automatic Ice
Cream Vendor" offre la meilleure
occasion d'affaires de notre temps.
Il vous est possible d'établir un
commerce solide, un commerce des
plus honorables; et, parce qu'il est
dans ses débuts. ne souffre pas de
compétition. Il offre un marché at-
trayant et un profit élevé avec ces
vendeuses automatiques de crème à
la glace, beaucoup plus élevé que
n'importe lequel autre type de com-
merce de détail. Finalement, c'est le
commerce le plus accomodant que
vous puissiez avoir parce qu'il est
toujours prêt à transporter votre
équipement, votre commerce, de pla-
ce en place. si vous le désirez, et
vous pouvez ainsi atteindre le ma-
ximum, dépassant 100% de profit.
Le succès de ce commerce dépend
presque entièrement de l'apparen-
ce et des qualités du vendeur. “Push-
Button’ vous donne ce qu'il y a de
mieux. ‘‘Pus-Botton Automatic Ice
Cream Vending Machines” peuven:
être installées dans les places sui-
vantes: Parcs d'amusements, Are
nas, maisons à appartements, ter-
rain de baseball, salles de billard,
salle de quilles, terminus d'autobus,
salles de danse; magasins à rayons,
épiceries, pharmacies, clubs frater-
nels, clubs de golf, usines, dans les
salles à armoires, dans les entrepôts,
camps militaires, les institutions et
les bases navales, dans les maisons
d'affaires, sur les terrains de cour-
ses, dans les gares, dans les salles de
récréation, dans les écoles, théâtres,
terminus de camions, salles d’'atten-
te et dans tout endroit où les gens
travaillent, s'amusent ou fraterni-
sent. C'est une occasion pour tou-
te l'année, capital minimum requis,
accepté partout. Ecrivez à: Pon
Boy Ltd. 5257 Queen Mary Road,
Montréal, P.Q.

NOUVEAU! NOUVEAU!

Oui, quelque chose de nouveau et
de différent, quelque chose qui n'a
jamais été vu auparavant, quelque
chose qui n'a jamais été montré en
dehora de Montréal! Et mainte-
nant, pour la première -fois Pony
Boy Ltd. de Montréal, vous offre
la franchise exclusive dans votre
territoire pour vendre les produits
bien connus de crème E Pony
Boy à bord d'un tricycle avec con-
gélateur sur la rue. Le commerce

     

 

 

 

  au vous rapportera le plus durant
saison de avril à octobre. Pas

d'expérience requise. Nous fournis-

sons tout l'équipement nécessaire-st
bien petit capital est requis et vos
revenus uvent dépasser $500.00
par e. Nous offrons la fran-
chise à un distributeur seulement
dans chaque ville et aucune autre
offre ne sera considérée mais ce-
lui que nous désirons comme ven-
deur doit être agressif et honnête.
Faites application en donnant tous
les détails possibles à Pony Boy Ltd.
5257 Queen Mary Road, Montréal,
P.Q.

+

A LOUER

A LOUER: logis neuf de 4 appar-
tements, chambre de bain, situé à
217 rue Dollier, St-Edmond. S'’a-
dresser à Odilon Roy, 223 rue Dol-
ler, St-Jean. Tél. 8-1619.

A LOUER: Logis de trois apparte-
ments en plus d’une chambre de
toilette avec bain et douche, chauf-
fé avec eau chaude à l'année. Ce lo-
gis est situé dans l'édifice de l’Hô-
tel Poutré et sera loué à un couple
marié seulement. Prix: $55.00 par
mois. S'adresser à Roméo Poutré.
tél. 3000.

A LOUER: logis comprenant cham-
bre, cuisine, cuisinette et cham-
bre de bain: $7.00 par semaine. S'a-
dresser à 21 rue Molleur, appt. 5, tél.
5963, Saint-Jean.

A LOUER: logis de deux apparte-
ments avec chambre de bain, eau
chaude, à côté de l’église Saint-Ed-
mond. S'adresser à 86 St-Pierre,
St-Jean.

A LOUER: à Saint-Blaise, maison
moderne de 6 pièces, cave cimen-
tée, service d'autobus, ou à vendre
à très bonnes conditions. S'adresser
& Marcel Guay. St-Blaise, tél. 5089.

A LOUER: logis de trois pièces,
chambre de bain, moderne. S'adres-
ser à 162 Missisquoi, Iberville, tél.
5562.

 

 

 

 

 

 

 

A VENDRE: au bord de l'eau. un
terrain d’une grandeur pour cons-
truire trois chalets ou une maison,
commodités partout, restaurant à
côté, pêche au bassin, canots à louer,
autobus à la porte, hôtel proche,
beau terrain planche. S'adresser à
Fortunat Doyon, Chambly-Bassin,
533 rue Bourgogne, tél. 395-J.

A LOUER: un logement de trois
appartements et chambre de bain.
Libre immédiatement à 153 rue Dol-
lier. Aussi, une grande chambre sur
le devant, stores vénitiens. S'adres-
ser A tél. 2196.

A LOUER: logis de trois pièces,
ménage fait à neuf. S'adresser à
169 Larocque, Saint-Jean.

 

 

 

A LOUER: un logis de trois grands
appartements modernes, libre si dé-
siré. S'adresser à tél. 4281. Ibervil-
le.
 

A LOUER: logis moderne de 4 ap-
partements, situé à 226 rue Chaus-
sé, libre le ler mai. S'adresser à
tél. 2613, St-Jean.
 

A LOUER: logis chauffé, trois ap-
partements. S'adresser à 312 Notre-
Dame, Saint-Jean.
 

A LOUER: chambre moderne au
soir ou à la semaine avec radio, eau
chaude, bain et douche, usage du té-
léphone, entrée libre, prix modéré.
près de la station d'autobus. S'a-
dresser à Emile Pinsonnault, 11 Blvd
Taschereau, Laprairie, tél. 214.
 

A LOUER: logis neuf de 4 apparte-
ments, avec eau chaude et garage.
S'adresser à Antoine Dépelteau,
Grand Bernier, tél. 4958.
 

TELEPHONISTES DEMANDEES
Vous pouvez faire ce travail si vous
possédez un appareil de téléphone.
revenu intéressant pour personne
qualifiée. Pour renseignements si-
gnalez 5533.
 

FOYER SAINT-DENIS : Pension
pour dames âgées; acceptons pen-
sion de vieillesse et invalides. Tél.
OR. 1-8688.
 

A LOUER: Logis de 2 grands ap-
partements. S'adresser à 503 rue

Y Mercier, Saint-Jean.
 

IMPOT SUR LE REVENU
Pour votre déclaration d'impôt,
voyez Jacques Boucher, expérience
en cotisations. Attention spéciale
aux chômeurs. S'adresser à tél. 3068.
St-Jean.
 

DIVERS
  

 

BAS pour hommes, dam
Nous vendons directement du ma-nufacturier . . . 40 styles différentsde bas pour hommes, dam
fants, assortiment complet de cou-leurs et points; Spécialités Riche-lieu Enr'g., 357 St-Jacques, tél. 5533-2892. Téléphonez et un représentant ira chez vous avec leg échan-
tillons sans obligation de votre partLivralson gratuite pour Saint-Jeane auxjpnvirons (représentants de-

JOUVREUR DE TOITS: Co
responsable, qualifié et aPprouvépas
“Building Products Ltd” et

enfants:

“Alexan-
der Murray Ltd”, aussi par plusieurs
manufacturiers de papiers et d'as
phalte à toitures. — Mes années d'ex.
périence m'ont appris à employer
seulementla plus haute qualité de
matériaux’ pour votre toit et pour
votre protection. La limite de garan.
tle pour tout toit en Lapier est de
20 ans mais ces toits ont duré beau.
coup plus longtemps. Assurances
contre accidents et dommages, Prix
modiques. J. Albert Morin, R. R. No
40, Tél. 2054, Iberville.

MASSAGES? Exercices physiques
rééducation des mouvements du pa-
ralytique, traitement des jambes et
pieds faibles ou douloureux. rhuma-
tismes, torticolis, lumbago, entorse
Traitement à votre domicile sans
frais additionnels ou au bureau à
30, rue Pinsonnault, St-Jean. Pour
rendez-vous, signalez 2433. Alain
L'Heureux, masseur et physiothéra-
piste diplômé.

DEBARRASSEZ-VOUS DE L'HU.
MIDITE qui détruit votre maison.
Faites isoler thermiquement avec
de la machinerie appropriée. Eco-
nomie allant jusqu'à 40“ sur le coût
du chauffage. Cessez de nettover
vos plafonds. Plus chaud en hiver.
plus frais en été. Isolation Riche-
lieu Enrg. tél. 8-1123 Saint-Jean

— DEMANDE À LOUER —
LOGIS de 4 pièces, libre le ler
mai ou ler juin. De préférence
chauffé, mais pas une névessité
S'adresser à tél. 8-1215 ou 2901.

VENDEURSET
VENDEUSES

avec ou sans expérience. temps ré-
gulier ou temps libre réalisez de
$50.00 a $100.00 par semaine en
vendant la lingerie pour dames et
le merveilleux bas MINUIT”1007
nylon admirablement empaquëi
comme dans un paquet de cigarettes
aux couleurs vives, très pratique
pour la sacoche, poche de manteau.
voyage et aussi très présentable
pour cadeaux. Coupons de prime

dans chaque boîte. Tous les gauges

Commandez quelques paires C.OD

Pour informations, écrivez à Dollar-

Up Sales Ltd, 1743 St-Denis Mont-

réal, P.Q.

BESOIN DE GARDIENNE” Pour

quoi contremander vos sorties” Jeu-

ne fille disponible après ses henres

de classe. Appelez en toute confian-

ce au No 8-1334, St-Jean.

ON DEMANDE à louer pour le ler

ler mai. un logis de 7 pières dans

quartier résidentiel. Appelez 768:

entre midi et 1 hre. _
La :

A LOUER: Bonne chambre [res

confortable, place tranquille ave

pension. S'adresser à 165 rue Fron:

tenac, Saint-Jean.

Jeune homme! Jeunefile!

r? Si vous de
selon vos

Nous

 

  

 

 

 
 

Pourquoi vous ennuyer -

sirez un ami ou une amie

goûts, vos désirs, écrivez-nous.

avons les photos. Inclure timbre

Cercle Social Psychologie Enr.

C.P. 213 St-Hyacinthe, p.Q.

-——
—

|
ATTENTION!

Maurice Potvin
COMMERÇANT

Ferrailles et sacs vides

Comté de Saint-Jean [

Tél. 5664 St-Jean, P.Q-
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attET

ATTENTION

cultivateurs
NOUS ACHETONSles petits

cochons et les vieux pores de

tout âge.
Nous payons le plus haut

prix du marché.
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, Dr Dussaultassermenté comme échevin. — Mention
honorableau service des incendies de Longueuil. —
Constables promus dans les services de la police.

 

Soumettant son ra port sur les élections qui ont eu lieu

n
l
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Apres I'assermentation du Dr

mssault, S. H. le maire Paul Pratt

souhaita la bienvenue au con-

al et linvita à coopérer au con-

Pareil municipal.

| |chevin Alfred-J. Doucet a été

ju maire suppléant pour les pro-

jnains trois MOIS.

Es Le service de prévention des in-

endies à communiqué au conseil

he beau travail fait par notre ser-

des incendies, au cours de la

e de prévention, l'an dernier,

4. qu lui a valu une mention ho-

arable. Cette documentation sera

D aifichée dans le poste et les hom-

5 nes féhvités pour leur beau tra-

 

    

  

  

  

  

  

  

   

ce

emain

  

“ail. -

Le conseil a adopté une résolu-

…un transmise par le conseil de

fontréal-Sud. recommandant l'abo-

won du péage sur les ponts Jac-

ues-Cartier et Victoria. Toutes les

junicipalités de la rive sud adopte-

ont semblable résolution pour ob-

ur du gouvernement fédéral l'a-

depuis longtemps souhai-
olifion  

Eve et demandée.

a Il n vté aussi décidé que copie

5 de vetie résolution sera communi-

FE quie à lu Chambre de Commerce

54 qui dont entreprendre, par celle de

Montreal, des démarches auprès du

gouvernement provincial.

Le (Conseil à approuvé la promo-

Fun din sergent Charron au poste

Eo lieutenant. celle de constable au

FA juste de sergent de M. Guillemette.

‘Banus que les aspirants Gauvreau,

yenauit el Laframboise sont main-

Bi nant constables réguliers.

# Le conser] a aussi ratifié le choix

M ae Much Sainte-Marie, comme col-
M ivteur de la ville en remplacement

@ lo Yves Lebire. De même qu’il a

Ÿ tenu les services de l'arpenteur

doch pour les travaux de conti-

sation du mur aux extrémités est

E
o

   

  

 

  
  

    

 

* Laniqueuil. étant donné que le

conve nement füdéral serait dis-

pose à entreprendre les travaux à la

dean te de Me Vincent. député de

Longuevnl,

LL1 vin Spickler a fait rapport

sin a visité les lieux de construc-

l'ingémieur Mailhot et

sas ae que le plan proposé de-

vrai tre légèrement modifié de

favor à écarter le mur de 25 pieds

ipne Lravée. Des requêtes

“soumises au conseil pour

“was wir les ryes Lemoyne. Bien-

Montenach. Ste-Catherine.

Montarvlle Ces travaux représen-

É ‘eiaient une somme approximative

É Ir SIbvo0, Un problème se présen-

É © à «e propos étant donné qu'il

Edie déverser des égouts dans

F in ate déjà surchargé et que

E un comptait sur l'égout collecteur

FE de Ville Jacques-Cartier, dont la

E nstru tion retarde toujours. On

fF. spore quand même que les travaux

# ‘ammeneront. mais l’on constate

ke que tous ces retards paralysent le

progres de Longueuil.

Le secrétinre trésorier a soumis un

Ed plan por le renouvellement d'un

emprunt de $100,000, pour fins d'ad-

ministration, qui pourrait être re-

partie en quatre tranches et rem-

fur et à mesure de la

rentrée des taxes. Cet emprunt coû-
:v A la ville, 4% et l’on perçoit

7. sur jes retards au paiement des
taxes. On fait remarquer que la ville
à des comptes en souffrance pour

|| J.-0. Guénette

© Pâtisseries françaises

© Gâteaux de noces
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Ls elu par acclamation dans le nouveau quartier
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P ans le quartier No 2 rêcemment, l'officier rapporteur M. Paul
Ee non a révélé que 58.9% des électeurs ont déposé leurs bul-

Bp de vote et que le Dr J.-A. Dussault en a obtenu 271 contre
” son adversaire, M. Willie Lécuyer, ce qui donnait une

de 151. On sait d'autre part que M. Ulysse Mailloux a
No 6.
 

une somme de plus de $88,000., dont
la moitié en taxes d’eau pour les vil-
les de Jacques-Cartier et Montréal-
Sud. Aucune inquiétude n’est justi-

fiable pour ces paiements et un in-
térêt est perçu sur les comptes en
retard. Quelques échevins sont d'a-

vis qu'un intérêt de 5‘; pour re-
tards n’est pas suffisant et qu'on
devrait charger plus pour obliger
les particuliers à payer. L'eau rap-
porte environ $210,000 par année et
l'on considère qu'à cette période-ci
de l'année les retards des munici-
palités sont chose normale.

On a voté en deuxième lecture le
règlement 479 des vidanges et de
la täxe, dont l'échelie est cémplète-
ment modifiée et varie de $5. pour

|les particuliers, jusqu’à 520. pour
les industries. Le paiement des frais

est basé sur le chiffre de la popu-
lation de l'année précédente. I) en

coûtera donc $12,080 cette année
pour cet enlèvement, quand l'an der-

nier le revenu de la taxe était de

87.000 seulement pour $11,000 de

frais.

Sur proposition de l'échevin
kler un comité composé de

Maiihot, ingénieur, Brassard, chef

de police, Dussault, chef de pom-
pier, Paul Gouin, chef du service

de l'aqueduc et de M. Spickler lui-

même. a été chargé d'étudier les

plans d'une réfection complète du
système d'alarme et de faire rap-
port au conseil le 15 avril pro-

chain.

Le maire Pratt a annoncé que

l'Union des Municipalités présente-

ra un mémoire à la Commission

Tremblay. et & cette fin se réuni-

ra à Québec, dimanche le 14 mars,

pour étudier le détail. En même

temps, lundi prochain, les direc-

teurs auront une entrevue le lundi

matin. avec le premier ministre

Duplessis. On fait remarquer que

pour chaque dollar perçu en ‘axe

le fédéral en retire 77 cents. le pro-

vincial 13 cents et les munuapalités

10 cents. M. Pratt, membre du bu-

reau de direction de l'Union, se ren-

dra à Québec.

Spic-

MM.

o

ORDINATION
Samedi prochain en la basilique

d'Ottawa aura lieu l'ordination d'un

enfant de Saint-Antoine de Lon-

gueuil, le R.P. Claude Paré. mon-

fortain. fils de Mme Hervé Pa-

ré.
oO

LA MISSION
A SAINT-ANTOINE

La mission se poursuit dans la

paroisse Saint-Antoine. pour la po-

pulation de la partie vuest. Cha-

que matin, il y a instruction après

la messe de # h. 30. Au cours de

la journée il y a récitation con-

tinuelle du rosaire, d'heure en heu-

re, jusqu'à 5 heures, alors qu'il y

a chemin de croix. Le soir à 7 h. 45

on récite le chapelet avant l'ins-

truction. Il y aura probablement

réception de Ligueurs du Sacré-

Coeur, vendredi soir. à l'ovcasion

d'une messe célébrée et réception

des Dames de Sainte-Anne, diman-

vhe lors de la clôture de la retraite
_ -0-

RECOLLECTION
Dimanche prochain aura lieu la

récollection mensuelle des anciens

retraitants. Le conférencier sera M.

Adhémar Raynault, ancien maire de

Montréal.
—-0-- --

LA FEDERATION

Après une brillante inauguration

de la campagne de la Fédération

des oeuvres de charité en l'audito-

rium de l'Externat classique de

Longueuil, les auxiliaires ses sont

mis au travail à travers la ville.
—0—-

NAISSANCES

A St-Antoine de Longueuil, le 28

février. à été baptisée Marie. Loui- 

LE RICHELISU
fant de M. Roméo Turgeon et de
Marie-Louise Landry. Le parrain
a été M. Emile Decelles et la mar-
raine Lina Turgeon.
—ÀA Saint-Antoine de Longueuil,

le 28 février, a été baptisée Marie,
Micheline, Lorraine, née le 22, en-
fant de M. Wilfrid Preseault, et
de Rachel Moquin. Le parrain a été
M. René Nublat et la marraine
Laurence Moquin.
—A Saint-Antoine de Longueuil,

le 28 février, a été baptisée Marie,
Lucille, Denise, née le 25, enfant de

M. Gérard Thérien et de Lucille
Ranger. Le parrain a été M. Maurice
Ranger et la marraine Pauline Bé-
land.

_ -O-- -

SEPULTURES
Le 7 mars est décédée en cette

paroisse à l’âge de 81 ans, Madame
Amanda Davignon, épouse de Wil-
liam Vincent.

Elle laisse pour pleurer sa perte

ses fils: Adrien et Achille Davi-

gnon.
Le service a été chanté le 4 mars

en l'église paroissiale par Mgr Ro-
main Boulé; assisté du R.P. Henri
Ste-Marie.
La dépouille mortelle fut inhumée

dans le cimetière paroissial.
—Le 2 mars, est décédé en cet-

te paroisse à l'Âge de 78 ans, M.
Victor Ste-Marie, veuf de Louisa
Lussier. }

Il laisse pour pleurer sa perte,

ses fils: Bernard Ste-Marie, Laurent

Ste-Marie et Conrad Ste-Marie.
Le service a été chanté en l’é-

glise paroissialé par le R.P. Henri

Ste-Marie, s.s.s.
La dépouille mortelle fut inhu-

mée dans le cimetière paroissial.

——+

FORT CHAMBLY
LES ARTISANS DE
CHAMBLY — Locai 332
La dernière assemblée avait lieu

le 2 mars dernier au soubassement

de l'église sous la présidence de M.
Arthur Adam. M. Joseph Paré nous
honorait de sa présence, il nous don-
na des explications très importan-

tes au sujet du nouveau système
de paiement pour les assurances.
Nous souhaitons la bienvenue à

tous ceux qui voudraient se joindre

à nous pour notre partie de sucre
annuelle qui aura lieu le 28 mars à

Saint-Hilaire. Les billets sont en

vente et le nombre est limité. Le

prix du billet est fixé à $2.50 Le
départ se fera au restaurant Daoust

à 10 h.
L'assemblée régionale aura lieu

à Beauharrois et non à Chambly

comme nous l'avions annoncé. Sin-

cères félicitations à Mlle Thérèse
Giguère qui sera candidate pour l’é-
lection de la reine du mois d'avril.

L'heureux gagnant du prix de

présence ce mois ci fut M. Jean
Blaquière.
La “prochaine assemblée aura lieu

le 6 avril.

Sincères condoléanves à la fa-

mille de M. J-Marc Lefebvre à

l'occasion du décès de Mme J.-Marc

Lefebvre de cette paroisse.
o -

NOTES DE FEVRIER

 

Jardin de l'Enfance, le “Val Marie’

Années ‘+

le Claude Litalien 88.5

Jean-Pierre Chärron 88.5

2e François Huard 86.

Cécile Charron 85.

3e Marielle Vadeboncoeur 86.

Paul Picard 86.

4e Marcelle Charron 82.

Yves Loiselle 81.

5e Christian Trahan

Claude Duplessis

6e Pierre Meunier 88.5

André Versailles 88.

NOTES DE FEVRIER

Ecole paroissiale T. S.-Coeur de

Marie, Fort Chambly

le Robert Dupuis 82.

Lorraine Mainguy 82.

2e¢ Denise Gervais 85.

Pierre Mainguy B4.

3e Diane Boutin 85.

Marielle Larean 84.

4e Nicole Harnois 87.

Hélène Daigneault 85.

5e Francine St-Jean 84.

Gisèle Blanchard 80.

66e Andrée Dubuc 85.

Lola Gemme 81.

7e Rollande Boulé 82.

Gisèle Patenaude 81.

8e Henriette Roberge 79.

9e Michèle Héon 90.

Thérèse Grisé 87.
 ———_*

la Croix-Rouge canadienne main-
tient huit centres d'accueil et des hô-

pitaux pour Anciens Combattants au

se, Georgette, Linda, née le 26, en-! Canada.

-semblent pas du tout sérieuses après

 

Nouvelles de Napierville
)(par ROMULU

 

Au conseil de ville

Jeudi dernier, le 4 mars, le conseil
de 1a mumcipalité de Napierville,
village, se reunissait en assemblee
reguiiere. Deux sujets à lordre du
Jour ont fait | objet de toute l'assem-
biée. En premuer lieu, les règlements
de la construction. Ce projet, prépa-
re et demanue par la Chambre de
Commerce de Napiervèlle,ne rencon-
tre pas | assentiment de tous les con-
seiliers. la discussion a été longue.
Les objections contre ce projet ne

un examen sommaire.
Notre viliage en est un des plus

beaux de la province. L'arrivée d'in-
dustries provoquerait un élan vers la
construction domiciliaire. Si des rè-
Elements ne viennent pas mettre de

l ordre dans le domaine de la cons-
truction, un phénomène qui a grande-
ment porté préjudice à d'autres mu-
nicipalités se produira chez nous.
Maisons de tôle, hangars convertis
en habitation seront l'apanage de no-
tre village. Partout l'on fait une
guerre plus que justifiée aux taudis
et l’on permettrait la construction de

mansardes dans Napierville ? Cer-
tains conseillers ne semblent pas com-
prendre la portée sociale et hygiéni-
que des règlements de construction ;
ls n’y voient qu'un embarras pour
les constructeurs qui, actuellement,
evitent tout effort pour faire prati-
que, logeable et vaste. Certains se
contentent de boites comme maison,
d'autres s'efforcent de construire pe-
tit. la situation est grave, voue la po-
pulalon est en faveur du règlement
de lu construction, ses représentants
se duivent de travailler dans le sens
du progrès.

Il faut aussi tenir compte que les
Industries sérieuses éviteront de ve-
mr chez-nous si l'ordre n'est pas éta-
bli dans ce domaine. Un règlement
de la construction est actuellement de
toute première importance, seuls les
aveugles socialement peuvent s'oppo-
ser à un tel projet.
Quant à sa modalité d'application,

journée. Toutes les municipalités,
sauf une seule exception, sont en fa-
veur du projet. Cependant, quelques
particuliers semblent s’opposer au rè-
glement une fois pour toutes à ce
problème. ae

Les raisons invoquées contre le
projet semblent être peu sérieuses et
les arguments mis de l’avant sont dé-
nudés de tout fondement. De la pe-
tite politique, quoi ! Cependant, au-
cune décision ne fut prise, le tout
étant reporté au 10 mai prochain.
Le creusage de la Rivière Mont-

réal est de toute première importan-
ce. Au printemps, les routes qui lon-
gent ce cours d’eau dans sa partie
non creusée, sont fermées. Seule une
telle désorganisation dans le trans-
port justifie grandement le creusage
de la rivière Montréal.

Espérons que lors de la reprise de
cette assemblée, toutes les opinions
seront d’accord et que l'été 1954 ne
se terminera pas sans voir la Rivière
Montraël creusée dans toute sa lon-
gueur. Il y va du bien général de
toute la région.

~~ 

Les visiteuses des hopitaux de la
Croix-Rouge canadienne distribuent
régulièrement aux anciens combat-
tants hospitalisés des cigarettes, des
jeux de cartes, du papier à écrire,
des rasoirs, des savons à barbe et
bien d'autres commodités.
 

 

Les peintures

de qualité   
  des recherches ont été faites dans ce

domaine par des personnes compé-
tentes et expérimentées sous l'égide
du nunistère des affaires municipales
et notre conseil les a en mains.
À sa prochaine réunion, le conseil

se doit de ratifier ces règlements
pour qu'ils soient en vigueur dès le
mois de mai. Ça presse !

e # *

Creusage de la rivière Montréal

Les délégués d'un grand nombre
de municipalités se réunissaient la
semaine dernière, lundi le premier
mars, pour étudier le projet de creu-
<age de la Rivière Montréal. Plu-
sieurs centaines de personnes ont
participé à cette assemblée. M. le dé-

puté, Hercule Riendeau, était du
nombre des personnes qui ont pris
une grande part au travail de cette

Cultivateurs et

Aviculteurs

 

@ Nous irons chercher à
domicile toutes volailles
poules, poulets, vieux coqs,
poulets de grill, etc.

Prix courant du marché

' APPELEZ 3214

Jean-Paul Dagenais

| L'Acadie, P.Q. 
 

 

propriétaire de la

M. RAYMOND LEBEAU

Laiterie Richelieu ;

14 mars 1954, M. Maurice Laflamme ne sera plus €
à donne avis à sa nombreuse clientèle qu'à partir du

autorisé à vendre les produits laitiers de la Laite-
rie Richelieu. Comme par le passé, je serai à votre

à disposition pour vous don
vendre de ons produits. Je veux rester avec les

à gens d'lberville et donner votre encouragement

ner un bon service et vous

à aux producteurs d'Iberville.

POUR INFORMATIONS:

Tél. 6908 à Saint-Jean - tél. 2025 à Iberville

Raymond Lebeau, prop.

Laiterie Richetieu.
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     CLUB RICHELIEU

 

 

Mercredi dernier, le Club Riche-
lieu-S-Jean tenait son diner-causerie
hebdomadaire à l'Hôtel St-Jean, sous
la présidence de M. André Langlois.
Ce souper était mixte.
Le conférencier-éclair, M. Ma-

thieu Binette, était absent à la reu-
nion, mais il y suppléa en faisant don
aux ‘membres présents d’un cendrier
de table à l'effigie de La Ferronnerie
Idéale”.

C'est Richelieu Jean Desmarais
qui présenta le conférencier-invité :
Me Wheler Dupont. Le notaire Des-
marais fit sa présentation d’une fa-
çon fort originale et qui semblait
plaire au conférencier humoriste.

 
Le docteur Adrien Plouffe, direc-

teur adjoint du Service de la Santé
de la Ville de Montréal et journaliste,
qui sera le conférencier au souper
du Club Richelieu-St-Jean, mercre-

di prochain, 17 mars, à 6 h. 30
p.m., à l'Hôtel St-Jean.

Me Dupont avait intitulé sa con-
férence: “La parade des conféren-
ciers”, Après avoir défini ce qu’cst
une conférence, un conférencier, il
traita plus spécialement de l'art ora-
toire. Il cita, en les imitant, plusieurs
genres de conférenciers et d'orateurs
qui ont fait leur marque puis termina
par une imitation-type du R. P. Mu-
ler, s.j., qui jouit actuellement d'une
grande renommée comme orateur sa-
cré.

Le distingué conférencier iut re-
mercié par Richelieu Gérald C'zu-
tier.

Retraite fermée

pour jeunes filles
 

Nous aurons, à la Maison Ste-Ber-
nadette, une retraite pour jeunes fil-

les (demeurant à la maison, travail-
lant dans un bureau ou enseignant)

commençant le vendredi, 9 avril à

8 heures p. m. et se termiant le lun-
di matin après la messe, 12 avril.

M. l'abbé Gérard Lalonde, au-
monier diocésain de la J. I. C, F.
du diocèse de Montréal, sera le pré-
dicateur.

Les places sont limitées celles
qui désirent suivre les exercices de
cette retraite, sont priées de commu
niquer le plus tôt possible avec :

Mlle Clarisse Roy, Tél. 2782.

Mlle Mariette Durocher, Tél :4729

 

—_

TEL. 2194

René Grenier
© FERBLANTIER
© PLOMBIER

Service rapide

OUVRAGE GARANTI

416 LAURIER SAINT-JEAN
instatiation A eau chaude

\
|

  

 

 

Mercredi, 10 mars, le Club Riche-
lieu reçoit comme conférencier M.
Viateur Gendron, du secrétariat des

Chambres de Commerce de la Pro-
vince.

Le dévoué président du Club Ri-
chelieu-St-Jean lance un vibrant ap-
pel à tous lés membres pour qu’ils
assistent plus nombreux à ces sou-
pers hebdomadaires qui sont toujours
des plus intéressants tout en étant
bienfaisants pour l'enfance malheu-
reuse de notre région.

 

Vendredi soir, à 9 h. 30, il. y
aura une messe célébrée spéoiale-
ment pour les hommes à l’occa-
sion de la Grande Mission. On

se terminera samedi le14.Tous
les hommes de la paroisse cathé-
drale devralent se faire un devoir
et un point d'honreur de venir
assister à leur messe et d’y com-
munier.
Aucune des 1,200 places de la

Cathédrale ne devrait être va-
cante; la Grande Mission est un
événement unique dans une vie.
Laisserez-vous passer |e Seigneur
sans répondre à Son appel? Et,
si c'était votre dernière chance. ?
la DERNIERE?  

=,

IH A LA CATHEDRAIE

  
 

sait que la retraite des hommes | |

  

  
  

  

 

  

 

   

    

  

   

POUR VOS—ES
Appelez 8-1593

>
Jacques N. Jenneau

Assurances générales

226 Collin Saint-Jean
| 4 P mmocome«ame
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PRINTEMPS
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Station Wagon
Pour cette
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CHEMISES
Toilette ou
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Chemises Polo.

$2.94
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Cravates.

% SPECIAL!
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PANTALONS
Gabardine
Rég. $9.95 - $12.00
pour cette vente......
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LAINE - NYLON PE "re.
pour cette 99 ue dar
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HABITS SUR 15
MESURES. $49.50 et

SES Pi
BLAZER igo
Rég. $34.50 19.95 TE
pour ................

PTT =
CHAPEAUX HN

EN PLUCHE pr
Rég. $6.95 A
pour cette vente......
 

CHAPEAUX
"MORGAN IMPERIAL”

Rég. $9.00 $5.95
pour cette vente.   
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L'Association de la Jeunesse Cana-

femme (A. C. J.), continuatrice de
x, C. C, célébrera, le treize

Mars prochain, son cinquantenaire de

fondation. …

Elle a réalisé des oeuvres magnifi-

jues durant ce demi-siécle. Mais sa

Jus grande a étédunir lajeunesse

anadienne-française en lui faisant

EM caliser sa devise: Prété, étude, ac-

Hd on, Un grand nombre de chefs de
E@file dans maints domaines, depuis

04. ont requ d'elle leur formation,

8 crvice inappréciable. |

FO Durant son éclipse dans la vie na-

FA onale, de 1935 à 1943, l’on a cons-
até que son influence est indispen-

Mahle dans cette sphère, car il y a eu

FMléchissement dans le nombre des

Erhefs de file et dans leur formation
. en ce domaine.

Aujourd'hui, quand l’on voit des
Mvunes gens intelligents, instruits ou

lésirant le devenir, et patriotes, ne

bachant comment employer leurs loi-
irc, l'on se demande pourquoi ils ne

groupent pas dans l’A. J. C. et
"\. C. I. F. (puisque, enfin, les jeu-
es filles ont maintenant leur place
ans cette association).

Chaque centre de notre province,

irticulièrement ceux de la vallée du
Richelieu, devraient avoir son cercle
de l'A. J. C. afin d'y multiplier les
puvres nationales. économiques, so-

M ‘ales. éducationnelles, linguistiques,

etc. Ce n'est pas la moisson qui man-
Sue dans ce champ d’activité, mais

jes moissonneurs.

C’est le devoir des S.S.J.B. et
@les chefs de file, particulièrement du

lergé. de favoriser la fondation de
es cercles, pour que ceux-ci prépa-

grent une génération plus patriote et

Eplus lévouée aux ocuvres de vie ca-
ftholique et française.
à Fn hommage à cette association,
Érous publions ci-après un résumé de
fn histoire que donne l'Encyclopé-
Ke Grolier

“Cette association se définit elle-
meme en décrivant son objet qui est

de “grouper les jeunes d'expression
Française du Canada, pour leur don-
"er une formation complète et orien-
Er leur activité, dans le sens des
ÿicilleurs intérêts de la communanté

E «tonale” Flle fut fondée à Mont-
real en 1904. Dès le début. elle prit
pour device Esto Vir, ce qui impli-
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Rat qu'elle formerait ses membres
Bi vue de faire donner à chacun
be cox. «on plus grand rendement per-
§ vmnel et humain. La méthode adop-
Es © fut celle du cercle d'étude et les
ER'orens de formation se résumèrent
PA" trois mots: Piété, Etude, Action.
bi Les vigoureuses campagnes de
A C 1 C. eurent tout de suite
EPducoup de retentissement. Citons
id.  
  

    

4 Campagne de 195, pour le respect
fes droits culturels des catholiques
; les nouvelles provinces de l'Alberta
1 |e Ja Saskatchewan; celles de
37%. dirigée contre l'alcoolisme; cel-
C de 198, pour le maintien des
PONS du français dans les organis-
Ps fédéraux; celle de 1910, pour éri-

— ‘par Me RODOLPHE FOURNIER, N.P. —

Fondons des Cercles de L'A. J. C.

 

 

 

 

 

 

meaux, modèle de patriotisme propo-
sé à la jeunesse canadienne-françai-
se. les congrès de l'A. C, J. C. sont
également célèbres, entre autres, ce-
lui de 1910, où l'on fit enquête sur la
façon dont étaient observés les droits
constitutionnels des écoles séparées
du Keewatin et du Manitoba ; celui
de 1919, sur la colonisation ; celui de
1921, sur l'agriculture ; celui de 1923
sur le commerce; celui de 1924, sur

l'industrie; celui de 1927, sur l'épar-
gne.
“Vers 1935, on songea à faire de

l'A, C. J. C, le cadre dans lequel
entreraient tous les mouvements spé-
clalisés de l'Action catholique. Le
19 mars 1935, l'archevêque de Mont-
réal promulgua des règles par les-
quelles “l'A. C. J. C. devient un or-
ganisme d'Action catholique”. L'ar-
chevèque de Québec, qui avait écrit
en 1935: “Dans le diocèse de Québec,
selon les voeux du congrès de l’A.

C. I. C., tenu le 21 octobre 1935, les
groupements de J. O. C., de J. À. C,
de |. E. C., etc. sont arganisés à l’in-
térieur de l'A. C. J. C. diocésaine”,
fit sienne la déclaration de l'arche-
veque de Montréal, attitude qu’adop-
tèrent la plupart des autres évèques.
la nouvelle constitution de l'A. C.
J. C.. promulguée le 16 vril 1937,
s'inspira de ces recommandations
épiscopales. Dans sa dernière consti-
tution,. adoptée lors du troisième

| Conseil suprème, le 16 octobre 1943,
l'A. C. J. C. revient à la formule
initiale du mouvement et se proclama
“un mouvement d’éducation nationa-
le qui prépare ses membres à l’ac-
complissement généreux de tous leurs
devoirs, afin de donner à notre peu-
ple des chefs compétents, énergiques,
dévoués au bien commun; aussi tous
les problèmes seroat-ils étudiés et ré-
solus en fonction de notre vie na-
tionale”. — (Signé: Guv Frégault”| 

ame

La remise de la charte au Club Richelieu-Chambly

  
M. J. Olivier Lefebvre (debout a gauche), président : Mgr Gérard-Marie Coderre, évêque .coadjuteur de St-

général de la Société Richelieu remet la charte à M.
Bernard Beaupré, président du nouveau Club Riche-
lieu-Chambly. Assts, de gauche à droite:

Jean; M. Jean Brunelle, président 1953 du Club Ri-
chelieu-Montréal et M. André Langlois, président du

Son Exc. Club Richelieu-St-Jean,
 

Retraites fermées NOS INSTITUTIONS, NOTRE LANGUE, NOS DROITS

 

 

Maison Ste-Bernadette 2 La

Du 18 au 21 mars: Institutrices;

de Montréal et autres.

Du 25 au 28 mars: Jeunes filles.

Du 29 mars au ler avril: Jeunes

filles.

em
mn

SNDATIOE dk
Fondée le 24 juin 1834

[lk

 

Du ler au 4 avril: fiancées.

Du 5 au 8 avril: Dames de la

Ville de Saint-Jean.

Du 12 au 15 avril: Gardes-mala-

des graduées.
Du 6 au 9 mai: fiancées.

 
ELECTIONS À LA

A une assemblée tenue le 11 jan-
vier 1954 et présidée par M. Lu-

Les personnes désireuses de se cien Labarre en l'absence du Dr.
joindre à l’un ou l’autre de ces| Gérard Archambeault retenu chez
groupes sont priées de s'adresser, lui par la maladie, la section a élu
au plus tôt aux organisatrices ou ses officiers pour l’année en cours.
aux SS. Missionnaires de l’'Imma-.
culée-Conception, 430 rue Cham-| M. Aldéi Marcoux agissait com-

plain. tél. 5509. St-Jean. -me président d'élection et M. Mar-

cel Séquin comme secrétaire. Les 

CAMPAGNE DE LA CROIX-ROUGE

 
M. A.D. DRYSDALE,président

MM. Drysdale et Girard dirigent le travail de la campagne de la Croix- Rouge à Saint-Jean, du 1er au 31 mars.

élus furent

Président - M. Alfred Rameau

V.- prés. - M. Lucien Labarre

Secrétaire - M. Ubald Meunier
Trésorier - M. Joseph Touchette

: Propagandiste - M. Aldéi Marvoux

Le président de la $.8.J.S. diocé-

| saine Monsieur J. B. St. Arnaud
avait délégué pour le remplacer M.

| 2oger Filion - trésorier divvésain
Ce dernier a expliqué surtout com-
ment fonctionnera le Cercle d'En-

, traide diocésain qui a été fondé le
| 20 dévembre dernier. Il répond aux

{questions posées par les membres.

| La section ayant ensuite décidé
i par le vote d'adhérer à ce Cercle

.au lieu de continuer a faire admet-

| tre ses membres dans une paroissc
| du diocèse voisin il est décidé de

transférer les anciens membres du

Comité du Souvenir (Henryville) au
i nouveau Cercle qui est en mesure

| de leur assurer le méine service.

Comme les règlements du Cercle

| diocésain donnent droit de repré-
|

| sentation. Monsieur Marcel Séquin

iest recommandé au Conseil du Cer-
cle comme directeur pour nous re-

| présenter.
Monsieur

  

M. Geo. C. PICARD, vice-prés.

Joseph Touchette, le

450 SECTIONS ET 100,000 MEMBRES EN CANADA

 

 

 
SECTION N.-D.-A.

nouveau trésorier est ensuite nom-

mé représentant du Cercle, Mon-
sieur Touchette fera donc la per-
ception des montants dûs au Cer-
cle pour l'administration ou par
suite d'un appel (décès) il demeure

No. 371 rue Laurier.

Il est décidé que les assemblées

mensuelles seront tenues au Cen-

tre Notre-Dame le deuxième mardi

de chaque mois.

Assemblée de la Société

Saint-Jean-Baptiste.

Mercredi soir prochain, le 17 mars,
a 8h30, (à cause des retraites) aura
leu l'assemblée mensuclle régulière
de ta Société St-jean-Baptiste de St-
Jean, section masculine.

Au programme, en plus des item

reguliers, l'élaboration et la mise en
marche de la campagne des Bourses
d'Etudes, genre Prêt d'Honneur, afin

dander de Jeunes étudiants cana-
diens-français doués, mais financiè-
rement embarrassés, de compléter
leurs études universitaires, derniers
développements du Cercle d'Entr'Ai-
de Mortuaire Diocésain impliquant
un don maximum de S1,000 à la fa-

mille de tout membre décédé, moven-
nant un versement minimum annuel
de quelques dollars seulement, cam-
pagne de refrancisation et de promo-

tion touristique dans St-Jean et la
région afin d'inciter le touriste amé-
ricain avide de l'inédit que représen-

(suite à la page 32)
 

7 un monument à Dollard des Or-
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Des fêtes grandioses ont marqué
la bénédiction solennelle, par Son E,
Mgr Albertus Martin, évêque du di-
ocèse de Nicolet, du nouvel immeu-

ble du Conseil 2174 des Chevaliers
de Colomb de Drummondville.
Ces fêtes, qui ont eu lieu sous la

présidence active de M. Hermann
Gagnon, Grand Chevalier, étaient

rehaussées par la présence des’ plus
hautes autorités religieuses et civiles
du diocèse et de la ville de Drum-
mondville.

Cette journée colombienne avait
débuté par une messe célébrée à 11
heures de l'après-midi, en l'église
St-Frédéric, par M. le chanoine P.
H. Ducharme, aumonier diocésain,

et, à l'issue de cette messe, uneallo-
cution a été prononcée par le curé
de la paroisse, Mgr P. Mayrand, p.

d., v.e. Les cérémonies de la béné-
diction solennelle du nouvel édifice
ont eu lieu à 3 heures pm, et, à 7
heures p.m., avait lieu, au spacieux

Manoir Drunrmond, un grand ban-
quet mixte, réunissant plus de trois
cents invités, sous la présidence
d'honneur de M. le juge T. A. Fon-
taine, de Montréal. député d'Etat. S.
Fx. Mgr Albertus Martin s’étant
trouvé dans l'obligation de retourner
à Nicolet, au début de la soirée, était
représenté par Mgr P. Mavrand.
Dans son allocution de l'après-mi-

di, Son Fxe. Mer Martin a félicité
les Chevaliers de Colomb de l'excel-
lent esprit qui les anime. TI les a re-
merciés des oeuvres considérables
qu'ils accomplissent. et il les a invi-
tés à continuer toujours à seconder
l'Église et à se rallier autour de la
hiérarchie. T1 a également félicité M.

le juge T. A. Fantaine du dévoue-
ment et des efforts incessants qu'il

Grandes fêtes colombiennes
à Drummondville

A l'occasion de la bénédiction solennelle du nouvel
immeuble des Chevaliers de Colomb

 
lourdes fonctions de député d'Etat.
Au banquet qui clôturait cette fête

colombienne, M. le juge T. A. Fon-
taine, invité à répondre à la santé de
l'Ordre, a d'abord remercié les auto-

rités religieuses de ce témoignage de
haute considération, d'estime et d'en-

couragement, Au cours de ses remar-
ques, il a invité tous les Chevaliers
de Colomb à prier pour le rétablisse-
ment de Sa Sainteté, et 11 a insisté
sur le fait que, chez nous comme ail-

leurs, l'Eglise a besoin de catholi-
ques dévoués et éclairés groupés en
association, sous la direction de la
hiérarchie, en mettant en pratique
leur idéal de charité et de fraternité.
Mgr P. Mayrand, représentant Son
Exc. Mgr Martin, répondit à la san-
té de l'Eglise. Il énuméra les princi-
paux devoirs et les responsabilités
des Chevahers de Colomb en leur
qualité d'auxiliaires du clergé. M.
Armand Cloutier, m.p., répondit à
la santé du Canada. La santé de la
province fut proposée par M. Ber-
nard Pinard. MAL, et Son Hon-

neur le maire J. B. Michaud, m.d.,

répondit à la santé de la Cité de
Drummondville. Me C. H. Lalonde,

de Montréal. ex-grand chevalier et
membre-fondateur du conseil 2174,

répondit à la santé des anciens. M.
le docteur Fdmond Dansereau, c.d.,
député du district no 6, répondit à la
santé du district et, enfin, M. le juge

Jos. Marier, répondit à la santé des
dames.
Au cours de ce banquet, un grand

nombre de décorations furent remises
officiellement à des membres-fonda-
teurs et à des membres-honoraires de
l'Ordre. Parmi ceux qui furent ainsi
décorés, on remarquait 10 ex-grands
chevaliers. 10 membres honoraires et

=4

 déploie dans l'accomplissement de ses 50 membres de 25 ans et plus.
 

A L'ORATOIRE ST-JOSEPH DU MT-ROYAL
Des foules nombreuses à la grande neuvaine à saint Jo-

seph du 10 au 19 mars. Un Evêque chaque matin

 

chante la messe. — À 3
des. — Dans la nuit du 18
de minuit. Le 19 mars: messe et sermon à 10 hres par
le Cardinal Paul-Emile Léger. — Messes à 9h. 15

et 17 aumercredi, le 10

La grande neuvaine qui se déroule
a l'Oratoire St-Joseph, du 10 au 19
mars, attire les foules Jes pus noms

breuses La Crvypte se remplit à dè-;
border a la messe pontificale qui a

lieu à S heures chaque matin, ainsi

qu'à la bénédiction des malades, de 3
heures. et à la cérémonie du soir, à
Rh.10, Un office pour les pèlerins de

langue anglaise a lieu a 7h, du soir.
C'est Son Fxe. Mgr Marie-Joseph

Lemieux, o.p., archevêque d'Ottawa,
qui a fait l'ouverture de la neuvaine
en chantant la messe pontificale, de-
vant une assistance nombreuse et re-
cneillie. Le R. P. Irénée, franciscain,
aumonier des Messagères de Notre-

Dame, donne l'instruction du matin

et du soir chaque jour, tandis que di-
vers autres prédicateurs de choix se

succèdent dans la chaire pour l'office
de 3 heures.

A 3 hres, bénédiction des

malades

L'une des cérémonies les plus tou-
chantes est la bénédiction des mala-
des à 3 heures. L'officiant passe dans
les rangs des malades pour les bénir
un à un avec le Saint-Sacrement.

l'Ocuvre du Pèlerinage des malades
avec l'aide des pompiers, leur assure
tous les soins nécessaires à leur état.
Chaque jour de la neuvaine. l'un ou
l'autre des districts de Montréal
groupent autour de saint Joseph plu-
sieurs centaines de malades.

Le soir, 4 8 h. 15

L'office du soir est surtout celui
des hommes et des jeunes gens.
Après les prières de 1a neuvaine et
le sermon, c'est un Evéque qui pré-
side la procession de saint Joseph
dans 1a Crypte et la chapelle des ex-

hres, bénédiction des mala-
au 19 mars: messes a partir

mars, alors que SoiFminsnce chau-|
tera, a 10 heures, la messe pontifi-
cale et donnera l'instruction.
Dans l'aprés-midi, 4 3 heures, le

sermon et la bénédiction des mala-
des seront donnés par S. Exc. Mgr
Charles-Omer Garant, auxiliaire de
Québec. _
À 5 heures, aura lieu l'Heure sain-

te du vendredi en l'honneur du Sa-
cré-Coeur et sous le patronage de
saint Joseph, modèle et patron des
amis du Sacré-Coeur. .
A la fin de la cérémonie de 8h.15,

S. E. Mgr Conrad Chaumont prési-
dera la bénédiction du Saint-Sacre-
ment. ’

A 9h.15, aura lieu la messe du
soir avec communion, pour clôturer
la fete.
 ~~

PENSEE POUR UN
MATIN FRISQUET

Un bol bien chaud de gruau d'’a-
voine ou d’une autre céréale à grain
entier constitue un plat qui aidera
n'importe qui à se rendre, par un
matin froid, au bureau ou à l'école.
S'ils ajoutent à cela du jus de fruit,
un oeuf et du bacon, ainsi qu'un
breuvage chaud accompagné d'une
rotie, le travailleur ou l'écolier gre-
lottants ne trouveront pas aussi ter-
rible la tempête qui fait rage. C'est
étonnant ce que peut faire un bon
déjeuner pour protéger contre une

 

   

Tous les mercredis matins, à 10h. 15, au réseau Français de Radio-Canada
FEMINA présente un entretien et une interview susceptibles d'intéresser
le vaste auditoire. féminin. La photo ci-dessus a été prise au cours de la
préparation de l’émission du 10 février dernier. On reconnaît, de gauche à
droite, Odile Panet-Raymond qui interviewe chaque semaine l’invitée de
FEMINA, Louise Simard, réalisatrice, et Madame Louise Daudelin qui
avait été interrogée ce jour-là sur ‘le théâtre de marionnettes à domici-
le”. Le lundi matin, à la même heure, FEMINA fait entendre sa clinique
légale, médicale ou autre. Faisant appel à des comédiens réputés, UNE
FEMME AVERTIE EN VAUT DEUX prodigue, sous forme de dramati.
sation, de précieux conseils à la gent féminine. Ainsi, lundi le 15 mars, la
dramatisation portera sur le sujet suivant: “La mère tuberculeuse doit se
séparer de ses enfants pour éviter la contamination.”
  température au-dessqus de zéro.
  

 
soir, et vendredi soir, le 19.

Les pèlerins vénè-

In
Samt-Sacrement
rent ensuite la relique de saint

<cph.

Messes du soir à 9h. 15, les deux

mercredis 10 et 17 mars, et

vendredi le 19

Désormais, tous les mercredis, la

messe du soir a Heu à OWLS, apres
la cérémonie en l'honneur de saint
Joseph, Les pèlerins peuvent commu-
Mier à cette messe, pourvu qu'ils
aient pris leur souper trois heures
avant le moment de Ja communion,

c'est-à-dire avant 6h,30.

Jai raison de la fète de saint Jo-

seph, une messe sera célébrée à l’O-
ratoire à 9h15, le soir du 19 mars.
[es péelerins, hommes et jeunes gens,
empéchés de venir à la messe du ma-
tin, pourront donc commnnier à cette
messe qui clôturera la fête de saint
Joseph.

Dans la nuit du 18 au 19 mars:

messes sans interruption à

partir de minuit

Dans la nuit du 18 au 19 mars, les

prières se poursuivront à l'Oratoire
a partir de 8 heures du soir, toute la
nuit. À minuit, la messe sera célé-
brée par Son Exc. Mgr Georges Ca:
bana, archevéeque de Sherbrooke, et
des messes se succéderont sans inter-
ruption au maître-autel jusqu'à midi.
Toute la soirée, et pendant la nuit|
des prêtres seront à la dispositiondes
fidèles pour la confession et la com-
munion. C'est le R. P. Emile Degui-
re. c.s.c. supérieur. qui dirigera les
prières et les chants.

8. Em. le Cardinal P.-E. Léger
chante la messe et prêche à

l’Oratoire te 19 mars voto, et qui donne la hénédiction du
La grande fétede saint Joseph se-
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 ra célébrée de façon princière. le 19

  

SAINT-JEAN
280 Jacques-Cartier

JOUR: 203 RICHELI EU
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AU RYTHME DU MONDE
(NOUVELLES CATHOLIQUES)

  

 

Elisabeth de France sera-t-elle béatifiée

A Paris a débuté un procès d’information chargé d’étudier
l'héroïcité des vertus d’Elisabeth de France, soeur de Louis
XVI, qui mourut décapitée en 1794. S. Em. le cardinal Feltin,
archevêque de Paris, a ordonné l'étude des écrits d'Elisabeth.

Lorsque ce travail préparatif est terminé avec succès
par la commission épiscopale, la Congrégation des Rites à Ro-
me prend possession du dossier et commence le procès de béa-
tification.

© Melbourne, AUSTRALIE
15 films à Hollywood sur les
mystères du Rosaire

On annonce que 15 films en couleur de haute tenue et de
3) minutes, sur les mystères du Rosaire, sont prévus pour 1954

à Hollywood; plusieurs vedettes de l’écran américain ont offert

gratuitement leurs services afin d’intensifier le mouvement que
le R.P. Peyton, C.8.V., a lancé en faveur de la priére en fa-

mille. Des écrivains et des dirigeants catholiques en vue, de
toutes les régions du monde, ont été invités à offrir leurs sug-

gestions afin de rendre les pellicules intéressantes le plus possi-

ble, surtout du point de vue des spectateurs non catholiques.

+ UTRECHT
Aide aux fils d'ouvriers qui
veulent devenir prêtres

Les dernières satistiques publiées par M. l'abbé Dellepoort,
professeur au séminaire “Ypelaar” dans le diocèse hollandais
de Breda, apprennent que le nombre de vocations sacerdota-
les augmente continuellement dans les milieux ouvriers néer-

Le K.A.B. (Mouvement ouvrier catholique hollandais) a
créé un fonds pour les étudiants-prêtres, fils d'ouvriers. En
1951 cette organisation a pu aider dans les études 894 fils de
membres du K.A.B. En 1952 ce nombre augmenta à 1,003 et
en 1953 à 1,200.

® TOKIO
Fondation d'une province franciscaine Japonaise

Dans les milieux ecclésiastiques autorisés, on s’attend à
la prochaine fondation au Japon d’une province franciscaine
romposée de religieux indigènes.

Cet ordre rencontre un très grand succès au Japon.

+ BRUXELLES
Pèlerinages d'ouvrières à Lourdes
pendant l'Année mariale

A l'occasion de l'Année mariale, les Ligues ouvrières chré-
tiennes flamandes et les Femmes catholiques travailleuses or-
ganisent trois pèlerinages à Lourdes.

Le premier pèlerinage a lieu du 28 juin au 5 juillet; le
second du 19 juillet au 26 juillet et le 3e du 9 août au 16 août.
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Ecce Ancilla Domini.. .
Mais qui donc ainsi vous salue

Bonne Marie?

C’est du Très-Haut l’Ange apparu

Qui me sourit.
Ecce Ancilla Domini...

Mais pourquoi en vous cet émoi

Sainte Maric?

Le Fils de Dieu naitra de moi

Qui le nourris.

Ecce Ancilla Domini.….

Mais d’où vient cette vertu

Humble Marie?

L’Esprit en moi est descendu

Et m’a ravie.

Ecce Ancilla Domini . . .

Mais puis-je vous saluer

Douce Marie?

Et vous offrir mes blancs avés

Mère chérieS
+ Boce Ancilla Domini . ..

Pére Maurice, o.f.m. cap.
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Nehru, les évêques et les
questions électorales
(C.C.C.) — Le premier ministre

Jawaharial Nehru a déclaré que les
évêques catholiques, en leur qualité

de citoyens de l'Inde, ont parfaite-

ment le droit de donner leur opi-

nion sur des questions politiques.

Le chef politique a précisé qu’il
n’avait aucunementl'intention d’em-

piéter sur ce droit fondamental des

autorités religieuses.

M. Nehru, qui est aussi président

du parti détenant la prépondérance

au Congrès de son pays, a formulé

cette déclaration devant un vaste

auditoire où l’on voyait des milliers
de catholiques. Le premier ministre
effectue une randonnée à travers

l'Etat du Travancore-Cochin, dans

le cadre d’une campagne électorale

en faveur du parti du Congrès.

M. Nehrudit à l'assemblée qu’il
avait reçu une lettre d’un chef com-

muniste se plaignant “d’une inter-

vention indue” des prélats catholi-

ques dans la campagne électorale

de l'Etat. Le chef communiste avait
essayé d’appuyer son accusation sur

une lettre circulaire publiée par un

évêque.

ll s’agissait probablement de la

lettre circulaire publiée à la veille

des élections par S. Exc. Mgr Jo-

seph Attipetti, archevêque de Vera-

poly, où le prélat demandait aux ca-

tholiques de ne pas voter pour les

candidats communistes ou patron-

knés par les communistes.

Précisant son attitude à cet égard,

M. Nehru a dit: “Un évêque est

également citoyen; il en a tous les
droits, y compris celui de se pronon-

cer sur les questions électorales. }!

est impossible de séparer complète-
ment la religion de la politique.

au pouvoir.
En aout 1932, alors qu'il étdit au-

diteur à la nonciature de Prague, le
Saint-Siège l'envoya soudain à Mu-
nich.

C'était la période où Hitler s'a-
vançait rapidement vers le pouvoir;
aux élections du Reichstag de juillet
1932, il avait recueilli plus de 13
millions et demi de voix.

Je nonce ayant dù quitter tempo-
rairement la Bavière peu après l'arri-
vée de Mgr Panico, celui-ci fut pro-
mu au rang de chargé d’affaires et se
trouva ainsi représentant du Saint-
Siège dans la capitale quand les na-
zis mirent l'Allemagne sous leur cou-
pe, après que Hitler eut obtenu une
loi habilitante du Reichstag, mis en
pièces la Constitution et commencé à
régner en dictateur.

Mer Panico raconte parfois dans
ses conversations intimes, qui sont si
intéressantes, les tristes scènes dont
il a été témoin au cours de cette pé-
riode. Il se trouvait plongé au milieu
des événements qui se précipitaient,
car la Nonciature s'élevait en face

el des ceuvres

  

Monseigneur Panico, témoin de la
montée d'Hitler au pouvoir

Comme auditeur à la Nonciature de Munich en 1932,
il demeurait en face de la maison brune. — Son
rôle d'envoyé du St-Siège dans la Sarre en 1934.

 

OTTAWA (C.C.C.) — S. Exc. Mgr Giovanni Panico, nou-

veau délégué apostolique au Canada, qui est arrivé en notre

pays la semaine dernière, a été témoin de la montée d'Hitler

 

les instructions que Rome donna à
Mgr Panico en l'envoyant ensuite
dans la Sarre; le motif en fut l’objet
évident dès que le prélat débarque du
train à Sarrebourg. Il fut l'objet d’u-
ne surveillance constante lors de son
séjour, à tel point qu'il éprouva le
besoin de protéger sa correspondance
avec Rome en traversant la frontière
pour aller au Luxembourg, à Metz
poster toutes ses dépêches.

Le rôle joué par Mgr Panico, lors
du plébiscite de la Rhur, se détache-
ra en relief dans l'histoire qu’on fera
de l'Europe des années 30. Pendant
le prélude du conflit politique pas-
sIonné qui dura cinq longs mois et
aboutit au plébiscite, les journalistes
(11 y en avait cinquente, chargés d'as-
surer le compte rendu des événe-
ments) l'entourèrent, cherchant à lui
arracher une expression, un mot
qu'on aurait pu dénaturer pour favo-
riser un côté aux dépens de l'autre:
mais en compulsant les dossiers de
cette période on constate que nulle de la Maison brune, de l'autre côté

de la rue, à quelques verges. De fait,

elle en était si près que les Nazis ne
tardèrent guère à se l’approprier. La déclaration de M. Nehru, pre-

mière expression de l'opinion gou-

vernementale sur ce problème, a por-

té un rude coup à la propagande

communiste en cet Etat. Les diri-

geants communistes ont essayé par

le passé d'imputer leurs défaites

électorales à l'Eglise, en soutenant

que les prélats catholiques ont exer-

cé une influence illégale sur les vo-

tants.
0000—————————

La Bible vous parle
Aie pitié de moi, à Dieu, car l'hom

me s'acharne après moi; tout le jour
on me fait la guerre, on me persé-

cute. Tout le jour mes adversaires
me harcèlent, (Psaume 56, 2-3).

* # *

Je t'exulte, Yahweh, car tu m'as

relevé, tu n'as pas réjoui mes enne-
mis à mon sujet. Yahweh, mon

gnéri, (Psaume 30, 2-3).

Des faits analogues à ceux qui fi-
gurent dans “La persécution de I'E-
glise catholique dans le troisième
Reich,” touchant les tactiques des
agents de la Gestapo et les troupes

‘l'assaut contre les organismes de
jeunesse catholique. se sont déroulés
sous les veux de Mgr Panico. qui
était alors chargé d'affaires. 

Dieu, j'ai crié vers toi, et tu m'as,

l'épisode de Munich

; Un magnifique gobelet d'argent,
portant l'inscription: Nunc scio vere
Lquia misit Dominus Angelum suum,
let cripuit me de manu Herodis
(Maintenant je sais en vérité que le
Seigneur a envoyé son Ange et m'a

délivre de là main d'Hérode) fut

présenté à Mgr Panico par le doyen
du chapitre de la cathédrale de Mu-
mich; c'est un trophée attestant une

lutte pénible contre les Nazis de l’é-
poque.

Mission dans la Sarre en 1934 
Une prudence extreme, tels furent

sans doute les mots soulignés, dans
 

SITTARD, Pays-Bas (C.C

Fondée il y a dir ans, la congré-
gation en cause incarne une formule
moderne d’apostolat qui tend à la
christianisation du peuple.
Ces religieuses ne portent pas de

costume spécial ni de voile. Elles veil-
lent à l'entretien de leur chevelure.
Elles espèrent accomplir un apostolat
au milieu de gens qui restcraient fi-
gés à la vue d'un costume religieux.

Cette congrégation, celle des Mis-
sionnaires du Christ-Jésus, a été fon-
dée par le Père Moises Domenzain,
S. J.. en 1944. Sa constitution est
modelé sur celle des Jésuites. La mai-
son-mère se trouve au château Javier
(Espagne); l'édifice remonte au 13e siêcle. c'est là d'ailleurs que saint

Religieuses en costume laïc
Nouvelle formule d'apostolat

gnoles, revêtues d'un costume laïc, sont arrivées à Sittard

(Pays-Bas) afin d'établir la première mission de leur com-

munauté en dehors de l'Espagne.

 François Xavier est né et fui élevt.

©

.C.) — Trois religieuses espa-

 

Dans leurs études, les religieuses

accordent une attention spéciale à la

parole, nul geste du représentant pa-
pal ne pouvaient être utilisés par les
rédacteurs pour épauler leurs pro-
grammes respectifs.

Mais des journaux aussi antago-
nistes que la Freiheit, favorable au
statu quo, et le Saurbrucken Tag-
blatt, organe du front allemand, at-
testent la neutralité et l'impartialité
le Mgr Panico.

Dans sa livraison du 21 décembre
1934, le I'reiheit écrivit à son sujet:
Mgr Panico, représentant du Saint-
Siège dans la Sarre, avait une mis-
sion difficile à remplir; il s'en est
acquitté avec une impartialité irré-
prehensible et une vigilance qui ne
s'est pas relachée. Il veilla avec un

‘soin extrême à ce que tous les ca-
i tholiques pussent voter dans la plus
entière Hiberté, sclon leur conscience;
ces précautions ont ainsi réaffirmé
l'indépendance et la neutralité abso-
lue du Saint-Siège.

Observateur impartial

L'article paru dans le Saarbrucken

Tagblatt, livraison du 24 janvier
1935, donne une meilleure idée de la
mission de Mgr Panico et de la façon
dont il l'a exécutée. En voici la te-
neur: “Il nous incombe d'exprimer à

Mgr Jean Panico notre gratitude la
plus cordiale pour sa collaboration
ammée d'un tel esprit de sacrifice et
visant à calmer les âmes inquiètes.
H n'apparaissait guère en public
pourtant, son oeuvre a revêtu une ex-

trème importance, car il était chargé
d'informer le Saint-Père sur la si-
tuation de la Sarre, en ce qui con-
cerne notamment l'attitude des catho-
liques durant le plébiscite. Son objec-
tivité et sa neutralité ont triomphé
de toutes les tentatives visant à in-
fluencer d'une manière ou d’une au- 

miissiologie, à la médecine et à la mu-
sique. Leur but principal est d'agir
en qualité de catéchistes.

Les religieuses veulent se familia-
riser avec le néerlandais avant de se
rendre en Indonésie. Elles ont été
inritées à exercer leur apostolat sur
l'ile de Flores par S. Exc. Mgr Wil-
liam van Bekkum, vicaire apostolique
de Ruteng.
Au cours de leur séjour en Hollan-

de, les Missionnaires du Christ-JEsus
enseigneront également: l'espagnol.
Elles espèrent attirer de jeunes Hol-
landaises vers leswr apostolat moder-

tre l'attitude du Saint-Siège à l'égard
du pléhiscite. Mgr Panico s'est tou-
jours montré fort courtois, et tous
ceux qui sont allés le voir pour ex-
poser leurs inquiétudes, leurs crain-
tes, leurs espoirs et leurs désirs, ont

toujours constaté chez lui l'amitié;
la bonté et la sympathie. De la sorte,
il a contribué très sensiblement à

[établir le calme parmi la population.
Les habitants de la Sarre lui en se-
ront toujours reconnaissants: ils es-
pèrent qu’à l'avenir son activité sera
hénie du ciel pour le bien de I'Eglise
et du peuple, comme ce fut le cas
dans la Sarre” ne.

 
 

 

 



LA CHAMBRE DES JEUNES

PENSONS-Y!

AVEC LA CHAMBRE DE COMMERCE

  

Un de mes amis, dans la force de ; avait ‘défrayé les chroniques de l'hô-

l’âge, a récemment quitté l’une des {tel de ville pendant 20 ans sans résul-

plus grandes villes du Canada où iljtat. En quelques mois, la Chambre

avait vécu toute sa vie, pour venir |de Commerce des Jeunes avait étu-

- Vétablir dans-un centre moins im-

|

dié le projet, lancé la publicité, déci-
dé les autorités et était passé aux
réalisations !!!

portant.

 

Environ une semaine apres, il dé- | oo Co
ambusait sur la rue principale lors- | Mon ami regrettait de n'avoir pas

qu'il aperçut toute une file d'autos vu l'occasion de s'intèresser plus tôt

remonter la grande rue. Elles étaient au mouvement de la Chambre des

oecupées par des jeunes gens riant ; Jeunes ! Pour conrebalancer les ef-

er gestieulant qui brandissaient des: fets de cette négligence, il prend

 

   

‘appuyée par celle des Jeunes, cher-

banmières portant les mots suivants;

“Caravane J. CC
Mon ani sarréta à l'entrée de la

boutique du barbier pour lier con-.
\ersation avec l'un des barbiers.

-— Dites-moi, monsieur, lui dit-il,
que signifient les imitiales "TC" ?,
l'avoue mon ignorance !

Ft le barhier de répondre : 1.

c'est le “Jeune Commerce”,
dire la Chambre de
Jeunes.

Chaque année cette caravane est
formée à d'occasion du congrès régio-
nal. Ft mon ami. pour ne pas parai-

c'est-à-

Commerce des

tre trop ignorant, voulut excuser les :

Jeunes gens de leur bruvante démons-
tration. Le barbier ne prit pas la
chose sur ce ton. Il dévisagea mon
ami et lui martela ces mots : -

— Monsieur, les membres de la

Chambre des Jeunes ont fait beau-
coup pour notre ville. La ville ne
leur appartient pas, comme vous avez
l'air de le dire, mais la ville devrait
se réclamer fièrement de leur exis-
tence.
Peu de temps après, mon ami a dé-

couvert ce que voulait dire le bar-
bier : Pratiquement toutes les person-
nes auxquelles il s'adressa entrete-
naient la meme admiration pour la

Chambre de Commerce des Jeunes, et
lui-même m'a avoué qu'il avait rapi-
dement changé d'opinion, que les

membres de la Chambre de Commer-

xe des Jeunes n'étaient pas du tout;
de jeunes écervelés qui ne recher-
chaient que des loisirs faciles.
On ne pouvait habiter cette ville,

meme quelques jours, sans entendre

parler de la Chambre de Commerce
les Jeunes.

[a Chambre de Commerce senior,

che le Bien-Ftre des citoyens, l'em-
hellissement de leur ville et à v ren-
dre la vie plus agréable.
Tout d'abord, les jeunes veillaient

Cr

maintenant une part beaucoup plus

lactive dans sa propre Chambre de
"Commerce. Comme la plupart des
gens, 11 avait bien entendu parler de
lu Chambre de Commerce des Jeu-
‘nes, nus al n'avait jamais eu l'occa-

“son de <e rendre compte de sa fonc-

i tion!

j D'après mon ami, voilà les trois

“buts fondamentaux des Chambres
des Jeunes.
| Premièrement, procurer aux jeu-

Ines gens les facilités d'acquérir les
| qualités de chef et autres qualités
{particulières qui ajouteront à leur
valeur personnelle dans tous les do-
maines où ils déploieront leur acti-
vite.

les chefs qui dirigent le mouve-
ment des: Chambres de Commerce,
qui sont à la tête des affaires muni-
cipales et des services sociaux, sor-

tent bien souvent des rangs des

Chambres des Jeunes.
Deuxièmement, aider au dévelop-

pement des centres, des villes, des
provinces et de la nation toute en-

tière.

Troisièmement, établir une cama-
raderie durable entre les membres.

Tout jeune homme de 18 à 35 ans
peut devenir membre de la Chambre
de Commerce des Jeunes, sans dis-
tinetion de race, de croyance ou de
religion. C'est une organisation qui
possède des ramifications et des af-
fihations dans le monde entier.

Ses bienfaits se manifestent dans
jles deux sens: à l'extérieur pour le
hien de la collectivité et au sein mé-
me de la Chambre pour le mieux être
de chaque membre.

Par son credo, la Chambre de
Commerce des Jeunes dédie ses acti-
vites au maintien de la foi en Dieu,
de la fraternité des hommes, des ins-
titutions libres politiques et écono-
miques et au maintien des services à à l'application efficace du program-

me de sécurité et le circulation qu'ils |
avaient étudié et arrêté. Les acci-‘
lents de la route avaient diminué de
0% depuis le début de l'intervention
le la Chambre des Jeunes. Un ter-_
“ain vague avait servi à aménager
m parc pour les enfants

\ux abords immédiats de la ville,
es nivelenses préparaient les pistes‘
envol d'un nouvel aérodrome, qui

 

 

rendre à l'humanité.
Le mouvement de la Chambre de

Commerce des Jeunes est certes un
obstacle majeur aux éventuels et pos-
cibles emplétements on visées ambi-
treuses de tout système totalitaire.
C'est donc une arme puissane pour
la défense de la liberté.

PFENSONS-Y !

la Chambre de Commerce
de Saint-Jean.
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SIROP DOCTEUR BOUTHILLIER

La prompteefficacité de ce sirop en a fait le

durant hiver.

» TOUJOURS UN PHARMACIEN EN CHARGE |

PHARMACIE SAGALA
Pea7544

122 ST JACQUE MST. ITS
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RICHELIEY
poem

LE

A l'Ecole La Salle
A L'HONNEUR EN FEVRIER

  

8ème année —
Lise Hébert, Ruth Larivière, Lise

Hébert.
7ème “A” —

Madeleine Stuart, Lise Vigneault,
Marie-Claire Sanesac.

7ème “B” — ° .
Monique Goyette, Nadine Allart,
Yvette Poirier.

Gème “AT —
Marie-Jeanne Pétrin, Carmen
Blais, Rose-Héléne Vigneault.

Heme “BY —
Giséle Thibodeau, Monique Soucy,
Pierrette Bouchard.

Séme année — -
Jocelyne Tétrault, Louise Ostiguy,
l’ierrette Bouchard.

4ème “A” —
Lucie Delorme, Micheline Mont-
marquette, Ghislaine Duquette.

4ème “B” —
Lise Mercier, Suzanne Duguay,

  

  

 

dome

Mireille Poirier.
3ème “A” —

Nicole Arès, Nicole Rhéaume, Ma-
ry Allen. .

3ème “B” —

Huguette Goyette, May Clarkson,
Claudette Trudeau.

2ème “A” —
: Francine Drouin, Josée Ferland,

Claudette Trudeau.
2ème “B” — ~ :

4- Lucie Signori, Perte-Matouin, Lise
Fontaine.

lére “A” —
Francine Landry, Lise Pilon, Hé-
lène Aubin.

1ère “B” —

Louise Maron, Rita Dulude, Diane
Roy, Charlote Langlois.

Vingt-deux femmes, membres du
groupe social de la Croix-Rouge ca-
nadienne, servent en Extréme-Orient

—0—

Plus de 300,000 canadiennes ont
suivi des cours de soin à domicile de
la Croix-Rouge canadienne au cours des dernières 25 années.

Questionnaire
Canadien
—

1. — Combien les ferm;| ‘: miers -diens ont-ils de placé en terres,dq;Fices, ments et bétail ?
« — Quelle est la haute 5

tes Niagara? ur des chu-

"3. — Quel rang occupe le Can
dans le commerce mondial ?

4. — Quel est notre pring;
duit d’exportation ? principal pro.

— Du budget fédéral de

ada

Ss ! $4.5
milliards, , combien sont dépensés
pour la sécurité sociale et le bien.
être ?

Réponses

5. Environ le quart. +4 Le Pro.
duits forestiers, particulièrement |.
papier-journal. 3. Il occupe le tro
sième rang pour le volumeet le pre-
mier rang per capita. 2. 175 pied,
1. $8.2 milliards. 

  

  

   

  

  

  

       

  

     

   
  

nous ferons un
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APPARTIENT A 810 ABOWNES

(Québec-Presse)

De [eau -
chaude a

toute heure?
Mais oui, madame, à toute heure et

tous les jours— de l’eau chaude en

abondance pour la vaisselle, la lessive,
la douche, le bain, la toilette personnelle et

les travaux du ménage. Avec un chauffe-eau

électrique automatique, un simple tour de robinet
met à votre disposition, à peu de frais, toute l'eau

chaude dont vous avez besoin . . . à l'instant
.. . en tout temps.

Un chauffe-eau électrique automatique élimine

l’alimentation des feux, la saleté et surtout

l'attente, car des thermostats gardent constamment

l’eau à la chaleur requise. Jamais de perte

d'électricité, ni de danger de surchauffage.

Vous et les vôtres méritez bien le meilleur service

d'eau chaude possible. Tout en étant pratique,

économisez. Procurez-vous dès maintenant un

chauffe-eau électrique, moderne et automatique.

Téléphonez dès aujourd’hui à nos bureaux et nous

plaisir de vous renseigner au

sujet du Chauffe-eau Electrique Automatique.

Prix à compter de $130.00 - Installation en plus
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Aux enfants

il faut apprendre la patience
FAIT:

Jean, trois ans et demi, est un petit gars turbu-
lent et colère. Naturellement il manque tout à fait de
patience. L'autre jour, il se promenait avec ses jouets.
Le char d'assaut, le camion, l'ambulance, étaient char-
gés de boîtes vides, de soldats en bois et en carton,
de bouteilles...-et se suivaient attachés les uns aux
autres. Tout à coup, oh! catastrophe! un accident ter-
rible arrive. Tout est renversé et git lamentablement
à terre. Surprise de Jean, cris de colère, battement de
pieds, tout y passe. Maman, qui de près a vu la scène,
se demande un peu anxieuse comment il faudra sévir.
Pourquoi gronder? pense-t-elle, en maman soucieuse
de bien élever son enfant. Ne voudrait-il pas mieux
essayer de le faire comprendre, de le raisonner, de lui
expliquer qu'il est préférable d'être patient?
DIALOGUE:

Maman- Voyons, Jean, pourquoi te fâches-tu ? Tu
n'agis pas comme un bon soldat, crois-moi. (pose de

Jean qui arrête subitement pour écouter aussi pour
demander: )

Jean- Qu'est-ce qu'il fait le soldat, lui?
Maman- Quand un soldat conduit un camion, une

ambulance, souvent il lui arrive des accidents, tout
tourne, renverse, comme tu as tout renversé tout à
l'heure. Sais-tu ce qu'il fait, le soldat, quand il lui ar-
rive un accident ?

Jean- Y se fâche pas comme moi?
Maman- Mais non, Jean. Il descend de sa machine

sans dire un mot et souvent il se met à chanter et il
ramasse tout sans rien dire, c'est un bon soldat, très
patient, un vrai soldat, je t'assure.

Jean- Si je ramasse tout, est-ce que je ferai un
bon soldat ?

Maman- Mais oui, mon petit, un bon soldat que
son papa et sa maman aiment beaucoup.
RESULTAT:

Jean, se plie et sans rien dire (agréable surprise
pour maman heureuse du résultat) ramasse tout, tout.
avec un sérieux vraiment touchant. Puis fier, comme
un jeune cog, il se redresse en bombant un peu sa pe-
tite poitrine, comme les vrais soldats, et demande a-
vec un petit tremblement dans la voix: “Est-ce que
Je suis un bon soldat, maman?"
REFLEXION:

Tout s'est bien passé sans cris, sans larmes. Tout
est rentré dans l'ordre, Jean reprend ses jouets: ma-
man continue son ouvrage, sans être épuisée à crier
ou à gronder.

Souvent en raisonnant un enfant et en lui faisant
c‘omprendre, on obtient un meilleur résultat qu’en em-
ployant les cris, les punitions qui trop souvent hélas,
donnent un si mauvais résultat!

Mme Zulma Ledoux
La Famille 1944

CETAIT le dimanche, 21 février

1954, que les membres de l'Eco-

le des Parents d'ibervilie avaient le

plaisir d’entendre monsieur Théo

Chentrier, psychologue, dans une

conférence intitulée: “Psychologie

du mariage malheureux—Ils trichent
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“ Qui est responsable ? ”
dus" CE SOIR JEUDI 11 MARS

“Parents ou Maîtres ?”
Vous aurcz l’occasion

de vous renseigner et de vous expliquer,

en venant entendre

- M. ROLAND PIQUETTE,
CONFERENCIER

A L'ECOLE DES PARENTS D'IBERVILLE

+

AU PROGRAMME ARTISTIQUE

LE CHOEUR DU RICHELIEU
interprétera

—I—

Malgré tout, l'univers chante ....Mendelsohn
Adoramus te Christe . ... Théo Dubois
Berceuse .... .... ... .................. ........ Brahms

. —II—

La nuit .…. ..…. ... | . Rameau
L'alphabet 22200212 ..… … Mozart
Il faut croire au bonheur … … E. Lapierre

A la Salle Saint-Charles
Sous la présidence d'honneur

du Rév. Frère VICTOR ERNEST

BeAED<a<A>SERSEeSEDCSERS ERGcabSESSEDSEDERYSUISSERAESEYAESERSSED SER EDSERSER

THEO. CHENTRIER
RESUME PAR JEAN PARADIS
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On aura tout vu %

Bébé-cambrioleur
On aura tout vu: après 1es bébés abandonnés, né-

gligés, donnés, vendus, placés et déplacés, laissés
seuls à la maison et brûlés vifs le feu se déclare, en
voici un qui faisait partie d’une bande de cambrio-
leurs!

En effet, dans le Michigan, Gwen Robinson, âgée
de 18 ans, admet avoir eu avec elle son bébé de sept
mois pendant qu'elle faisait le guet au volant d'une
automobile pour permettre à la bande de son mari de
“travailler” en paix au cours de neuf cambriolages.

La loi ne sera jamais trop sévère ni les juges non
plus pour taper sur les doigts de ces adultes sans au-
cun sens de responsabilité. Mais ce ne sont pas seule-
ment les sanctions de la Cour qui vont pouvoir corri-
ger la légèreté de ces esprits et faits disparaître la
coutume de laisser les enfants seuls au foyer ou dans
la rue avant qu'ils aient l'âÂge de se protéger eux-mê-
mes.

Parmi les causes de cette immaturité d'esprit de
tant de jeunes parents, trop jeunes en réalité, il y a
le fait que tant d’entre eux ont été chargés précoce-
ment et de façon abusive, d'obligations domestiques et
familiales. Que de petites filles de onze, douze et treize
ans sont chargées à temps et contretemps de lavages
de- vaisselle quand ce n'est pas de planchers, de re-
passage, de garder petits frères et petites soeurs
quand elles-mêmes auraient encore normalement le
goût de jouer. Il n’y a pas d'autres raisons souvent
pour leur faire perdre d'abord le goût de l’école; leur
inspirer le dégoût de la maison. Elles pensent alors
trop tôt à gagner de l'argent à l'extérieur et pensent
également trop tôt à se marier. Toujours pour fuir
des tâches qui ne sont pas de leur âge. Malheureuse-
ment ce goût de la fuite devant des responsabilités
qui les génent ne les laisse pas le jour de leur maria-
ge. il peut même durer longtemps et en faire de vé-
ritables incapables devant toutes les tâches.

Il y a toute la différence du monde entre habi-
tuer les enfants à rendre de menus services à la mai-
son et les charger de responsabilités qui ne sont pas
pour eux. Il ne manque pas de pères et de mères de
famille qui ont dégoûté leurs garçons et leurs filles
de l'école et de tout travail sérieux rien qu'à vouloir
se faire trop aider et trop tôt par leurs enfants. Alors
ceux-ci qui, la plupart du temps croient dur comme
fer. qu'une fois mariés ils auront une complète liber-
té de vie, se tirent comme ils peuvent de leurs nouvel-
les obligations. C'est-à-dire fort mal trop souvent. Et
c’est ainsi qu'on provoque le cercle vicieux des éduca-
tions mal faites d’une génération à l'autre. plus spec-
taculaires que jamais à notre époque à cause des cir-
constances extérieures qui favorisent les mises en
scène audacietses et les coups de théâtre.

Germaine Bernier.
Le Devoir. jeudi, 25 février.

 

; indifférente à l'amour physique et cePSYCHOLOGIE DU MARIAGE MALHEUREUX 2005200
m

Parmi les mariages malheureux,
il y en a qui sont dûs aux erreurs

ou ILLUSIONS SUR LA PERSON-

au jeu.” Les membres ont été d’au-
tant intéressés d’entendre M. Chen-

trier, qu’ils le connaissaient déjà,
pour l'avoir entendu l’an dernier.

De plus, ils ont très sincèrement

sympathisé avec M. Chentrier, parce

qu'il avait été frappé par une dure
épreuve, la semaine précédente, du
fait du décès de Madame Chentrier:

tous ont admiré Ja maîtrise de soi

et son sens des réalités quand il a

“pensé aux vivants” malgré un deuil

Qui le touchait de si près!

“Les ménages malheureux! — Je
crois et je suis convaincu qu’on
peut être heureux en ménage! —
Néanmoins, il y a des ménages qui,
dès le début, sont voués au malheur

pour différentes raisons, entre au-
tres, à cause du manque de carac-
tère, ou manque de cran, à cause de
l'atcoolisme, etc., mais ceux-ci de-
meurent des exceptions. Nonobstant
ces cas particuliers, on peut être
heureux en ménage. L'on doit d'a-
bord se rappeler que nombre de
gens ne savent pas être heureux
dans la vie: comment le seront-ils

en ménage? Donc, travaillons à
être heureux nous-mêmes, afin de
rendre ensuite les autres heureux;
chacun alme à rencontrer les per-
sonnes sourlantes et heureuses. Com-
Me nous sommes tous d'accord que
la NOTION de bonheur est RELA-
TIVE, c'est-à-dire, que chacun
COMPREND le bonheur à SA FA-
GON, il s’ensuit qu’il n’y a pas de
formule unique, ot, en dépit des for-
Mules de bonheur des autres, cha-
Cun peut trouver sa propre formule,
sa propre façon d’être heureux. On
Ne peut faire le bonheur d'autrui
MALGRE lui! et nul ne peut faire
le bonheur des autres, s'il n’est pas
heureux lui-même, s’i! n’a pas ce qui
% appelle la paix Intérieure. — Dans
la vie conjugale, l’on ne doit pas

er à faire le bonheur de son  

conjoint AUTREMENT que par ce

qu’il (ou qu’elle) veut ou aime!
Ainsi, certains maris cherchent à

faire le bonheur de leurs épouses

à leur manière à EUX... et pour-
tant, quand tiennent-ils compte du

goût et de la liberté de leurs épou-

ses? Le mariage semble compliqué,

et, en général, les meilleurs avertis-

sements et les conseils les plus ju-

dicieux ne valent pas grand’chose
auprès des jeunes gens (garçons ou
filles), parce qu’ils ‘n'ont pas l’ex-

périence”.  
 

Si vous voulez convertir quel-

qu'un d'un défaut. ne l'assom-
mez pas de reproches. mais

trouvez moyen de lui faire des
compliments.

e

A quelqu'un qui reproche sa

cuisine a sa femme... Vous ren-

dez-vous compte de ce qu'est la
vie quotidienne pour une fem-
me? Monsieur, vbus êtes à blâ-

mer si vous faites de tels repro-
ches. Mais vous, madame, com-
ment se fait-il que votre mari
en soit-là ? Certes. ce ne doit
pas être sur ce seul cas que les
deux ne s'accordent pas.  

façon INDIRECTE,c’est-à-dire par

la patience, par la bonté, avec un

gros bon sens pratique, l'on peut

exercer beaucoup plus d'influence

sur le conjoint (ou l'enfant). De-

vant un malentendu, le plus sim-

ple, c’est de ne plus recommencer

mais ne pas chercher “à se justi-
fier”. l'on doit plutôt s’embrasser…

le soir. ou le lendemain! — L’on ne
doit pas se marief non plus CONTRE
quelqu'un; par exemple, contre ses

parents contre leur gré, en révolte

obscure contre eux; ou bien contre

———— AU HASARD DU FOR

Les remontrances ne sont pas
les meilleures voies pour arri-

ver à corriger nos enfants. Nous

corrigerons les gens en faisant
montre de bonté. de compréhen-

sion mais pas par des reproches.

Réservez les reproches pour le
moment psychologique. c'est-à-
dire pour le temps où vous ne

tiendrez plus à les faire.

°

A 12 ans, un enfant peut-il

aller au cinéma? Avant de ré-
pondre. demandons-nous: pour-

quoi est-il tenté d'aller au ciné-
ma ? Est-ce que je sais l'amuser.
le retenir à la maison ?

 

Un beau jour, ces motifs disparais-

sent, n’étant pas éternels. et l'on

se découvre MAL MARIE! — Une

autre erreur assez fréquente et qui

passe souvent inaperçue, c'est, pour

un homme, de chercher une mère

dans sa femme, pour “se faire ber-

cer...”; tout de même, un mari ne

doit pas être un enfant, il doit être

un adulte! C’est le PREMIER ME-

TIER dans la vie, que de DEVE-

NIR un adulte. Une femme doit se

marier avec un homme, parce que

le rôle de protecteur revient à l'hom-

EST-IL NORMAL qu'un en-

fant réplique à ses parents? Il
est normal qu'un enfant répli-

que si ses parents répliquent

tout le temps... Il cherche en

quelque sorte À corriger ses

parents. °

 

 FUMER est-il dégradant? La

vie est si belle! Pourquoi la gâ-

cher en donnant de l'importan-

ce à des choses qui n'en ont pas.
Saint Vincent de Paul pri-

sait.. et on l'a canonisé quand
méme.

F. E.   
Il y a certaines ERREURS INI-

TIALES à éviter quahd on songe à
se marier. L'on ne doit pas se ma-

rier POUR quelqu'un, par pitié, dans
le but de le (ou la) convertir, le
former ou le transformer; puisque
Jusqu'ici, personne n'y a réussi, com-

ment y réussira-t-on? Une fois ma-

rié, une intervention directe risque

souvent de gêner et est vouée à un

éohec, du fait que les personnalités
sont DIFFERENTES. Mais, par une  

son milieu social, son milieu écono-

mique (un parti beaucoup plus for-

tuné que soi), dans le but de s’éle-

ver... risquant ainsi de se déclasser.

L'on doit en quelque sorte SE MA-

RIER POUR SOI, pour être heureux
soi-même et, ainsi, on rendra l’autre
heureux; soyons france, sincères et

voyons la réalité bien en face car,
chercher uniquement à rendre l'au-

tre heureux, ce n'est pas tellement
tinoère, au fond!  

me : c'est sa marque d'amour. Au

début, une femme peut aimer un

mari qui est enfant, parce qu'elle
peut avoir le goût des êtres faibles;
mais, avec le temps et l’expérience,
elle s’en dégoûtera. A l’inverse, le
mari ne doit pas être un père pour

sa femme car, malgré les charmes
de oslle-oi, les charges du mari en
seront d'autant plus écrasantes; de

plus, il ne pourra y avoir d'intimité

NE. Si les garçons et les filles sont

tenus éloignés les uns des autres,

chacun se fera de l’autre, des idées
et un idéal FAUX et IRREELS. Et,

quand ces garçons et ces filles se
rencontrent, qu'ils se trouvent de-

vant la réalité, le garçon ne se
rend pas compte de ce QU'EST la
jeune fille et celle-ci ne se rend pas

compte de ce qu’est celui-là: l’un de-
vient aveugle sur la personnalité ré-
elle de l'autre! Au sexe opposé s’at-

tache très vite une idée de ‘‘défen-
du’, de danger et, prématurément,

une idée de péché. Et l’on se marie

dans le rêve! On épouse une ima-
ge! L'un croyant avoir trouvé Ila
FEMME IDEALE, et l'autre, le

MARI IDEAL: et pourtant, ni l’un

ni l’autre n'existe nulle part... Cet

idéal va continuellement s’interpo-
ser entre-l’objet réel et son propre

esprit, ce qui l'empêchera de voir
l’autre exactement comme il (ou el-

le) est. Ce n'est pas CE jeune
homme, CETTE jeune fille, que vous

aimez: c'est l'idée que vous vous

en faites. Simone de Beauvoir a dit:

“Vous croyez épouser un poète et,

le lendemain, vous vous apercevez

qu'il a oublié de tirer la ‘chaine des

cabinets!” — Une femme ne marie

PAS un médecin, un avocat, un ingé-
nieur: c’est; absurde de penser ain-
si. Mais, c’est un homme! Pour Je

mari, il croit avoir marié celle qui
était à son bras, le matin du maria-
ge; mais, elle est partie — il n'a

pas pris celle qu’il croyait pren-

dre! Revenons donc DANS LA
REALITE, et recherchons les quali-
tés, afin de pouvoir SUPPORTER
les défauts: chacun doit connaître
ses qualités, pour les développer et
les mettre en valeur, et ses défauts,
pour les corriger.

1! y a aussi les ILLUSIONS SUR
LE MARIAGE. I! est essentiel de oe véritable, la femme étant frigide et
rappeler que l'on ee marie pour teus

(suite à la page 25)
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La Cathédrake de Garoua est
inaugurée (Cameroun)

Garoua a vécu de grandes heures
durant la nuit de Noël. La petite cha-
pelle au toit de paille est passée du
nombre des jeunes reliques de la mis-
sion et la cathédrale, une cathédrale
digne de la capitale du Nord-Came-
roun, a étésolennellement inaugurée

à l’occasion de la Messe de minuit.
Jésus a quitté son étable pour une
demeure plus digne de Lui.
En forme de croix grecque, l'au-

tel — et un bel autel — dominant de
sa masse élégante le grand quadrila-
tère du centre, les quatre ailes don-
nant sur le choeur par quatre pleins
cintres de plus de huit mètres de dia-
mètre, c'est là toute la grandeur de
cette oeuvre, à la fois simple de ligne
et imposante de masse.

S. E. Mgr Plumey, O.M.1,, le pre-
mier vicaire apostolique de Garoua, y

Chan. L. MESSIER, Dir. diocésain

x

Sud et gens du Tchad en majorité,
subirent avec quelle attention et quel-
le fierté les fastes des cérémonies
pontificales. Et les communions fu-
rent nombreuses.

*

Une absence fut remarquée et re-
grettée de plusieurs: celle du Père
Lequeux, des Pères du Sacré-Coeur
de Saint-Quentin, le vrai fondateur
de la chrétienté aux temps peu loin-
tains où il parcourait avec un pick-
up aussi légendaire que lui-même son
immense paroisse s’étendant du pays
bamikélé à Ja frontière du Soudan
Anglo-égyptien. Nous espérons bien
qu’un jour prochain, il viendra cons-
tater par lui-même qu’après avoir se-
mé dans les larmes, d'autres aujour-

d'hui récoltent dans la joie.
Début d’une nouvelle ère l'église

camerounaise, l'espoir reste entier de
voir la cathédrale de Garoua devenir
trop petite pour contenir tous ceux fit une entrée solennelle, au milieu de bonne volonté qui veulent venir

d'une foule de chrétiens et de paiens | prier Dieu ‘chez-nous. Ajoutons que
attirés par tant de splendeurs et que la forme même de l'église permettra
contenait mal le vaste édifice. Les en isolant le choeur par des cloisons
chrétiens, petit noyau un peu isolé au mobiles, d'utiliser les ailes à des oeu-

— D. — MesseSidiligis me.GL

13. Sam. des Quatre-Temps (Jeune
et abstinence part.)— Bet Fé-
rie, —-S. — 2e or. À cunctis, 3e
Omnipotens. (M). Cr. — Violet.

14. Dim. II du Carême. — S.-d. (pr.
Ire cl.) — Ze or. À cunctis, 3e
Omnipotens, (M). Cr. Pr. du C.
— II V. du dim. Suffrages des
Saints, Beata ¥ Mirificavit. —
Violet. :

15. Lundi. — + De la Férie. — S. —
2e or. À cunctis, 3e Omnipotens,  

(1) 3e or, pour le Pape. Cr. Pr.|1
A. — Blanc.

 

17. Merc. — S. Patrice, E. C. —
D.-m. — Messe Statuit. Gl. (1).
Blane.

18. Jeudi. — S. Cyrille de Jérusalem,
E.. D. — D. — Messe In medio.
GI. (1). Cr. — Blanc,

tl 

La Croix-Rouge est partout, préte
à aider, partout dans le monde, où
l’on a besoin d’aide. C’est l’huma-
nité en action. Prêtez votre appui à
la Croix-Rouge et aidez-la ainsi à  

 

mets

Lorsque vous donnez àouge, vous êtes là pou 'poir aux anciens Combats! fe

votre Croix.

hôpitaux, d’un bout à l’autre du PaysVotre Croix-Rou
$5,422,850 en 1954 PsOin de

—0

Chaque année votre Croix-Rougeenseigne à des milliers
à protéger leurs fami
voisins en cas d’urgenc
les autres quand vou
Croix-Rouge.

de personnes
Îles et leurs
e. Vous aidez
S aidez votre
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Me ISIDORE COUPAL
NOTAIRE

Bureau à ST-REMI, le jeudi

a/s Mlle M.-Anne Bazinet

Téléphone: 122

NOTAIRES

 

Me Marc-André LAZURE
NOTAIRE

-

Bureau à Saint-Remi

Ouvert tous les jours et

tous les soirs.

158 Notre-Dame Tél. 87

AVOCATS

  MAURICE BOURASSA
BA, L.L. B.

AVOCAT

Saint-Remi de Napierville
Soirée: 7 à 9 hres p.m.

Bureau le lundi
À la résidence de

   

     Me Jean BROSSARD, notaire

>

milieu de la multitude des musulmans|
foulbés qui peuplent la ville, gens du |

vres sociales. Et ce n'est pas là sa
moindre originalité.
 

LE DEUXIEME DIMANCHE DU CAREME
-Le 19 mars: fête

“La volonté de Dieu est que vous|
soyez saints’ : cette parole de I'Epi-
tre d'aujourd'hui, deuxième diman-
che du Carême, nous voudrons la re-
tenir, la fixer comme une étoile dans

notre vie. 1] est de monnaie courante
que la masse ne se croit pas tenue à
la Sainteté. “Cela est bon pour les
saints”, entend-On répéter souvent.
On oublie que la volonté de Dieu est
que nous soyions tous saints: L'E-
criture nous le dit clairement.
la sainteté, ce n’est donc pas seu-

lement pour Pierre, Paul, François,
mon voisin de bureau ou d'usine,
mais bien pour moi, pour tous, pour
chacun. C'est l'unique chose nécessai-
re: tout le reste volera en fumée.
“Que sert à l'homme de gagner l'u-
nivers, s'il vient à perdre son âme?"
Le grand François-Xavier l'a com-
pris, magnifiquement. La volonté de
Dieu, notre Créateur, cela doit’ comp-

ter. En fait, combien se préoccupent
de cette volonté de Dieu? On obéit
si facilement à toutes les tyrannies
de la mode. des plaisirs, des contin-
gences, et on écoute si peu la volonté
de Dieu en nous.

A l'occasion de la féte de saint
Toseph. le 19 mars, nous méditerons
sur les vertus du Père nourricier de
Tésus. de l'Epoux de Marie. Jésus,
Marie, Joseph: ces trois noms sont
inséparables. “Saint Joseph, nous dit
Don Gaspar Lefebvre, O.S.B., est
devenu le modèle des vertus domes-
tiques et des humbles tâches quoti-
diennes. le gardien des âmes chastes
et le protecteur des fovers chrétiens”.
N'oublions pas que Pie IX le procla-
ma, en 1870, Patron et Protecteur de
l'Eglise universelle. Nous devrions
penser que Dieu qui fait tout avec
ordre et harmonie a certes préparé à
sa glorieuse Mission de Chef de la
Sainte Famille ce Patriarche. Pour
qu'il fût choisi comme le Père nour-
ricier du Christ et I'Epoux de ce |!
chef-d’oeuvre de la grâce que fut|

Marie, il fallait que saint Joseph soit
lui-même un chef d’oeuvre de grâce.
Le bon Dieu n'improvise jamais: Il
prépare tout avec harmonie:
En ce siècle d'orgueil, où chacun

essaie de briller même au moyen
d'artifices, il fera bon s’asseoir à
l’école du Chef de la Sainte Famille,
pour y apprendre les vertus domesti-
ques qui font les vrais chefs de fa-
mille, les vrais gardiens, les vrais
protecteurs du foyer chrétien. Ah !
combien de pères de famille com-
prennent aujourd’hui leur mission,

responsabilités ? Ont.ils le sou-
ci des âmes qui leur sont confiées ?
Sont-ils des flambeaux de vertus ?

de saint Joseph

certains milieux qui cherchent ainsi à
camoufler leurs turpitudes, leurs bas-
sesses, leurs lachetés, leurs compro-
missions. On n’empêchera jamais
que les saints soient les plus riches
représentants de notre humanité et
tant mieux si ces purs hérauts du
Christ sont doublés de génie, de haut
savoir. Ce sont les saints qui enri-
chissent le plus l'humanité, et voyons
avec quel élan les plus célèbres gé-
nies de notre époque réclament un
nouveau François d'Assise, un nou-
veau Dominique, un nouvel Ignace
de Loyola, et nous pourrions tous les
énumérer.

Le Canada français qui a le privi-
lege de posséder l'Oratoire du Mont-
Royal, le plus célèbre Sanctuaire à
saint Joseph, ne manquera pas de
vouloir imiter les vertus de cet il-
lustre saint, Gloire de la vie de famil-
le, Consolateur des malheureux, Es-
pérance des malades. Reportons-nous
souvent à Nazareth, et là, voyons

saint Joseph dans son admirable vie
cachée. Avec quelle affection et quel-
le délicatesse il a protégé Jésus et
Marie. Ah! que son attitude nous re-
pose de ces cloaques humains qui ne
peuvent regarder une femme sans
vouloir la couvrir de leur boue ! O
saint Joseph, donnez-nous une jeu-
nesse pure, un peuple pur, car no-
tre monde se meurt de corruption,
de propagandes perverses, et le foyer
chrétien est attaqué de toutes parts.
Saint Joseph du Mont-Royal, proté-
gez-nous, sauvez-nous. Obtenez cette
faveur de Jésus et de Marie.

# Centre Marial Canadien.

Nicolet, P. Q.
—* 

  LITURGIE

MOIS DE MARS

Offices de la semaine

12. Vend, des Quatre-Temps (Jeûne)
: — S. Grégoire le Grand, P. Doct.

PA
Tél. 4612

   
 

Jean HEBERT, L.s.c., c.a.
COMPTABLE AGREE

Bureau et résidence:
: 227, rue Champlain,|

Saint-Jean, Qué.

Hon. Paul BEAULIEU, C.A.

Roger DUGRE, C.A.

BEAULIEU & DUGRE
COMPTABLES AGREES

168, rue Jacques-Cartier

Tél. Saint-Jean 6704

8T-JEAN, Qué.

10 Rest rue Saint-Jacques

Tél. MArquette 5344-5

MONTREAL

ARMAND HEBERT & CIE, C. A.
COMPTABLES AGREES

Sherbrooke: 144 Nord, rue Wellington, tél. 2-2911

O

Représentant & SAINT-JEAN

J. W. LAVIGNE, A.P. A.
109, rue Champlain Tél. 6827-3894

 

 

Rés. 526 Laurier Téléphone 7482

MAURICE BOULAIS, A.P.A.
Auditeur Public Accrédité

COMPTABILITE — VERIFICATION

IMPOT SUR LE REVENU

Bureau: 39 St-Jacques Téléphone 4347

“Jean-Marie Thuot, B.A., B.Ph., 0.D.
Docteur en optométrie

Optométriste-Opticien
27, rue Saint-Jacques

Saint-Jean, P.Q.

Téléphone 2812

Bureau ouvert

tous les jours
de la semaine   La vertu a si mauvaise presse, en    

ARCHITECTES

 

Gérard CHARBONNEAU
ARCHITECTE

B.A., A.D.B.A,, I.R.A.C.

170 Jacques-Cartier

ST-JEAN Tél. 3919

6260 Côte des Neiges
MONTREAL Tél. AT. 1669 

Tél.

4653

Saint-Jean

217 Jacques-Cartier

MORIN & CINQ-MARS
ARCHITECTES

Montréal Tél,

84 Ouest, Notre-Dame 8454-8455

 

Bernard Lavallée, a.d.b.c. |
M.I.R.A.C.

7, Village Suisse

Tél. 3775 SAINT-JEAN

SEUL ARCHITECTE

RESIDENT DE ST-JEAN

PET 
OPTOMETRISTES

 

Tél. 2347

Dr J.R. MEUNIER
OPTOMETRISTE

——

SPECIALISTE DE LA VUE

218 Richelieu Saint-Jean 

   
    

 

Dr Gérald CLOUTIER
OPTOMETRISTE

Spécialiste pour la vue

Bureau ouvert tous les jours

9h. à 6h. (excepté le mercredi)

Vendredi et samedi: 9h. à 9h.

Le soir: sur appointement

t-J ues (coin Laurier)

TEL 2084 Saint-Jean    
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Pour des vacances merveilleuses !

 

Vois-tu encore, toi l’étudiant, des pistes de ski ou des
skieurs en longue file sur les pentes blanches; vois-tu -encore
sur les patinoires des jeunes gens vêtus de couleur$ miroitantes
glissant comme des étoiles filantes, vois-tu encore des sapins
lourdement chargés de neige immaculée? non. avec le soleil
qui montre ses rayons, avec le vent qui caresse nos joues,
le gros hiver, dur et rigide cède lentement sa place.

Oui mais aussi, avec le printemps si enchanteur, viennent
les examens, vraiment moins captivants. Depuis les fêtes tu
badines un peu avec l'étude, tu te moques un peu d’elle... et
tu arrives quand même pas mal! :

Fais bien attention, ne te laisse pas griser. Réagis, mets
du nerf à tes entreprises, car si tu te moques maintenant, peut-
être se moquera-t-on de toi en juin prochain! Prévois, bâtis
du solide et tu ne regretteras pas durant la belle saison; si c’est
ainsi tu passeras de prochaines vacances vraiment merveilleu-
ses.
% UNE SOEUR ETUDIANTE.
 

Prière pour les vocations

 

Jésus qui vous êtes arrêté près du lac pour dire à de

simples pêcheurs: “Venez et je vous ferai pêcheurs d’hom-

mes”, ;

appelez encore à votre suite des âmes nombreuses. Ac-

cordez-leur le courage de se donner.

Ave Maria.

Jésus, qui avez dit aux douze: “Celui qui a mis la main

à la charrue et qui regarde en arrière, n’est pas propre au

royaume de Dieu”,

empêchez les âmes que vous avez choisies de se reprendre.
Accordez-leur de persévérer.

Ave Maria.

Jésus qui avez dit encore:

Père céleste est parfait”,

aidez, dans leurs etforts, les âmes qui s’acheminent vers le

sacerdoce ou la vie religieuse. Accordez-leur de se sanctifier.

Ave Maria.

Jésus qui, avant de remonter auciel, avez envoyé vos

disciples à travers le monde, en leur disant: “Prêchez l’Evan-

gile à toute créature”,

donnez-nous des prêtres saints, des religieux et des reli-

gieuses dont le zèle soit enflammé pour le salut des âmes.

Accordez-leur de nous aider.

Ave Maria.

“Soyez parfaits comme votre

Le général Eisenhower s'en remet
au Grand Général …

Dans ses mémoires, le général Eisenhower raconte que la
nuit où les bateaux et les avions alliés prirent la mer pour

lancer l'attaque contre la Sicile, une épouvantable tempête

s'éleva, si violente que l'opération parut totalement compro-

mise.

“Le soir, écrit-il, l’obscurité tombant cet le vent augmen-
tant de violence, nous ne pûmes plus rien faire d’autre que

prier, désespérément”.
Cette nuit-là, le général Eisenhower était à Malte.
Un lecteur maltais a adressé-au “New-York Herald Tri-

bune” une lettre dans laquelle il apporte quelques détails

complémentaires à la relation du général. Celui-ci, assurément,
use modestement. du pluriel ‘nous’; car, suivant la version du

correspondant maltais, il sortit dans la nuit avec un seul

compagnon.
Il s’avança vers le rivage et contempla la mer déchaînée,

sur laquelle, à cet instant même, voguaient les bateaux char-

gés de troupes.
Il monta jusqu'à un promontoire appelé “Fomm-ir-Rih”,

ce qui signifie “bouche du vent’. .
De la-haut, le spectacle de la tempéte impressionna pro-

fondément le général qui sentit peser sur ses épaules l'écra-
sant fardeau de ses responsabilités.

—Alors, écrit le maltais, le général tomba a genoux et

-

Cher étudiant
 

T’es-tu arrété un moment,
afin de faire taire ton es-
prit? As-tu jeté un coup
d’ocil sur ton calendrier et
regardé les dates importan-
tes? (je veux parler des
“rendez-vous” avec notre
grand frère le Christ). Sinon
Juis-le vite,dessurprises
l’attendent certainement.

Il n’y a pas si longtemps
encore, nous chantions le
mystère de l’Enfant nou-
veau-né. Des airs de fête
frôlaient nos oreilles et no-
tre coeur battait la joic!

Aujourd’hui, cest caré-
me!… Est-ce que cela veut
dire plus de chansons sur les
lèvres, plus de gaieté dans
le coeur? Au contraire, il
faut en mettre beaucoup, ct
davantage encore pour tous
ceux qui seront continuelle-
ment en position de garde-
corps, qui auront un visage
sculpté sur bois vert et une
allure de croquemort.
De grâce, cher étudiant, tu

comprends le grand mystère
de la Rédemption? Fais-le
comprendre aux autres,
maintenant, car pendant le
carême il faut rayonner le
Christ souffrant dans une
immense joie.

Michelle.

ge

Etincelles
—I1 faut que ton Dieu te soit plus

réel que le pain dans lequel tu plan-
tes tes dents.

‘ (A. de Saint-Exupéry)
3

—Pour sauver un noyé, il faut

être dans l’eau comme lui; c'est la

communauté de destin. Mais il faut

savoir mieux nager que lui: c’est la

supériorité. (G. Thibon}

 

 

DEVINETTES
1 Quelles sont les lettres

les plus détestées? (A-1)
e

2 -Quelles sont les lettres
les plus remuantes? (A-J-T1

©

3 Quelles sont les lettres

les plus hautes? (L-V)
e

4 - Quelles sont les plus =

soumises? (O-B-I)
°

5 Quel est le fruit que les

poissons n'aiment pas? (pêche)
e

6--Quel est le mois nil les femmes

parlent le moins” (février)
e

7--Que se produirait-il si Claire et
Louis venaient à se séparer ?
Rép.: Claire deviendrait sourde

en perdant “Louis” et Louis

serait avengle car il ne ver-

rait plus “Claire”.

 ~~

LES IMAGES PARLENT

Afin de répandre la science de l'hy-

giène publique, chez les jeunes comme

chez les vieux. on peut recourir à l'en-

geignement par l'image. On peut se pro-

curer, par l'intermédiaire des cinéma-

thèques locales et des bureaux de san-

té, des films et dea films fixes sur

beaucoup de sujeta sanitaires A l'usage

de l'éroles. des groupes d'étude et des

asrociations Dans la plupart des ré-

tlons, le représentant de l'Office na-

tional! du film fournira des renseigne-

ments sur l'utilisation dea films et des

films fixes. 

 

 

BRAVO !

ISnETIi

RESULTAT DU CONCOURS

FELICITATIONS!

*

I,   NONAUNENENUE

HONNEUR!

Voici la liste des gagnants du grand concours or-

ganisé par Page Etudiante. Deux magnifiques globes

terrestres ainsi que deux ensembles de crayon et stylo

sont accordés aux gagnants, ils les recevront d’ici peu.

@ CHANSONS: ® PHOTOS-GRAVURES :

ler prix: ler prix:

Mile Huguette Dubois, Mlle Claudette Lorrain,
Couvent de St-Joseph, .

Pensionnat,
Ste-Julie, cté Verchères. Saint-Jean, Qué.

2ème prix:

. Mile Nicole Lucier,

Ecole Normale,

Saint-Jean, Qué.

2eme prix:

M. Yvon Pelletier,

Ecole du Sacré-Coeur,
Mentions honorables: Mackayville

Mlle Angele Faccino,

Ecole N.-D. du S.-Coeur, Mentions honorables:
Saint-Jean, Qué.

Mlle Denise Guay,

Couvent,

St-Maxime

M. Gilles Joyal,

Mlle Marcelle Bélanger,

Pensionnat, Longueuil.

cté Chambly

Mlle Denise Bergeron, Ecole du S.-Coeur,

Mackayville
Ecole Normale,

St-Jean, Qué.

Mlle Carmen Gagnon,

Ecole N.-D. du S.-C.

St-Jean, Qué.

Mlle Thérèse Beausoleil,

Couvent,

St-Maxime

*

Le Comité de ‘Page Etudiante” désire remercier

bien sincèrement “Les Editions du Richelieu Ltée” qui

ont gracieusement offert les magnifiques prix.

De nombreux autres prix auraient pu être accordés

à presque tous les participants, car chacun a manifesté

beaucoup d'originalité et d’ingéniosité. Félicitations à
chacun et à chacune!    
 

RECETTE EPATANTE!

MELANGEZ: des patates, du sucre, de l’avoine, de la teinture
d'iode, de la moutarde et de l'eau de javelle. Puis brassez longtemps,
très longtemps et laissez reposer pas longtemps. Mais, qu'est-ce que ça
va faire tout ça? — Un mélange. Et quelle sorte de mélange? — La,
franchement, je ne le sais pas… et j’ai même peur que ce ne soit pas
ragodtant du tout... Je crains que cene soit ni beau, ni bon car jai fait

 

un mélange de N'IMPORTE QUOI...

J'ai fait un peu comme les chré-

tiens font de nos jours. Les chrétiens,

ils mettent N'IMPORTE QUOI dans
leur tête, dans leur coeur, dans leur

vie. Les chrétiens ont une vie or-
ganisée, disons-le N'IMPORTE

COMMENT. Péle-méle, on trouve
chez eux toutes sortes de choses
parfois indigestes... Ils sont mala-

des tout comme les grands jour-
naux a 100.000 exemplaires. Ces
grandes feyllles sont expertes dans
les mélanges... Tout y est en SALA-
DE... Crimes, sports, religion, théâ-
tre, scandales, etc. On BRASSE,
on BRASSE, on MELANGE le tout
et ça fait N'IMPORTE QUOI... Ce
qu'on nous présente, c'est loin de la
recette évangélique si appétissante...
Et la religion finit par apparaître
comme dans un miroir déformant.  bré'' car les jugements sont faussés

par cette "gibelotte..."

Mais dites donc. pour redresser
les jugements faussés, si on lisait
du BEAU | du BON. Tiens, connais-
tu. le meilleur acteur, le meilleur
joueur’ de hockey, le meilleur bo-
yeux ? Tu te penches des heures près
de ton radio pour écouter du jazz,
du sport... et tes yeux brillent, tés
nerfs sont agités... Mais t'es-tu dé-.
jà senti ému en écoutant la voix du
PAPE, en écoutant ces persécu-
tions déclanchées en Europe? Tu
diras: C'EST PAS PAREIL... Chré-
tien. tu juges en paien, tu as une
MENTALITE FAUSSE... Mets donc
autant de coeur À conserver ton âme
belle que ces ETOILES en mettent
sur l'écran, au jeu... etc. ÇA NE TE Tout le monde juge en ‘‘déséquili- TENTE PAS?
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BAPTEMES
Poissant
M. et Mme Maurice Poissant

(Pierrette Lazure) sont les heureux
parents d’une fille, baptisée, le 28
février 1954 sous les noms de: Ma-
rie Thérèse, Catherine, Louise.
Parrain: M. Roland Poissant, ma-

rraine: Melle Catherine Lazure, on-
et tante de l'enfant. Porteuse: Melle
Thérèse Caron. future tante de l'en-
fant. .
Demers

A St-Urbain de Châteauguay, le
28 février 1954 a été baptisé: Jo-
seph, René, Jacques enfant de M.
et Mme Emile Demers (Lucienne
Beaudin). Parrain et marraine: M.
René Beaudin et Melle Agathe]
Beaudin, oncle et tante de l'enfant.
Porteuse, Melle Mariette Marcil.
Ste-Marie
Le 3 mars, est née à M. et Mme

Laurent Ste-Marie (Cécile Surpre-
nant) une fille baptisée: Marie, Gi-

nette, Jeannine. Parrain: Ubald
Ste-Marie, marraine: Jeannine Ste-
Marie oncle et tante du tbébé.
Lavoie
En l'église paroissiale le 7 mars

a été baptisé: Joseph Jean, Michel,
enfant de M. et Mme Fabien Lavoie
(Laure Boudreau) Parrain: M.
Théo. Boudreau. grand-père de l'en-
fant, marraine: Jeanne d'Arc Bour-
deau, tante de l'enfant.
Plouffe
Le 7 mars 1954 a été baptisé: Jo-

seph Jean-François. enfant de M.

et Mme Roland Plouffe (Germaine

Lajeunesse).
Parrain: Gilles Plouffe, marraine:

Gisèle Plouffe, frère et soeur de
l'enfant.
Langevin

Le 7 mars 1954, a été baptisé:

Joseph, Emile, Robert, enfant de
M. et Mme Claude Langevin (Geor-
gette St-Hilaire) Parrain et mar-
raine: M. et Mme Emile St-Hilaire
(Flore Simard) gr-parents de l'en-
fant. Toutes nos félicitations.
LA GRANDE MISSION
Depuis quelques semaines notre

paroisse est entrée dans une atmos-

phère de piété, c'est un des grands
moyens qui peut nous aider à mieux
comprendre la voix de Dieu pré-

chée par nos Pères missionnaires
et à mettre en pratique tous les

bons conseils qui feront de nous

tous. des apôtres vivants de l'égli-
se.

Dieu veut des saints. 11 n'est pas

rare celui qui ne se croit pas te-

nue à la sainteté, on oublie, que
c'est la volonté de Dieu. que nous

devenions tous saints. Combien se
préoccupent de ce point. On obéit
si facilement aux exigences de la
mode et du plaisir mondain

L'année marniale doit donc. per-
mettre à tout fidèle une meilleure
connaissance sur la Ste Vierge sur-

tout du mystère de sa Conception.
sans tache. La foi du peuple croi-

tra, la dévotion envers la Ste Vier-

ge s'intensifiera. tous les chrétiens

se mettront avec ardeur à suivre

les traces de notre Mère Céleste. Il

est permis aux chrétiens de profes-
ser aujourd'hui et de contempler
avec des certitudes plus lumineu-
ses que jamais au lendemain de la

définition dogmatique de l'Assomp-
tion de Marie. Notre coeur en con-
serve le souvenir reconnaissant, de

définir que la Vénérable Mère de
Dieu fut élevée, au ciel, en corps et

en âme.

Nous devons profiter dè ces jour-
nées de prières pour avoir une in-
tention toute spéciale pour Notre
Saint Père le Pape pour que Dieu
nous le conserve. N'oublions pas.

que nous avons des devoirs envers
notre Souverain Pontife: le pre-
mier: c'est l'amour, il faut aimer
le Pape. c'est que le Pape a mis-
sion de tenir toute la place de Jé-
sus auprès des hommes sur la terre

Le deuxième devoir, c’est de lui être
soumis en catholiques sincères et
loyaux, il est chef, il ordonne, ou il

défend il a le droit de commander
aux consciences de leur définir le
devoir d'exiger d'elles, l'obéissance
parce qu'il a la responsabilité de
toute l'Eglise. Le troisième devoir;
est de prier pour lui. La piété fili-
ale nous le cornmande alors surtout
que de nos temps malheureux on
veut l'ignorer, le St Père a besoin
des prières des fidèles.

L'assistance a été très nombreu-
se jusqu'ici, malgré les change-
ments de température, iI faut se

NDR

besoin d'y revenir. Les prédicateurs
savent tellement bien intéresser les
paroissiens sur les vérités de la foi,
les devoirs d’un chrétien qu'on ne
saurait demeurer sourd à ce Divin
Roi, qui nous appelle comme disci-
ple, cent pour cent, à son service.

La belle coutume de la prière, a-
dressée pieusement à Dieu et sa Ste
Mère, la Communion et la Messe
bien entendue sont autant de moy-
ens pour donner l'énergie à un
chrétien et la force spirituelle pour
l'âme qui désire être reconnaissan-
te envers son Créateur.

Programme du reste de la gran-
de mission. Du 12 au 18 mars, re-
traite pour hommes et jeunes gens
de toute la paroisse.

Le 13 mars à 8 hres a.m., messe
commantée pour tous les enfants.
Le 18 mars, exercice de confes-

sion, après l'office de l'après-midi
et du soir. Le 19 mars à l'occasion
de la fête de St-Joseph, de 7:30 à
9.30 hres p.m. confessiëns. A 9.30
une demi-heure de préparation a-
vant la messe commentée, qui sera
célébrée à 10 hres p.m. pour les

| pourles enfants en particulier.
| Tousles jours, depuis ledébut de

LE RICHELIEY

la mission il y a quatre messes par
four 6.30 - 7.00 - 7.30 et 8 hres et
ce, jusqu'à la fin des retraites. Il
y a récitation du chapelet après la
dernière messe à 3 hres p.m. cha-
pelet médité et à 7.45 hres le soir,
office sermon et salut du St Sacre-

ment.

UN NOUVEAU TARCICIUS
Au college St-Rémi

Les possibilités théatrales du Rd.
Fr. Benoit Croteau, c.s.v. préfet de
discipline, ne sont pas inconnues de
la population de notre localité et
des paroisses d'alentours. Tous se
rappellent encore avec émotion les
drames joués sur la scène du col-
lège, avec brio et perfection: “La
Tentation”, Faust (Gounod) et La
“Fille du Sultan" (Ghéon).
Grâce à son talent de directeur

scénique et à son travail assidu dé-
voué et persévérant le Fr. Croteau
vient de monter un nouveau drame
en 2 actes oeuvred'un religieux des
Frs du Sacré-Coeur: “Un nouveau
Tarcisius”. L'action se passe en Es-
pagne durant les dernières persécu-
tions communistes. Il montre dans

un cadre différent, mais réel, l'acte
héroïque de St-Tarcisius, allant por-
ter la Ste Eucharistie, à certains
chrétiens romains se ‘cathant du-
rant les premiéres persécutions de
l'Eglise. Il y aura 3 représenta-   hommes et jeunes gens. Le 20 mars

à 8 hres a.m. messe commentée

®
?

Vous constaterez que la

des automobiles 1954 .
les meilleures et les plus nouvelles des caractéristiques

teur de 150 cv Red Ram à chambres de combustion
en forme de dôme, fameux pour sa puissance et son
économie, et de PowerFlite, la plus douce et la plus
puissante des transmissions entièrement automatiques.
Aucune autre voiture ne vous offre cette magnifique
combinaison à si bas prix.

tions: jeudi 18 mars, à 2.30 hres

p.m. pour les garçons du collège et À

autres vendredi, 19 mars, à 2.301
hres p.m. pour les élèves du cou-

|

Bième
vent et toutes les filles des écoles,
dimanche, le 21 mars, à 2.30 hres
p.m. pour tous les adultes. On est
prié de bien se rappeler les dates
18 mars, les écoliers, 19 mars, éco-

lières 21 mars les adultes.

Alvarez — M. Jean Caron prés, de

Raymond — Gilles Ménard
René -— Roger Lefrançois
Jean — Jean Paul D’Avril
Géraldo — G. Etienne Ostiguy
Antonio — Philippe Beaulieu

9ième 1 - Gaston Lahaie

   

- G. Etienne

6ième

4ième 1 - Jean Boyer

3ième
COLLEGE ST-REMI
COURS COMMERCIAL

Notes de février 2ième 2 - Claude Martel-

3 - Yves Lapointe

  

Ostiguy
2 = Claude Dumouche|

- Gaston Beaulieu
1 - Yves Rousseau
2 - Réjean Barbeau
3 - Jean Lemieux

1 - Jeag-C. Touchette
2 - Rémi Bourdon

PS

3-J-Gla Ch. de Commerce. - A uy LestageMer : St -
Tarcisius — Roger Boyer ême 7 NeneBeaucham,. e

3 - André Lacaille

2 - Michel Bisson
3 - Yvan Boyer
1 - Yvon Potvin
2 - Normand Riende
3 - Claude Riendeau
1 - Raymond Martin
2 - Claude Labelle
3 - Rémi Riendeau

au

Assurances Générales

Ville Saint-Remi

 

  

Dodge Royal V-8 vous présente

. . avantages combinés du mo-

 

longée . .

en émail cuit lustré,
ensembles différents.

auxquelles vous tenez, rendre aux exercices pour sentir le

Vous serez nettement surpris par la maîtrise que
vous avez de la Dodge Royal, par la façon dontelle
tient la route dans les courbesetfile sur les mauvaises
routes commesi elles étaient unies.
Sa beauté et son luxe vous plairont aussi. Les nou-

veaux chromes Accentuent la silhouette basse et al-
- les intérieurs en deux tons ont des sièges

larges et reposants, à hauteur de chaise .
chers sont couverts de tapis épais et luxueux, genre
haute-laine. Douze nouvelles couleurs de

Un essai sur route vous convaincra que la Dodge
Royal vous offre beaucoup plus des belles qualités

la robustesse traditionnelle de Dodge.

120, rw Saint-André

. . les plan-

carrosserie,
peuvent se combiner en 48

à un prix sans parallèle, plus  

Tant de nouveautés .. . et qui ont fait leurs preuves!
La transmission entièrement automatique POWERFLITE fait
partie de l’équipement standard sur les Dodge Royal V-8. Elle
vous permet d'avancer d’un seul élan depuis le départ jusqu'à
la vitesse de route sans lâcher l’accélérateur du pied. Sa trans-
mission à couple hydraulique intégrant vous assure un surcroit
d'accélération pour démarrer vite et en douceur.

LA SERVO-DIRECTION supprime tout effort des manoeuvres de
direction et de stationnement. Elle fonctionne en tous temps
dès que le moteur démarre. Facultative moyennant un supplé-
ment modique sur toutes les voitures Dodge 1954.

LA NOUVELLE ET ROBUSTE

DODGE
ROYAL VE

Hywe doting, de Li, [mille DODGE qui consieat à vétre Lonille

Garage E. Bomhower
Téléphone 94

pe

Confiez-moi, aujourd'hui, vos
problèmes de demain.

RODRIGUE POTVIN
Téléphone 15]h

Essayez LA PLUS AO(/V@
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A L'HONNEUR POUR LES

NOTES DE FEVRIER

Finissants:

jer M. R. Charron de St-Cons-

tant. J 2ème M. Y. Durivage deSt-

Edouard. —Sième M. Guy Halde de

Beloeil. —4ième M. J. Drapeau de
st-Amable. —5ième M. A. Lécuyer

de St-Rémi. —6ième M. J.-P. Thi-
bodeau de St-Blaise et M. C. Trem-
blay de Sherrington.
En première année:
1er M. B. Riopelle de l'Epiphanie.

—2ième M. Roger Beaulieu de St-

Isidore. —3iéme M. Guy Lemoyne

de St-Basile. —4iéme M. G. Boyer

de Sherrington. —S5ième M. G. Ca-

tellier de St-Malo. —6ième M. L.

Beaulieu de St-Isidore. Tième M. G.

Daigneault de Longueuil.

Résultats des cours spéciaux:

En deuxième année.
En électrification rurale: 1er C. Le-

fort de St-Remi. Zième Y. Rurivage

et M. Serres de St-Edouard. 3ième

G. Haide de Beloeil.

En industrie laitière: ler R. Char-

ron de St-Constant. 2ième J.-P. Thi-

bodeau de St-Blaise. 3e Y. Duriva-

ge de St-Edouard.

En doctrine sociale: ler J. Drapeau

de St-Amable et G. Halde de Be-

loeil. Zième Pierre Vervais de Ste-
Philomène. 3ième C. Lefort de St-

Remi. ’
En mécanique agricole: ler P. Ver-

vais, C. Lefort et A. Lécuyer. 2ième
C. Tremblay, J. Montpetit, J. Dra-

peau, A. Boisvert, A. Beaudin. 3iè-
me J. Duclos.
En premiére année:

En sylviculture: ler M. Gilles Boy-
er de Sherrington. 2ième R. Beau-
lieu et G. Beaulieu et G. Lemoyne

Jième L. Beaulieu et G. Daigneault.

En mécanique agricole: ler R.

Beaulieu. Z2ième B. Riopelle. 3ième
G. Catellier et R. Gagnon.

En doctrine sociale: ler L. Beau-
lieu, G. Catellier et G. Lemoyne. 2-
ième R. Beaulieu. 3ième B. Riopelle.
En coopération: ler L. Beaulieu, R.
Beaulieu. G. Lemoyne, B. Riopelle,
A. Smith. 2ième G. Catellier, G.
Trohan, G. Tremblay. 3ième M. Ri-
card, G. Daigneault, G. Bédard, G.

Boyer et B. Guinois.
Par Jacques Drapeau. secrétaire.

PREPARONS L'AVENIR
Dans nos familles agricoles, l'ins-

truction est, aujourd’hui, beaucoup

plus à la mode qu'elle ne l'était voi-
là quinze ou vingt ans. On n'hési-
te plus maintenant à se priver des
services d'un grand garçon pour lui

permettre de poursuivre ses études
à l'école du village ou méme à un
college commercial ou classique.

Mais, 8i curieux que cela puisse pa-

raitre, trop rares sont les familes

agricoles où l'on se préoccupe d'en-
voyver un fils à l'Ecole moyenne

d'agriculture.

Ces institutions d'enseignement

offrent, pourtant, un cours particu-

hèrement bien adapté à la mentali-
lé. aux aptitudes et au genre de vie
d'un jeune agriculteur, et il impor-

te de lui donner la formation qui

favorisera le plein épanouissement

de sa personnalité. C'est a cette
ceuvre éminemment utile que se

lévouent nos Ecoles d'agriculture

Si les institutions, comme les
hommes. doivent être jugées d'après

les oeuvres qu'elles produisent, il
semble évident que nos Ecoles d'a-
griculture mériteñt la reconnais-

sance de toute la classe agricole.

Car, en plus de donner à leurs é-
lèves des connaissances techniques

qui les aideront à devenir des agri-
culteurs compétents, elles leur dif-
fusent un enseignement conforme

à la doctrine sociale catholique et
leur inculquent le sens du devoir

et des responsabilités. Aussi, ne
faut-il pas s'étonner de voir leurs

jeunes diplômés devenir en quelque

sorte, dans leur paroisse, des gui-
les avertis que l'on vient consulter

avec profit. Ce témoignage d'esti-
me et de confiance rejaillit sur les
roles qui leg ont formés, prépa-
rant ainsi une génération d'agricul-

teurs compétents et de citoyens u-

tiles au service de la société ou ils

évoluent.

On prétend, en certains milieux,
que l'Ecole d'agriculture détourne
les fils de cultivateurs de la pro-

fession agricole. Les faits offrent
heureusement un ferme démenti à
Cette affirmation. Il suffit, en ef-
fet, de faire le dénombrement des
fils de cultivateurs qui, dans une
paroisse ordinaire, quittent la terre
pour constater que la plupart d'en-
tre eux n'ont pas été à l'Ecole d'a-
griculture et qu'ils ont même quitté
prématurément l’école du rang. Des
statistiques officielles prouvent que

la très forte majorité des diplômés
de nos Ecoles moyennes d’agricul-
ture retournent vivre sur la ferme
et deviennent eux-mêmes des agri-
culteurs pratiquants. : :
Le Gouvernement de Québec a

doté la classe agricole de dix-huit
Ecoles moyennes d'agriculture; et
depuis environ un quart de siècle,
des prêtres, des religieux et des
laïcs s’y dévuuent à la jeunesse ru-
rale, l’aidant à se préparer un ave-
nir heureux, conforme aux des-
seins de la Providence.
Malgré de si louables efforts, il

faut pourtant déplorer qu'un faible
pourcentage seulement des fils de
cultivateurs passent par nos Eco-
les d'agriculture. Il est difficile d'a-
nalyser les multiples raisons qui
concourent à cet état de chose
mais s’il faut se baser sur l'expé-
rience des personnes qui, chaque
année, s'accupent du recrutement
des élèves pour ces institutions, il
semble que I'apathie des parents
soit l'une des principales causes. Il
serait regrettable que ces maisons
d'enseignement fussent ainsi, cha-
que année, dans l'obligation de re-
cruter péniblement un nombre d'é-
lèves tout juste suffisant pour leur
permettre de maintenir un person-
nel et d'ouvrir leurs portes. Elles
devraient plutôt, chaque automne.
se trouver dans l'obligation de re-
fuser plusieurs demandes, d'entrées.
Ce serait tout à l'honneuret au pro-
fit de la prochaine génération d'a-
grieulteurs.
J.-Alphonse Lapointe, agronome.

. = +=

“MES IMPRESSIONS SUR UNE
PARTIE DE HOCKEY"

A L'ARENA
“La partie de championnat va

commencer. Tous les sièges sont
pleins, et de la voûte, 4 gros haut-
parleurs déversent sur cette foule
trépignante le jazz lénifiant d’un

saxophone éhanché. criard. Déjà.
les dames les mieux éduquées vo-
cifèrent.
Des hommes numérotés entrent

sur la glace. La foule pâmée pousse
des sifflements de jungle, piaffe
comme dans une écurie. L'étoile du
club local glisse sur l’étang de lu-
mière; 7,000 paires de pupilles ad-
miratrices se trempent d'amour;
4,000 paires d’yeux féminins dévo-
rent ce sauveur, ce dieu, ce tout,
sur qui reposent l'univers, l'Eglise
la civilisation, les arts, les lettres,
l'humanité. la béatitude de plu-
sieurs semaines à venir. Plus qu'un
évêque, il porte sur ses épaules

‘rembourrées’’ la confiance éperdue

de 7.000 âmes rachetées par le
sang de Jésus-Christ. Il est chargé
de leur bonheur.

Les persécutions, les missions, le

pape. le rideau de fer, la diploma-
tie internationale sombrent dans
un déluge de cacahuètes, de coke. et
de tapements de pieds: notre dieu

est sur la glace.
SIFFLET.
La rondelle est au jeu: chocs de

bâtons, 12 humains patinenet, 7.000
baptisés regardent, et 40.000 spor-
tifs de salon sur des soffas moel-
leux suivent à la radio un récit

passionnant pour athlètes en pan-
toufles.

Bataille
La foule gueule, des apôtres de-

mandent du sang, des militants jap-
pent, des chrétiens s'égosillent, des
vieilles  grandmères s'époumon-
nent. des femmes l’enlaidissent a
hurler, des notables de la cité lan-
cent des bouteilles vides

Un joueur visiteur s'empare de la

rondelle, monte. traverse nos dé-
fenses, lance... 14,000 person-
nes arrêtent de respirer. 7.000
coeurs cessent de battre, le spectre
de la défaite passe au-dessus de l'a-
bîme, le monde entier vacille. le so-

leil s'éteint, —non— il passa à côté
s'enfarge et donfle du crane sur la
bande de bois frang Cris de joie.
Il reste sans connaissance sur son

ventre. Une jeune femme, prés de
moi rugit: “Tant mieux, bon pour
lui, vieux baveux”... et je mesure
avec effarement les résultats du
sermon sur la charité fraternelle.

La troisième période va finir. Zé-
ro à zéro. Les adversaires, déses-
pérés ont six hommes À l'avant. La
rondelle est mise au jeu près de nos
buts. J'ai peur. Mes membres se gla-
cent plus que durant un sermon de
retraite fermée. La gloire de notre
cité branie, mon âme flotte dans
mes entrailles, j'oublie de mâcher
ma gomme, mon sang se fige. Non.
notre étoile s'empare du caoutchouc monte à toute vitesse, sent pous-

|de caoutchouc dans un trocatage

 

ser dans son dosl'affection de 4,-
000 admiratrices surpâmées, il lan-
ce de loin. La lumière rouge s’al-
lume.
La ville entière est debout, la fin

d'une guerre mondiale provoque
moins de délire que cette roulette

de corde, un vacarme des temps
barbares; une tempête dans un a-
sile, les bouches sont ouvertes à la
grandeur maxima, on voit des amy-
dales, les visages les plus beaux
sont débâtis, les intelligences les
les clameurs d’Iroquois, les voix les
plus charmantes se bandent dans
plus philosophes se dissolvent dans
des vociférations de squaws, une
bachelière raffinée grimpe jusqu’à
une gamme stridente, inconnue des
conservatoires.......
Mon voisin, parfait étranger, me

boxe dans le dos à coups redoublés,
ma Vvoisinee que je croyais civili-
sée m’écrase les pieds avec fureur.
Une jeune femme a enlevé son cha-
peau et le tampone en accordéon
avec une hystérie qui décourage-
rait un professeur de psychiâtrie;
autour d'elle une horde de collé-
giens trépigne et jappe comme dans
la danse du feu chez les cannibales
d’Océanie Centrale... ..
Bousculé, tamponné, étourdi, ha-

rassé, éberlué, enroué, aphone, as-
sourdi, la gorge en feu, la tête vide
les pieds gelés, les jambes molles,
brisé, rompu, épuisé, fourbu, cassé,
éreinté, moulu, surmené, exténué,

je reviens- dans l'autobus, en mé-

ditant sur le peu d'enthousiasme
que soulève le sacrifice de la messe
à côté de cette rondelle de caout-
chouc noir.”
————e-

Psychologie . . .
(suite de la page 21)

 
les jours, pour la vie quotidienne,

la vie en commun dans les réalités:

la vie quotidienne est le PREMIER

ECUE!L du mariage! Il y a des
hommes, des femmes, qui ne voient

pas les preuves d'amour dans les

détails de la vie quotidienne: l’a-

mour, c’est comme des petites pail-
jettes d'or perdues dans les pous-

sières, qu'il faut savoir chercher.

en ouvrant votre coeur. Et puis,

qu’est-ce que l'amour? d'abord, c'est

un des sujets sur lesquels on a dit
le plus de bétises... L'amour, c'est le

don de soi. Au début, il n’en est

pas ainsi et "amour est égoiste,

il est possession et domination. Le

mari est souvent autoritaire et

égoiste, et il impose ses manières de

voir, à sa femme et à ses enfants.
L’épouse peut aussi être égoiste

dans ses manières de voir et dans

ses caprices. En somme, le DON DE|

SOI est tel, qu'on ne s’en rend pas,

compte soi-même: Dieu seul le voit,

parce qu’il sonde les reins et les.

coeurs. — L'amour s’entretient, se|
cultive chaque jour; il se conserve

pas tout seul. Peu de chose l'allume,

peu de chose l'éteint, surtout les|

premiers temps: beaucoup de ména-|

ges sont malheureux, parce qu'on;

n'a pas su entretenir l'amour.

“Beaucoup de gens ne savent pas

ce que c'est qu'aimer”, a dit La Ro-
chefoucault. !!s confondent amour et

désir et, dès que le désir a été sa-
tisfait, on s'aperçoit qu'on est sans

amour et qu'il ne reste plus rien!

L'on peut être assuré que ce sont

les défauts propres du conjoint, et

NON ceux de l'autre. qui rendent

un ménage malheureux. |! faut donc

commencer la réforme chez soi, en

toute humilité et en toute sincérité:

le bonheur est quelque chose d'AUS-

SI PERSONNEL que notre être mé-

me, car chacun a besoin de vivre en

paix pour vivre heureux — voila!

Et monsieur Chentrier termine en

disant qu'il espère bien franche-

ment avoir pu nous aider à faire

en sorte que notre mariage soit heu-

reux, ou Qu'il le devienne de nou-

veau, s’il y a lieu, grâce au con-

cours entier et la sincère collabora-

tion de chacun de nous.
Jean PARADIS, sec.

  

 

  

CHAMBLY
(suite de la page 28)

bonne chance afin que notre popu-
lation ait la chance de voir le cham-
pionnat se disputer ici et non à

l'étranger.

 

Le tournoi des joueurs locaux dé-

butera le 20 mars prochain dans les

salles des Loisirs au Centre pa-

roissial. C'est la dernière invita-

tion que peut se permettre les

responsables. Tous sont invités. jeu-

nes et vieux, À prendre part À ce

tournoi. I! y a déjà plusieurs ins-  

criptions mais 11 y a encore des
places. Plus les participants seront
nombreux®plus le tournoi sera inté-
ressant.

 —e- -

UN BRIN DE TOILETTE

A la suite d'un exercice violent ou

quand il fait très chanu, l'organisme  

quantité qu'en | temps normal. Après
Qu'on a transpiré abondamment, il est

 

sage de prendre une douche ou, s'il n'y

a pas moyen, de bien se frictionner a-

vec une serviette moulllée, puis avec

une serviette sèche. afin d'enlever cet-

accumulation de déchets. La propre-

té est indispensable à la santé et l'on

decrait tenir la peau en bon état par

 

 

rejette des déchets en plus grande! un bain quotidien.
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a Briqueterie Saint-Laurent, Ltée
935, EDIFICE CARRE DOMINION

| Briquerie: LAPRAIRIE, Qué. ,
1010 Ste-Catherine Ouest, Montréal Tél. UNiversity 6-8374

MAURICE TRAHAN, Agent local, Saint-Jean, Qué.
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PALMES ET PALMETTES

pour le Dimanche des Remeaux

 

Si votre commande n'est pas encore pla-
cée, nous vous demandons de nous l'a-
dresser le plus tôt possible pour que nous
puissions la joindre à notre commande

GRANDES PALMES ROYALES — PALMETTES

Les plus belles palmes de la Floride

N.B. — Vous pouvez nous téléphoner vos commandes à nos frais.

BAILLARGEON-LIMITÉE
MONTREAL

51, Notre-Dame O.
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Saviez-vous que …
 

 

 

LE PREMIER CONCOURS
D'ENDURANCE POUR AUTOS EUT
LIEU A CHICAGO, EN 1894, SUR UN
PARCOURS DE 534 MILLES.L'AUTO
GAGNANTE ÉTAIT UNE DURYEA..

VITESSE MOYENNE: 5%4 M.P.H|)

 

LES PREMIÈRES
CHAMBRESÀ AIR POUR

AUTOSPORTAIENT
JUSQU'A 60 LVS DE
PRESSION. 

 

RE CÉLÈBRE PNEU MARATHON PAR
GOODYEAR EST SANS DOUTE LA MEILLEURE
VALEUR EN VILLE. IL VOUS DONNERA UN
GRAND MILLAGE DE TOUT REPOS ÀTRÈS
BAS PRIX. ET IL EST GARANTI COMME
TOUS LES PNEUS GOODYEAR VOYEZ-

NOUS IMMÉDIATEMENT!

RECHERCHEZ L'ENSEIGME DE QUALITÉ
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Quatre ans de
sous le régi

 

  

 

concentration
me fjaponais
 

par M. l'abbé Laurent BEAUDOIN, p.m.é.

MES ONZE MOIS DE CACHOT CHINOIS
Je partis de Pan-Tch-eng, la ville

blanche, en français, pour retourner
à ma mission, T’ou-ts’uan, en compa-
gnie du Père Paul Ly. Nous nous y
rendions, assis, sur un wagon plate-
forme de chemin de fer. Des soldats
russes nous entourérent et se mirent
en train de nous dévaliser. Des chefs
d'armée quj étaient témoins de la
scène, sautèrent à bord, et sous la
menace de leur révolver, ils éloignè-
rentces voleurs qui revinrent ensuite
pour m’enlever poliment ma montre.
De la gare la plus proche, un camion
russe nous conduit à la porte de no-
tre mission. Les autorités chinoises
nous reçurent froidement, mainte-
nant, je comprends, c'était des com-
munistes. Mais les Russes, nous re-
çurent poliment et nous invitèrent à
un banquet, nous passèrent des fusils
pour nous protéger contre les bri-
gands. La mission avait été mise à
sac, plus de planchers, de portes, de
fenêtres, ni meubles, ni lingerie. Le
père Ly, prêtre chinois, demeurera
à cette mission et je me rendis, à
trois milles plus loin, dans une mis-

sion de vieux chrétiens. Dès qu’ils
apprirent mon arrivée, ils vinrent au
devant de moi en procession, les en-
fants avec des drapeaux, les chrétiens
avec des bannières. C’était vraiment
pour eux un jour de joie et pour moi-
même un retour heureux.
On avait pillé la mission, mais les

immeubles étaient en bon ordre. J’en-
trai en communication avec les chefs
temporaires du pays: ce n’était ni
des russes, ni des nationaux, ni des
communistes, mais une autorité tem-
poraire composée des principaux ci-
toyens du lieu. En décembre seule-
ment, une quinzaine de communistes
prirent possession de la ville, mais
quelques jours après, ils furent em-
prisonnés à leur; tour par des bri-
gands qui devinrent maîtres à leur
tour. La veille de Noël. les Mongols
occupaient la région et la mission, et
le soir, ils partaient pour prendre la
ville voisine; à leur départ, ils lais-
sèrent des gardiens et me permirent
de fêter Noël, en toute liberté. Pen-
dant la nuit, nous préparons des lan-
ternes, nous érigeons une créche et
nous avons une répétition de chant.
Messe de minuit. Au matin, une fête
du jour de Noël. en grande pompe,
une église.remplie et une piété peu
commune. C'était messe d’actions de
grâces pour une protection spéciale.
Nous fimes là réorganisation des
écoles de catéchismes et de lettres.
Près de trois cents élèves se présen-
tèrent. Te fis la visite des paroissiens.
Le recensement donne plus de trois
mille chrétiens. Nous jouissons de
quelaues jours de paix et de joiés
spirituelles. Tes écoliers sont stu-
dieux et attentifs et nos catholiques
sont très fervents. En février 1947,
nouvelle alerte. Le dimanche midi.
les mains attachées au dos, nous
sommes conduits. le Père Ly et moi,
au bureau de justice. Tes soldats
étaient à enlever les portes et les fe-
nêtres de la mission: sur notre pro-
testation énergique, 7ls nous accusent
de rebellion. Nous sommes jetés en
prison pendant deux longues heures
dans un cachot très froid. J'ai pensé
un moment que nous allions être fu-
sillés. mais le Pére Lv me rassura.
De fait, nous fiimes relichés sous
prétexte que c’était une vengeance
des soldats aui n’avaient pas la per-
mission d'arir ainsi. La fête de Pâ-
ques, en 1947, fut la dernière et la
plus belle de notre chrétienté. Les
chrétiens accoururent de tous les
points; la cour se renmplit de cha-
riots et l'église déborde de fidèles,
à tel point que tous les assistants
étaient debout, faute d’espace. et plu-
sieurs ne purent pénêtrer à l’inté-
rieur. Impossible de distribuer la
sainte communion, autrement qu’en
passant au centre de I'allée et de
communier ceux qui pouvaient s’ap-
procher. Près de 1000 communions.
Tant de chrétiens et une telle fer-
veur effravèrent les communistes et
fis nous firent immédiatement défen-
se de câlébrer de nouvelles fêtes.

«

gole, en grande pompe, cavaliers, mi-
trailleuses et canons. Ils triomphent
comme s’ils avaient pris le Canada.
Deux soldats en faction, a la grande
porte de la mission; entrée et sortie
aprés permission. Donc nouvelle con-
centration, enfermés que nous som-
‘mes dans un camp militaire, le Père
Ly et moi et deux religieuses indi-
gènes. On nous laisse seulement le
presbytère ; l’église est réquisitionnée
comme lieu de leurs réunions et de
classe. Jamais l’église ne fut si fré-
quentée ; ces réunions, ces classes du-
raient de six heures du matin à midi ;
après-midi, de une heure à six. Ju-
gez de leur ferveur, cependant, per-
sonne ne se lamente.
En août 1947, confiscation de tous

nos biens, sous le beau titre d’em-
prunt, pour le gouvernement du peu-
ple. On me laisse seulement un lit et
une chaise. Le Père chinois couche
par terre. Le bon Dieu nous prépare
tranquillement à de plus grandes
épreuves. Le premier septembre, la
mission fut surveillée d’une manière
spéciale. — Les soldats en faction, à
la porte de la mission, avaient reçu
l'ordre de ne pas nous permettre de
sortir, mais nous n’en savions rien.
— Au cours de l’avant-midi, un of-
ficiel vint nous voir, s’informa au
Pére Ly de sa famille, de son lieu de
naissance, ete. Pendant Ja visite de ce
Monsieur, on arrétait un chrétien qui
était chef des soldats du peuple. ar-
més de lances; ce chrétien, passé au
communisme, faisait beaucoup de zè-
le, maisles chefs le craignaient. Par-
ce que l'automne précédent, comme
les nationaux avançaient rapidement
(ils n’étaient plus qu'à environ 75
milles de chez nous), la situation de-
vint critique, une grande partie des
communistes avaient évacué le villa-
ge; il ne restait donc que quelques
chefs. Ces communistes affolés, crai-
gnant pour leur tête, avaient deman-
dé à ce chrétien de les protéger. —
‘“N’avez pas peur, dit-il, à la mission

catholique, il v a deux missionnaires,
et les catholiques sont en bonnes re-
lations avec les Nationaux. Donc,
soyez en paix, aucun danger. — Ces
communistes n’oublièrent jamais ces
paroles. C'était pour eux une preuve
de plus que les Missionnaires étaient
des espions; et les catholiques, des
révolutionnaires. C’est pourquoi,
avant même notre emprisonnement,
les chrétiens fervents nous rappor-
taient qu’on disait à la ville qu’il fal-
lait faire disparaître les deuxprêtres
pour terroriser les chrétiens. Ce
matin même, on arrête ce chrétien,
on l’amène dans un petit village sous
prétexte de régler une affaire. LA.
on le menace de mort, révolver sous
le nez, s’il n'avoue pas que les Mis-
sionnanires sont des espions, qu’ils

fermentent une révolution — ce que
nous ignorions complètement. —Cet
homme vovant sa vie en danger, par

peur, admet le fait; on le tue à bout
portant, afin ou'il ne change pas de

paroles. À midi, un soldat vint cher-
cher le Père Lv, demandé au chef-
lieu du comté. Anrès son dénart, j'ai
tout compris. C’est pourauoi j'ai con-
sommé les Saintes Fsnèces. Deux
heures plus tard. c'était mon tour
ainsi aue celui des deux relisieuses
indigènes. On nous conduit à la pri-
son, Le soir même. à 11 heures, in-
terroeatnires du Père Iv. Te fus
moi-même interrogé. On me dit que
le peunle m'aceneait d'avoir des fu-
sils: jai nié simnlement. Au cours
de cet interrocatoire. d’anrds lec re-
ligienses indigenes, le Pre Lv fut
soumis À la tortrre: elles Pont enten-
An se plaindre. C'était nour Îni arra-
rher des aveux. Pendant ce genre de
nrocès, on n’accuse nas: c’est Yacen-
sé ani doit s’ineriminer. Teur tacti-
nue est celle-ci. Te gouvernement du
neunle voit tot et sait tout. Si vous
confessez vos fantes. le gouverne-
ment sera miséricordieux, surtout,
mn ajoute: si vons dénancez les an-
tres, vona serez fihéré. Prr menenn-
ve, simnie comédie. Pre fait, je le
ernie. ol le Pires Lv m'avait accrsé.
an Tangait Théné ear est ce au'nn fn juin 1947, cccuration de la.

minsion eatholique, par Parmée Mos- procès. On me dit: tu n'avoues rien,

 

rappélle-toi, sansae, pas dé misé-
ricorde. Vois, le Père Ly a tout

balles de fusil et deux grenades.
répondis: je n’en sais rien. Le jour
[même de notre arrestation, on em-

prisonnait dix-sept des chrétiens les

plus influents. Toujours même but:

nous accuser, nous condamner par le

gouvernement du peuple. Nous de-

vions être condamnés par les chré-

tiens. Le lendemain: réunion”des
deux chrétientés dans les deuxégli-
ses, réunion qui dura quinze jours.

Du matin au soir, du soir au matin,

les chrétiens fervents qui voulurent

prendre notre défense furent soumis
à la torture — suspendus, battus,

baffoués, traités de chiens courants
des étrangers. Pensons-y, quinze
jours de réunions. L’affolement, la
peur, la terreur. Tous pensaient mou-
rir, être martyrisés. Quelques-uns se
firent la réflexion: “il vaut mieux
que les missionnaires meurent pour
sauver la chrétienté”. Avant notre
arrestation, les autorités communis-
tes du lieu avaient fixé notre sort :
nous faire tuer par les chrétiens à
coups de bâtons, comme capitalistes,
impérialistes, sangsues de la veuve et
de l’orphelin. L’exécution avait été
fixée au 18 septembre. — Jour mé-
morable — occupation de la Mand-
chourie par les Japonais en 1930, en
plus, c’était une grande fête chinoise,
le Se jour du 8e mois de la lune.
Mes confréres, les Péres Caouette

et Lachapelle, apprenant mon empri-
sonnement, sont allés voir le Chef de
la province qui avait été guéri de
rhumatisme à notre dispensaire par
les Soeurs de l'Immaculée-Concep-
tion. Ce Monsieur promit de me sau-
ver la vie: quant au prêtre chinois,
il ne pouvait rien faire, mais, dit-il,
soyez discrets.
C'est par une Providence toute spé-

ciale de Dieu qui se sert des causes
secondes si je fus épargné.
Les soldats du peuple, chargés de

l’exécution des directives du gouver-
nement, sont venus plusieurs fois
pour me chercher et me faire subir
le sort fixé. Mais toujours sans ré-
sultat.

* se

_ La prochaine conférence aura pour
titre: Le réglement des prisommiers.

avoué. Dans la mission, il y 8 des, :
Je}

 

    

   

    
  

  Le plus important de la région et qui
possède la plus forte circulation payée

5 QUI VOUS DONNE
CHAQUE SEMAINE

EN PRIMEUR
ES EE

les nouvelles de Saint-Jean et de la région. C'est ce
que le public a réalisé et il en fait son journallocal.

        
     

    
      

 

      

      

      

 

 

Peur le service de ses milliers de lecteurs, le journal

“LE RICHELIEU” a toujours un représentant aux as-

semblées du Conseil de Ville, aux réunions de nos

principaux groupements et aux différentes manifesta-

tions publiques.  
 

C'est son service de nouvelles, sa présentation soignée,
une collaboration amicale qui font le succès

du journal

“LE RICHELIEU?”
Ses abonnés, ses lecteurs, ses annonceurs, sont
sa principale préoccupation depuis 17 ans

Se~ POUR NOUVELLES, POUR ANNONCES
APPELEZ 7529
ere

170 ST-JACQUES    

 

 

 

 

 

Masonite,

LA

AERO 
désirait. “Ta tendemain soir, second,

6897 “& 6897

 

Nous tenons en magasin la fameuse
planche décorative PANELYTE,
“fabriquée à Saint-Jean même.”

 

Ten-Test, Gyproc, Insul-Board, |

Bardeau d'Asphalte

MAISON AU SERVICE PARFAIT {

MAURICE TRAHAN
— LIMITEE —

(Successeur de Pierre Trahan)

MATERIAUX DE CONSTRUCTION

GROS ET DETAIL

Téléphone 6897

aint-Jean, Qué.
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© Les pommes de terre © _

 

NOS MEILLEURES AMIES

  

Un auteur américain écrivait un jour: les pommes deter-

re sont les meilleures amies de la ménagère. Au four, frites,

pilées, bouillies, elles sont toujours merveilleuses à condition

d'être cuites à point et servie fumantes.” C’est aussi l'avis des

Economistes ménagères de la Section des Consommateurs,

Ministère de l'Agriculture du Canada.

A deux reprises déjà elles ont

parlé de ce tubercule présenté sous

forme de “frites” et de “purée”. Si

elles reviennent à la charge c'est

qu'elles sont convaincues de la valeur

alimentaire et économique de ce lé-

gume et de ses possibilités nombreu-

ses en cuisine. Le présent communi-

qué consacré aux pommes de terre

cuites au four, prouve une fois de

plus qu'il est facile d'inventer au

moins une douzaine de toilettes dif-

férentes capables de donner à “nos

bonnes vieilles amies” une apparence

de jeunesse nouvelle.

En robe des champs

Quelques-uns les appellent pommes
de terre “en robe des champs”, d'au-
tres. “en robe de chambre”, mais
quelle que soit l'expression employée,
elle désigne une pomme de terre la-
vée, hrossée et cuite à four très
chaud (450oF) jusqu’à ce qu’elle soit
tendre et légèrement dorée. La durée
de cuisson varie d’une demi-heure à
une heure selon la grosseur des pom-
mes de terre. On peut en cuire des
petites, des moyennes ou des grosses,

 

«vant son gout ou l'usage qu’on
veut en faire.
On aime généralement une pomme

de terre à pulpe farineuse et séche ;
le choix de la variété est dans ce cas
important sans doute; cependant, la
cuisson est peut-être plus importane
encore. La pommede terre au four ne
devrait pas cuire plus qu’il ne faut,
ni attendre avant d'être servie. Si
on ne peut la déguster dès qu'elle est
prète, il faut l’entailler sur le dessus
’u au moins la piquer pour permet-
tre à la vapeur de s'échapper ; autre-
ment on aurait une pulpe compacte,
aqueuse et gluante.

Connnent les servir

les pommes de terre au four se
servent telles quelles ou à la maître
d'hôtel, c’est-à-dire entaillées sur le
dessus en forme de croix et garnies
de heurre frais et de persil comme
accompagnement des viandes, spécia-
lement du jambon chaud (voir le
communiqué de Pâques à venir).  

 

Les pommes de terre au four de-
viennent facilement la base du mets
principal pour le lunch ou le souper.
Il suffit de les entr’ouvrir et de les
napper d’un ragoût de poulet, d'une
sauce béchamelle moyenne au jam-
bon, au porc en conserve, au boeuf
haché, au fromage, aux oeufs, aux
oignons et au fromage, aux poireaux
et au fromage. Les pommes de terre
au four peuvent aussi être présentées
des façons suivantes quand elles
sont cuites, les partager en deux; à
l'aide d’une cuiller retirez la pulpe
et la transformer en une purée Jégè-
re, mousseuse et bien assaisonnée.
Ajouter à la purée, au goût et à vo-
lonté, du fromage ou une desserte de
vtande, de poisson finement coupés
ou hachés. Cela pourrait être: boeuf
rôti, braisé ou bouilli; agneau, porc
en conserve, jambon, foie, langue,
cervelle. Remplir les coquilles du
mélange et décorer joliment le des-
sus à la fourchette. Saupoudrer de
paprika ou de persil haché et servir
tel quel ou remettre à four très
chaud (450-4750F) 5-10 minutes
pour dorer. Cette façon de procéder
permet aussi d’utiliser un petit reste
de viande ou de poisson crus... dans
ce cas il faut laisser au four assez
longtemps pour cuire la viande et do-
rer, soit environ une demi-heure.

Parfois aussi après avoir rempli
ies coquilles de la purée légère on y
creuse un nid dans lequel on dépose
un oeuf poché à l'avance et on le re-
couvre de bacon frit ou grillé. On
peut encore simplement casser l'oeuf
dans le nid de purée, le recouvrir ou
non de hacon et mettre au four mo-
dérément chaud environ 10 minutes
nu jusqu’à ce que l’oeuf et le bacon
soient cuits au goût. Servir entouré
de persil.
De petites pommes de terre four-

rées se présentent bien comme en-
trées: une fois cuites au four, enle-
ver une calotte sur un côté ; retirer la
pulpe, l'écraser, lui ajouter du beur-
re et du lait. l’assaisonner et bien
battre. Remettre cette purée dans les
coques vides, garnir d'une cuillerée
de paté de foie nu de ragout de pou-
let on de sauce aux huitres; replacer
la calotte. Passer au four chaud quel-
ques minutes afin de servir fumant.
Décorer de persil.
Ft voilà comment les pommes de

terre sous une forme ou sous une au-
tre demeurent toujours les meilleures
amies de la ménagère !
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Saint-Jean

| Soin des plantes
d'appartement

Il est à conseiller de laver fré-
quemment les feuilles souillées des
plantes de sa maison. La poussière
et la suie les empêchent de respirer
normalement,
Avant de ce faire, on protégera la

terre du pot d’un papier ciré, percé
pour laisser passer la tige de la plan-
te, On plongera ensuite les feuilles
dans une eau savonneuse et on rin-
cera à l’eau claire. Il est préférable
de nettoyer les feuillages géants à
l’aide d’une éponge savonneuse. Pour
les plantes délicates. un atomiseur
sera utilisé.

Votre cafetière

 

La cafetière ne demeure la bonne
amie que de ceux qui savent prendre
d'elle un soin jaloux. Propre, elle
donne du bon café; sale, elle confère
au breuvage si précieux un goût
amer.
On nettoie une cafetière d'alumi-

mum en la frottant parfaitement et
scrupuleusement à l'aide de soda à
et on assèche. Le soda à pâte ou bi-
pâte. On rince ensuite à l'eau claire
carbonate de soude dissout la couche
graisseuse qui se forme facilement à
l'intérieur d'une cafetière et lui laisse
une odeur qui respire fraîcheur et
propreté. ,
Dans une cafetière de pvrex, de

verre ou de porcelaine. il est facile
de faire bouillir une solution à base
de bicarbonate de soude. Trois cuil-
lérées à soupe de cette poudre pour
une pinte d'eau sont suffisantes.

,—

Ne boudez pas le
poisson...

Le poisson est un aliment aussi ri-
che en protides que la viande dont il
constitue un excellent substitut, Te
poisson est de plus riche en sels mi-
et iode de même qu'en vitamines. Ces
néraux tels que phosphore. calcium
brèves considérations sur la valeur
nutritive du poisson devraient suf-
fire à combattre ce préjugé qui veut
que le poisson soit moins nourrissant
que la viande. De plus, le poisson par
ses courtes fibres musculiires est
plus facile à mastiquer et à digérer.

 

I] y a une distinction à établir en-

tre les poissons maigres (aiglefin,
brochet, morue, sole, barbotte, per-
chaude, etc.), et les poissons gras
(esturgeon, saumon, hareng, maque-
rèau, anguille, truite saumonée, etc.)
I] va sans dire que les poissons mai-
gres sont plus digestibles que les
poissons gras dont quelques-uns con-
tiennent jusqu’à 30 pour cent de ma-
tière grasse.

D'autre part. afin de faire ressor-
tir la délicate saveur du poisson et
d'en relever le goût si nécessaire. il
convient de l'apprêter avec soin. Tes
méthodes de cuisson du poisson sont
nombreuses: c’est ainsi qu’il peut
être frit, grillé. sauté, houilli ou po-
ché. T1 peut être servi très simple-
ment avec du citron ou avec une
sauce plus ou moins élaborée. De
plus, la grande versatilité du poisson
nous permet de le servir froid. en
salade ou sous forme d'un potage.
On a donc intérêt à manger du

poisson. En plus de servir notre san-
té, nous travaillerons à la prospérité
d'une industrie nationale puisque nos
rivières, nos lacs et les mere qui hai-
gnent notre pave nens fnurnicsent
une grande quantité de poissons
Mangeons dance heauconp de pais-  em !

 
Les vêtements ‘“du Dimanche” des enfants et les costumes tailleur sont
parmi les vêtements dont la confection fait faire le plus d'économie. Pen-
dant la semaine “Cousez et Eparg
des prix réduits spéciaux a celles qu
soi. Vous pouvez apprendre les dét
épargner en confectionnant des vêtements comme ceux-ci
même et pour les vôtres.

nez’, les centres de couture offrent
i suivent des cours de confection chez
ails propres à la couture tailleur et

pour vous-

 

Conseils à la ménagère

 

S'il vous arrive de parfois faire
usage d'insecticides, ayez soin de te-
nir enfants et animaux loin des en-
droits arrosés, jusqu'au complet assè-
chement du produit utilisé,

Les insecticides ne devraient éga-
lement être employés sur les vête-
ments d'enfants qu'au moment de les
mettre de côté pour une saison ou
l'autre. La prudence veut enfin que
les produits du genre, poudres ou li-
quides, soient gardés hors de la por-
tée des jeunes.

—o—

Onconseille à celle qui veut garder
à un lainage poilu sa texture souple
et sovense de toujours le laver à l’en-
vers, On évite ainsi de frotter le tis-
su et de briser les poils qui le carac-
térisent.

| I appartient aux jeunes de la mai-
son de prendre soin du chien ou du
chat, propriété de la famille. Il faut
avant tout leur enseigner à être bon
pour l'animal et ne pas les laisser le
nourrir à tort et à travers.

-—0—

Un bon éclairage, naturel ou arti-
ficiel est indispensable à ceux qui
font du travail de précision. La lu-
mière ne doit jamais être ni trop
éblnuissante ni trop faible.

——0-—--

Pour faire cuire des légumes verts,
l'eau qui reste prise dans les feuilles
après le nettovage suffit. Un trop
grande quantité d'eau vous prive des
minéraux et des vitamines des légu-
mes. 
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Adressez-vous en toute confiance
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Les services de secours aux sinistrés
de la Croix-Rouge dépèchent des
personnes compétentes shr les lieux
quand le besoin est Urgent. Aidez votre Croix-Rougeàtider les autres

“+

Vous aidez votre Croix-Rouge à
demeurer prête À parer aux désastres
quand veus lui apportez votre con-
tribution au mois de mars. Donnez
généreusement.

*
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-gréé résidant dans notre municipa-

DES MUNICIPALITES DE LA RIVE SUD

 

Lors de son assemblée régulière de mars, le Conseil mu-
nicipal a décidé, à l’unanimité, d’avertir les autorités provin-

*

ciales, que notre ville n'était pas intéressée au projet de Fédé-

ration qui est présentement soumis à la Législature. Copie de
cette olution sera envoyée à Me Redmond Roche, député
de Chambly, au Département des Affaires Municipales et à
M. Gagnon, secrétaire de la Fédération.

On sait déjà que ce projet a pour
but principal, la fédération des mu-
nicipalités de la Rive Sud pour
former une espéce de coopérative
un peu sous la forme d'une Com-
mission métropolitaine, pour l'étude
et même la réalisation de certains
projets qui peuvent servir à plu-
sieurs municipalités et en général
tous les services publics. Nos éche-
vins considérèrent que notre Ville
est trop éloignée du centre popu-
leux sur la Rive Sud immédiate
pour profiter des réalisations qui
sont envisagées surtout pour cette
partie du comté. On craint aussi
d'avoir à assumer des dettes d’au-
tres municipalités sans véritable-
ment recevoir les avantages cor-
respondants. On croit d'ailleurs sa-
voir que la Villa de Saint-Lambert
s’est aussi retirée de cette Fédéra-
tion.

Quelques demandes de contribua-
bles possédant des peupliers sur
leurs terrains ont demandé un délai
pour l'abattage de ces arbres pla-
cés à moins de 50 pieds des trottoirs
ou du système d'aqueduc. Ce règle-
ment a été passé depuis plus d'un
an et les échevins ont considéré
que les intéressés avaient eu tout le

temps pour se conformer à ce rè-
glement. La municipalité n’a pas
exigé l'abattage l'été dernier pour
ne pas briser les terrasses à la con-
dition que ces arbres soient abat-
tus cet hiver. Le Conseil munici-
pal a fixé la date limite au 15
juin alors que l'ingénieur municipal
fera un nouveau rapport sur les ar-
bres non abattus alors que le Con-
seil prendra décision d'agir. Le rè-
glement prévoit que la municipa-
lité peut elle-même abattre les ar-
bres et en charger le coût aux con-
tribuables en défaut.
M. Jean-Paul Viau, comptable a-

lité, a été nommé vérificateur pour

le terme 1953 en remplacement de
M. Hervé Belzile qui se trouve
dans l'impossibilité de procéder à
la vérification de livres de la mu-
nicipalité pour le terme terminé.
La Compagnie Lynn Innersol, par

l'entremise de son gérant M. Jac-
ques Martel, a fait parvenir au
Conseil municipal, une lettre de fé-
licitations à l'endroit du chef de
police Denis Deschamps. pour son
initiative et sa prompte action lors
d'une fausse alarme sonnée dans les
immeuble de la compagnie. Un gi-
cleur automatique avait fait défaut
ce qui déclancha une alarme et le
chef de police, par sa prompte ac-
tion, empêcha des dégats qui au-
raient pu devenir substantiels. Un
chèque accompagnait la lettre et le
maire J.-N. Cartier le remis lui-
même à M. Deschamps en y ajou-

tant ses propres félicitations.
Le Conseil a établi le tarif pour

les services de la souffleuse à nei-
ge à $8.00 de l'heure lorsquelle se-
ra utilisée à Fort-Chambly à la de-
mande des autorités de cette mu-
nicipalité. On a attiré l'attention des

citoyens sur les dangers de jeter
des balles de carabines dans les
poubelles. Certaines de ces balles
peuvent être inoffensives lorsqu'on
met le feu aux déchets accumulés
mais certaines autres peuvent vrai-
ment être dangereuses. Il serait
préférable de disposer de ces explo-
sifs d’une autre façon.

—o—

CONFERENCE DE MARS DE
L'ECOLE DES PARENTS

Rév. Frère Jacques des
Frères de la Charité

Nous savons que tous nos mem-
bres et un grand nombrf de non-
membres ont été désappointés de ne
pouvoir entendre Mgr Irenée Lus-
sier, conférencier-invité pour notre
soirée de février. La tempête, tout
comme pour la Conférence de jan-
vier, a empêché notre conférencier
de se rendre à Chambly. La con-
férence de Mgr Lussier sera reprise
le plus tôt possible, c'est-à-dire, aus-
sitôt que Mgr Lussier aura une soi-

rée de libre pour nous. Toute la
population en sera avertie d’avan-

ce.
En attendant, notre programme

de conférences se continuera tel que
prévu au début de l'année et la
conférence de mercredi prochain, le
17 mars, sera donnée par le Rév.
Frère Jacques des Frères de la
Charité, ancien directeur du Mont
St-Antoine. Sous le titre de “l'Art
de punir”, le conférencier nous tra-
cera son expérience comme ancien
directeur d’une maison de réhabili-
tation et sera assurément en mesu-
re de nous décrire les grands prin-
cipes de l'application des punitions
dans l'éducation.
La soirée se tiendra comme à

l'habitude dans la salle de l'Ecole
Saint-Joseph de Chambly et débu-
tera à 8 h. 15. Le comptoir-librai-
rie fonctionnera pour la , première
fois depuis novembre dernier ainsi
que la bibliothèque-circulante. C’est
dire qu’il y à beaucoup de volumes
qui devraient revenir à la respon-
sable. Les membres en profiteront
évidemment pour en prendre de nou-
veaux. Il y aura aussi prix de pré-
sence.

—0—-

SOCIETE ST-JEAN-BAPTISTE

Campagne de recrutement
La Société St-Jean-Baptiste de

Chambly lance, pour le mois de
mars, une grande campagne de re-
crutement qui a été confiée à M.
Gérald Laferrière.
La Société locale en profitera pour

faire connaître les avantages de
l’Entr’aide Mortuaire récemment or-
ganisée pour,le bénéfice de ses mem-
bres. Cette Entr'aide Mortuaire, or-
ganisée sur la base coopérative, of-
fre une assurance-vie à très bon
compte payable vingt-quatre heu-
res après le décès sans autres for-
malités. Présentement un versement
minimum de $500.00 est garanti

qui augmente avec le nombre des
membres participants. Le verse-
ments lors d’un décès est de 85%
des cotisations perçues; 5% sont
versés en messes et 10% demeurent
comme fonds de réserve. Lors de
chaque décès, les membres sont in-
vités à verser un dollar en prévi-
sion du prochain décès.

—0—

A LA CHAMBRE
DE COMMERCE
L'assemblée régulière de la Cham-

bre de Commerce aura lieu mardi
prochain, le 15 mars, troisième lun-
di du mois. L'assemblée sera tenue
dans la salle du Conseil de Ville
de ville Chambly.

—O-—

CHEMIN DE LA CROIX
DURANT LE CAREME
À tous les vendredis soirs durant

le Saint Temps du carême, il y au-
ra exercice du Chemin de la Croix
à l'église paroissiale. Tous les pa-
roissiens, hommes et femmes, jeu-
nes gens et jeunes filles sont invi-
tés à prendre part à cet exercice
hebdomadaire durant ce temps de
pénitence.

—0-

CHRONIQUE LACORDAIRE
Toutes les personnes qui aimentle

chant et veulent passer des heures
agréables en groupe sont invitées
à faire partie de la chorale. Tous,
hommes et femmes mariés. jeunes

filles et jeunes gens, Lacordaire ou
non peuvent s'inscrire en s'adres-
sant à Jacques Blaquière ou en ve-
nant dimanche prochain, après la
messe de 8 h. 30 au Centre parois-
sial. Ce sera la première réunion
et on décidera alors s'il doit y avoir
répétitions sur semaine ou seulement
le dimanche matin. Il n'est pas né-
cessaire d'avoir de grands talents,
une voix passable, un peu d'oreille
et de la bonne volonté.

amen

CHEZ LES FERMIERES
L'assemblée régulidre du Cercle

des Fermières leu mardi pro-

ACTOR ee Le LR RE I 0

"LE RICMELIEU,
du mois. Les membres sont invitées que
à y venir nombreuses.

—,-

DAMES DE SAINTE-ANNE

Changement de la date des

réunions

Lors d’une assemblée spéciale te-

nue dimanche dernier et réunissant

un grand nombre de Dames, il a été

décidé d'établir les réunions au troi-

sième jeudi du mois après la réunion

des membres du Tiers-Ordre. Les

Dames de Sainte-Anne qui ne font

pas partie du Tiers-Ordre sont priées

de se reñdre vers8 h. 30 pour pro-

fiter du Salut du Très Saint-Sacre-

ment. La réunion se tiendra immé-

ditement après la cérémonie dans la

sacristie.
J—

BEAU RESULTAT DE LA

PARTIE DE CARTES
DES FERMIERES

Samedi dernier, le 20 février, le

Cercle des Fermières de Chambly

donnait sa partie de cartes annuel-

le dans la salle du Collège St-Jo-

seph. Malgré la ‘faible assistance,

certainement attribuable au peu de

publicité sur cet événement social,

le Cercle est tout de même satisfait

du succès obtenu. L'atmosphère en-

thousiaste des assistants devant les

nombreux et magnifiques prix expo-

sés atténuait un peu la déception

causée par l'absence d’un grand

nombre de nos fidèles habitués.

Nous remercions cordialement M.

le curé Poirier qui, malgré ses nom-

breuses occupations a tenu à nous
encourager par une courte apparu-
tion et un mot d'appréciation pour
l'oeuvre poursuivie par les Cercles
des Fermières. Un grand. merci à
tous les assistants qui nous ont en-
couragées. Notre reconnaissance va
également à tous ceux qui, de près
ou de loin, ont assuré le succès de
cette soirée par leur grande géné-
rosité, au représentant de la force
constabulaire qui s’est montré si ac-
commodant, aux messieurs qui nous
ont prêté main-forte, à M. Panet
pour son poêle à gaz propane pour
la préparation du café et à M.
Morin qui, comme toujours, fut un
maître de cérémonie parfait.

Enfin, merci à tous ceux qui ont
offert des cadeaux et aux person-
nes suivantes qui ont donné des prix
en argent: Mmes Omer Denault, N.
Duranleau, J. V. Doucet, L. Beau-
lieu, A. Brunet et MM. Adam et
Oswald Beaudry ainsi qu’à tous les
autres dont les noms ont pu nous

échapper.
En somme, ce fut une soirée de

l'amitié. Souhaitons qu'elle se re-
nouvelle. Merci à tous et bienvenue

à nos prochaines activités.
—O0—

AU HOCKEY
Notre équip® des Loisirs a réussi

À se maintenir dans les éliminatoi-

res de la Ligue Richelieu en obte-
nant la victoire sur le Club Saint-
Hyacinthe, dimanche dernier par le
compte de 2 à 0. Le Saint-Hyacin-

the mène présentement avec deux
victoires contre une pour notre équi-
pe. La prochaine partie aura lieu
samedi soir prochain, le 13 mars à
8 h. 30 à l'arèna de Saint-Hyacinthe.

Armand Larivée s'est vu attribuer

le trophée Edgar Potvin pour l’é-
toile de l'année choisi par vote po-
pulaire. À chaque partie de l'équi-
pe, on distribuait 10 bulletins par-
mi les spectateurs qui choisissaient

les trois étoiles de la partie dans
notre équipe. La première étoile
recevait trois points, la deuxième 2
points et la troisième un point. C'est
le résultat de ce vote populaire qui
a élu Armand Larivée comme l'é-
toile de notre -équipe. ‘
Le trophée Edgar Potvin consiste

en deux trophées dont l'un est per-
pétuel qui pourra être gagné par un
autre l’an prochain et un autre tro-
phée personnel qui demeure la pro-
priété permanente du gagnant.

La mauvaise température n'a pas
permis à nos équipes locales de ter-
miner leur saison régulière et il
semble bien que le hockey et le
patinage sont finis en autant que
la patinoire extérieure des Loi-
sirs est concernée.

—o

TENNIS SUR TABLE
Notre équipe des Loisirs continue

à faire très belle figure dans la
Ligue de la Rive Sud. Il a obtenu 8
victoires dans le premier semestre

contre aucune défaite. Dans la clas-
se junior “B” il détient la deuxiè-
me position avec une moyenne de
73.29%, suivant de près St-Pierre-

Apôtre qui a une moyenne de 734%.
Pour les doubles, Chambly mène
avec 85% suiw du Cercle Sportif
avec 88.6%. La plus récente vic-
toire de notre équipe a été contre  aura

chain, le 16 mars, troisième mardi I'Externat Classique de Longueuil
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Le capitaine de l'équipe, GGaudreau, doit assister cette som
ne à une réunion de tous leg cg
taines de la Ligue. Jusqu'à présent
notre équipe s'est déplacée cont
lement chez les autres m pue

   
meilleure moyenne et joué le plus

grand nombre de parties pour notre

équipe. II a joué 44 parties,gagné
33 et perdu12 consëfvant une moy-

enne de 72.7%. Roland Monast a 26
parties jouées, 18 gagnées et 6 per- embr

dues avec une moyenne de 69.3%.|la Ligue pour jouer et les règle

J.-Guy Dozois a 36 parties Jouées,

|

ments ne lui permettent pas poux

23 gagnées et 13 perdues soit une

moyenne de 63.8%; Gilles Gaudreau,

30 parties jouées, 18 gagnées et 12

perduès pour une moyenne de 60%.

Roland Monast est présentement

inactif à la suite d'un malheureux

le moment de recevoir da
caux. Gilles Gaudreau ess
Particulièrement que la
éliminatoires ait lieu à C

ns ses lo-

aiera tout non & Longueuil. Nous lui Souhaiton,
(suite à la page 25)

 

CULTIVATEURS

Nous payons les plus hauts prix pour vos animaux
accidentés ou morts, de toutes sortes et spéciale.
ment vivants.

Camion à votre service 24 heures par jour.

THE ST. JOHNS MEAT SERVICE CO.

TEL. 3301 “te SAINT-JEAN

ENAREComer
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A. BEAUDRY& FILS
Entrepreneur-Electricien-Licencié
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Fixtures électriques et accessoires de toutes sortes

BICYCLETTES C.C.M.

_ 235 Jacques-Cartier Tél. 3783
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A l'occasion de la Grande Mission, nous som-

mes à la disposition de Messieurs les Curés et

Organisateurs pour leur fournir tout ce dont ils

auront besoin en fait de chandelles et de bou-

gles de toutes sortes. Nous leur assurons unelivrai-
son de tout ce qui sera commandé dans un délai de

24 heures. Nous avons aussi un assortiment de

luminaires pour faire brûler ces bougies et assu-

rons la livraison dans le même délai.

J. E. MAILLOUX,LTEE
au Service du Clergé depuis près de cinquante ans.
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 Plumes “Esterbrook "—

Porte-plume pour mettre |

sur un bureau avec encrier

et plume. Pointe à votre

choix.

Lignes modernes

Couleurs variées

La base: $4.25

La plume: $1.30

  

 

Plume-fontaine de poche
marque “Esterbrook” avec pointe ajustable

28 SORTES DE POINTES
à votre disposition, pour tout genre d'écriture

@ Seulement $3.35 la plume complète
© .La pointe seule 0.55 et $1.30
© La plume seulement: $2.60

 

Les Editions du Richelieu, Ltée
170, rue Saint-Jacques Téléphone 7529 
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Saint-Blaise
VIE RELIGIEUSE

; de Marie
i nantsunion aura lieu après la

À -,nd'messe dimanche.
; riale

en grand élan de générosi-

PM ot de piété mariale, les parois-
FX …ns de St-Blaise viennent d’ériger

ne chapelle ardente qui sera com-

e un reposoir à la statue de la

Me Vierge durant l'année du cen-

snaire. L'aspect de ce trône d’hon-

Ed Cyr est vraiment magnifique et

visissant. T1 vaut la peine d’être

, I deviendra certes un centre de

svotion pour tous les amants de

Vierge Marie. Généreux dona-

purs qui n'avez pas lésiné dans le

bcrifice, et vous qui avez travaillé

les jours et des jours avec un dé-

puement inlassable-et dans l'ob-

urité de l'anonymat à l'érection

» ce trône soyez remerciés. Vous

Écritez des félicitations et de la
bvonnaissance de la Vierge qui

@rie tous vos noms dans Son

eut.
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NAISSANCES

# A Sainl- Blaise, le 7 mars 1954,

été baptisé: Marie Ginette Louise

5 |e -5 mars, enfant de M. Henri

enoit et de Simone Thibodeau. Le

dain a été M. Henri Gemme de

-Jean et la marraine Jeanne Be-

bi: son épouse. Porteuse: Melle

Bonique Boucher de St-Jean.

$A Saint- Blaise, le 7 mars 1954,
LR été baptisé Marie Irène Colette,

B le 2 mars, enfant de M. Roger

Mbngpré. et de Thérèse Landry. Le
‘Brain a été M. Roméo Landry de
@ Jean et la marraine Irène Huet
Muse du parrain.
Félicitations!

M
e
e
e

c
n
+

=" 0

   

  
  

  

    

_- 0o-—-

3 VIE SOCIALE
MDSPITALISATION

vous apprenons que Mme Bruno
ssant doit subir une opération

frurgicale à l'Hôpital de Saint-
, 1. Nous lui souhaitons beaucoup

M ourage et avec nos voeux d'un
§it rétablissement.
+ —o—
HÉCIDENT
| Famedi soir dernier à la voie
j@ ce de la 2e Ligne a Saint-Blai-
= M. et Mme Dupuis, du Rang Ri-
cu a Saint-Jean ont été frappés
M in fret du C.N.R. Ils ont été
Messes mais pas gravement et ont
B® conduits à l'Hôpital de Saint-
Ke" jeudi. pour observation.
Ë M et Mme Adrien Ménard ont
fn léger accident, samedi der-
Pr et ont vu leur auto quelque

; endummagé, lorsque leur vé-
we ghssa sur le pavé et donna
“re un poteau. le long du chemin
holjen

M et Mme David Baker de
ÿ -rnar! de Lacolle rendent visite
pM. le curé dernièrement.
4 --0- -

Rs MALADES
ji. tal de sunté de Mlle Jeanne Ga-
M et de Madame Florian Gen-
pp s'améliore.

Et Nos normaliennes de St-Jean,
p< Jeannine Guay et Lise Cha-
ME visitaient Jeurs parents diman-
PR dernier

| E+ Madame Lucien Tremblay pas-

| quelques jours chez sa fille

| #2 Léo Moreau, de Saint-Jean, la
| Pine dernière.

F# MIles Lauraine Ethier et Made-

MF‘ Robert ont passé la fin de se-
Me à St-Sauveur des Monts, les
a de Mile Jeanne d'Arc Bi-
gun.
:

|
| Saint-Luc

COLEST-GRORGES
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a

—Claire Tétreanit. . . . 85.4
Jacques Dubé.

.

. . . 80.6Marcel Raymond. . . . 70.3
Adrien St-Pierre... . . 74.5

ermaine St-Pierre . . 73.4Lisette Marcil. . .

.

. 64.9—Hélène Mailloux. . . . 74.6Simone Lapalme. . 70.1
Claire Harbec. .. . . 67.6

Mlle Léc Durivage, dir.~Maria Masevisina. 93.5
Rachelle Deslippes. . on’
Lucie Mailloux. . . . 90.7Murielle Grenier .. 8&1

Gabriel Fugulin. . 86.8
Me Gisèle Martin, inst.

Ze—Cécile Fugulin. 86.2
Claire Larivière .. . . 85
ndré Grégoire. 84.9

le—Céline Mailloux. . . . 87.9
Claudette Chaput. . . . 86.2
Huguette Waegenaer.. 85.8

Mlle Céline Hébert, inst.
es

Soirée
Samedi, 27 février, avait lieu, à la

demeure de M. Jean-Paul Bisaillon,
une soirée, organisée par un groupe
d’amis, à l’occasion du 45e anniver-
saire de naissance de M. Bisaillon.
Quand M. Bisaillon est arrivé à sa

demeure, samedi soir, à sa grande
surprise, étaient réunis une cinquan-
taine de personnes,
I fut un peu ému, mais se remit

vite. Son fils, Clément, lui présenta
une bourse donnée par les invités, et
on surprit aussi Mme Bisaillon lors-
que sa fille Nicole lui présenta un
joli bouquet. Ensuite, M. Emery Bi-
nette lut une adresse et on s'’amusa
Jusqu'à minuit et un léger goûter fut
servi.
Tous repartirent contents de leur

soirée.
 tl

LACOLLE
REMERCIEMENTS

Les religieuses de S. Croix re.
mefcient sincèrement toutes les per-
sonnes qui leur ont adressé quel-
ques témoignages de svmpathie ?
l'occasion de la mort précipitée de
leur bien regretté compagne S. M.
de S. Emilius. Elle remercient d’une
manière spéciale La commission
scolaire, M. et Mme Paul-Emile
Landry, M. et Mme Nelson Four-
nier, M. et Mme Bruno Boulé, M.
et Mme Fabien Demers, M. et Mme
Roger Poitras, M. et Mme Arthur
Lestage, M .et Mme Albert Lafo-
rest, M. et Mme A. Young, M. et
Mme Roland Gagné, les élèves de
3ième année, les autres élèves de
l’école qui ont offert bouquets spi-
“ituels et honoraires de messe.
Autres remerciements
Les élèves de 10e année et les re-

ligieuses témoignent leur gratitude
à M. Raymond Falcon qui a pous-
sé sa générosité à les conduire bien
libéralement à la cérémonie de pri-
se d'habit à la maison mère des
Soeurs de S. Croix et des S. Dou-
leurs le 11 février. Qu'en retour

Dieu le comble de grâces ainsi que
sa belle petite famille.

AVIS
Les petits garçons du couvent de-

mandent à tou le monde de bien

vouloir ramasser beaucoup de pa-

pier de toute sorte - gazette - pa-

trie - journal - revues de tout gen-

re. Ils passeront sous peu dans les
foyers, dès les beaux jours. Afin
Jue le papier rapporte davantage

veuillez avoir l'obligeance d'atta-
‘her le papier en paquets. Les com-

pagnies exigent cette particularité.

nisations de l'école. Merci d'avan-

ce à ceux qui s'intéresseront.

COUVENT LACOLLE

Notes de février:

 

 
10e année %

Rita Levrault - 87.7

Nicole Fortier 78.5

Carmen Boudreau 76.5

Nicole Boudreau 76.0

9e année:

Solange Roy 90.5
Marcelle Parent 73.5

8e année:

Thérèse Lefrançois 82.7
Claudette Blain | 82.5

Andrée Fortier ._... …… 78.2
Te année:
Rita Lestage .….…….. … 87.0
Hélène Parent .… … …… 86.2

Claudette Lamoureux 79.5
6e année:

Madeleine Bouchard ..…… 80.2
Marquise Blain ……… ……… 76.5

Nicole Girard 72.7

pe année:
Diane Blain . . 89.8

Marielle Gervais 89.8
Gisèle Blain . 89.5

4e année:
Rollande Blais 87.0

Ghislaine Blain . 84.3

Nicole Plante 82.0
8e année:
Angeibert Laforest . 01.7

Raynaid Girard. 80.8
Claudette Duquette . 88.8
Johanne Berthiaume 88.2

La recette est au profit des orga-|.

 

LE RICHELIEU

2e année:
Gilles Martin .…

 

Nicole Mercier … .….…… 83.7
Serge Langlois ………………… 83.2

1ère année
Marc Thibodeau ...._. 82.0
Francine Serre ...... _....

Diane Demers

 

 

Saint-Valentin
M. Gilles Dancouse, séminariste

chez les Rev. Pères Oblats €
Chambly Bassin est actuellement
en repos dans sa famille, jusqu’au
mois de septembre.
Un groupe d'amis se réunissaient

dimanche soir chez Mlle Louise Hé-
bert, à l'occasion de son anniver-
saire de naissance, cette fête sur-
prise fut des mieux réussies de jo-
lis cadeaux lui furent présentés, et

l'on gardera longtemps un joyeux
souvenir de cette fête intime.
En visite chez Melle Laurette Ra-

cine, Melle A. Daoust, de St-Jean.
—2— 

St-Jacques-le-Mineur
NOTES DE FEVRIER

Classe des moyens, Ecole No 1

Années

3e Ginette Filion 85.

Lucie Legrand 79.6
Andrée Longtin 74.3
Denise Filion TA.

Céline Boulé 71.

Denis Demers 68.5

Gaétan Potvin 67.8

4e Nicole Demers 73.6

Roland Sigouin 56.6
Raymond Charette 56.3

Roch Gaudreau 54.7

Nicole Aubry 54.1
Fernand Belodin 53.2

Doria Daigneault 50.

Pauline Lucier. inst.
0

Dimanche dernier, aprés la grand’
messe il y eut élection des mem-
bres du Conseil de la Chorale Saint-
Jacques-le-Mineur. Ont été élus
Jean Perrier, président; Lucien De-
rome, vice-président et Jean-Paul
Pinsonneault, secrétaire-trésorier.

Cordiales félicitations aux nou-
veaux dignitaires.

—-0—

—Le 28 février, sépulture blanche
de Joseph-Amédée, Gaétan Filion.
âgé de quatre mois, fils de Marc
Filion et de Béatrice Tallard.
Chaleureuses sympathies aux pa-

rents éprouvés.
—-Bonne fête à Pierre Pierre, de

la part de sa maîtresse et de ses
amis.

—Bonne fête à Louiselle Pelletier

de la part de ses amis.
 

 

—--—-—
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Sabrevois

ECOLE No 2
Année To
7e— André Langlais. 74

Béatrice Duquette. 74
Oe— Albert Mercier, 74

André Berleur. 71!
Marie-Claire Berleur. OR |

Nicole Benoit. 56,

5Se—Louise Boulais. 72
Rolland Mercier. 67

Simone Benoit. 54
Claude Ménard. 49
Claudette Quintin. 48

4e—Monique Langlais. . . . 72.
Alice Menard. ©. |

Colette Berleur. . 63:
Rollande Mercier. 54

Je—Francine Rhéaume. . 85
Claudette Bertrand. 81

Denis Langlais. 68
André Ménard. . 65
Denis Duquette. 64

2e—Jacques Bouthillier. 90 |
louise Bouthillier. 80
Pierre Grégoire. 74
Reine Boulais. .. 67
Jeanne Champagne. . . . 66
Michel Bouchard. 63

Je—Laurier Langlais, 78
Yolande Langlais. 65 |

Saint-Isidore

A St-Isidore, le 14 février, a été
baptisée Marie, France, Eugénie, née
le 5 février, enfant de M. Lucien
Dubuc et de Reina Gervais. Le par-
rain a été M. Ubald Dubuc et la mar-
raine Eugénie Brais, grands-parents
de l'enfant. Porteuse: Mme Maurice
Lefebvre, tante.  
 

 

TELEPHONE 2294 RESIDENCE 5605

ROY & FILS
PORTES ET CHASSIS

MATERIAUX DE CONSTRUCTION

Finition de maison — Veneer — Masonite -— Arborite
Vitres — Peinture “Benjamin Moore”

197 Saint-Jacques St-Jean, Qué.  
 

 

 

J. M. PETRIN & FRERE
Spécialité: Pierre Artificielle

BLOCS DE CIMENT
305 BLVD GOUIN 50 BOUTHILLIER

TEL. 2396 TEL. 171

MANUFACTURE RESIDENCE

SAINT-JEAN, Qué.    
   
 

 

 

.

 

BESOIN D’ARGENT?
OBTENEZ DE $50 A $1,000

SANS GARANTIE NEGOCIABLE
CONDITIONS RAISONNABLES. Choisissez
vous-même votre mode de paiement.
Jusqu'à 24 mois pour rembourser.
Téléphonez ou passez aujourd’hui . . .
oubliez vos soucis d'argent! Libérez-
vous, faites un emprunt, en vous adres-
sant à une maison sûre et amicale . . .

OUSEHOLD FINANCE
A.-J. Bergeron, gérant

39 rue St. Jacques, Deuxième étage, Tél. 7538

ST. JEAN, P.Q.

Service rapide,lemêmejour. Prêts
accordés contre votre signature.
Empruntez pour liquider vos
vieilles dettes: combustible,

impôts, ou pour toute autre
raison valable.

 

 

La petite presse à foin New Holland

automatique est ce qu'il y a de plus

nouveau sur le marché en 1954!

Suivant l'avis des ingénieurs le modèle 66 est le plus

rapide, avec une capacité de 7 tonnes à l'heure.

Voyez-là des maintenant chez

L'AGENT LOCAL NEW HOLLAND

LEONIDE POIRIER
NAPIERVILLE TEL. 674
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Notre Caréme
Comme dans toutes les églises ce

temps de pénitence débuta par le

Mercredi des Cendres — avec sa li-

turgie quadragésimale ; le Carême

est une sorte de retraite faite par les

chrétiens du monde entier, laquelle

se clôturera par la confession et la

communion pascales; la liturgie du
Carême nous fait suivre Jésus au
cours de son ministère apostolique.
A la grand'messe de 8 heures, le ma-
tin, ce fut le T. R. P. Vanden Broeck

prieur du Monastère, qui présida, as-
sisté du KR. P. Vansteene, curé com-

me maitre de cérémonies, Une belle

assistance remplissait la nef, et tous
s'approchèrent pour s'entendre dire
“Souviens-toi, à homme, que tu es
poussière”... Espérons qu’on y ré-

fléchira durant ces jours de péniten-

ces pour toujours “être prêts à ré-
pondre au Maître : Me voici”, si
Il juge de nous appeler subitement
de nous présenter à Son tribunal.
Qui saît, ce Carême peut être le der-

nier de notre vie. Pensons-y bien !
& s ® @

Dames de Sainte-Anne
Une trentaine de congréganistes

ont sacrifié les réjouissances d’un
‘lundi gras” pour se rendre à leur
assemblée régulière le premier lundi

le mars. Notre Père curé sut en des
termes paternels les féliciter de ce
sacrifice et les en remercier au nom
de notre grande Patronne, la Bohne
sainte Anne. La conférence comporta
des exhortations sur la manière
d'employer ce Carème pour qu’il soit
fructueux à nos âmes. T1 fut ensuite
décidé d'organiser la soirée familiale
paroissiale pour le 28 mars, Mi-Ca-
rème.
Un comité fut nommé: Mmes Gré-

goire Dupuis, Achille Pinsonnault et
Urgel Trudeau en auront la charge,
assistées d'un comité de volontaires.
On servira un sôuper aux fèves (soit
dit en passant, les contributions de
victuailles n'ont pas manqué au cours
de l'assemblée sur ce sujet). Donc,

avec la bonne volonté de tous et une
honne assistance, espérons que la Mi-
Carême réunira bon nombre de pa-
rnissiens et d'amis pour se réjouir
d'avoir bien employé la première par-
tie du Carème 1954, et prendre la
résolution de continuer jusqu'à Pâ-
ques. On en reparlera encore bientôt.

+ +

Varre-Dame-des-Sept-Douleurs
Il fait plaisir aux paroissiens de

revoir réanparaître dans notre église
les anciennes statues avec une nou-

veîle toilette, cette fois. Celle de N.-
1) des Sept Douleurs, placée à l’ar-
rière de l’église, nous inspirera des
sentiments pieux à notre entrée pour
prier. Flle aussi a souffert et a porté
<i croix. À nous de lui confier nos
louleurs et nos épreuves... le tronc
pour les aumônes du Carême est aus-
<i placé tout près. .. c’est le temps de
la pénitence. de la prière et des au-
mones, ne l’oublions pas !

» + 9

Nos triduum

Quand on lira cette chronique, on
sera à la veille du premier Triduum
Pascal, dans notre paroisse, celui des
dames de la paroisse. C’est le R. P.
Eric Volant, 0. praem., qui en sera
le prédicateur, et notre R. P. curé
présidera aux excrcices de ces tri-
duum en préparation aux commu-
mons pascales. L'ouverture, vendredi
soir, à 9h.30, par un Chemin de croix
médité, suivi de la Messe du soir, et
sermon. Samedi matin, messe et le
soir, à 8 hres, exercices du Triduum,
sermon. Dimanche matin communion

générale; clôture le soir à 8 heures.
Mères de famille, battez la marche,

donnez le bon exemple, rendez-vous
toutes à ce pieux triduum — 3 jours
avec Dieu, est-ce trop demander ?

Ensuite, voyez à envoyer les autres
membres de votre famille quand leur
tour viendra, ainsi tous purifiés du-
rant ce temps du Carème, les fêtes de
Paques seront comme un avant-goût
du Ciel pour la paroisse et nos fa-
milles.

ee

l'eillée familiale
Sur le programme du Carème, on

lit Un saint triste fait un triste saint,
afin de se récréer en famille parois-
riale, les jeunes de la JAC-JACF ont
prie eur eux de nous amuser chaque

200 + 4 40 V5 0020000 5 100000800070NS
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dimanchesoir après les exercices des

triduum en nous présentant - chaque

semaine une comédie. Dimanche der-

nier, le 7, ce programme débuta par

la pièce Les deux bonnes. Les inter-

prètes furent: Monique, Mlle Angèle

Guay; Adélaïde, Mlie Fernande Du-

puis; Mathurine, bonne,MÎle Estelle

Guay; Françoise, bonne auvergnate,

Mlle Lucille Dupuis; Yolande, Mlle

Thérèse Surprenant. Elles furent

chaleureusement applaudies. La veil-

lée s’ouvrit par une partie de cartes

et se termina par la pièce.
Il y eut callation, prix divers. Di-

manche prochain, au tour de la JAC.
On verra La téte de veau, avec un

groupe de jeunes gens comme inter-
prètes; ces comédies sont jugées, et
à la clôture, on fera connaître les
résultats.

 

Le public est invité à assisterà ces
veillées familiales dont l'admission

est seulement 25c.
Bienvenue à tous !

Gertrude BOIRE,inst.
———e7—-

Questionnaire canadien

1. — L'an dernier, les Canadiens
ont construit quelque 95,000 nou-
veaux foyers. Est-ce plus ou moins
que l'année précédente ?

2. — Quel fut le premier bateau à
vapeur à traverser l'Atlantique et où
fut-il construit ?
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Notes de février
ECOLE No 4

Année 1 ®æ

5e—Lise Daigneault. . . . 78.9
Lise Pinsonneault. . . 76

4e—Lucette Lefebvre. .. .76.1
Gisèle Beaudin. . . 59.4

3e—Clairette Allard. . 92.5
Bernard Pomminville.. 82.4

Ze—Gérald Sénécal. . . . 92.5
Marcel Boyer. . . . 66.8

 

     

nadiens, combien font partie d'u-
nions ?

4.=- Quelle-est la €
grande ville du Canada ?-

5. — Qui fut premier ministre du
Canada durant la Première Grande
Guerre?
REPONSES :

5. Sir Robert Borden: 4. Hamil-
ton, Ont. -3: Un peu-plus d’un ein-
quiéme. 2. Le Royal Williams, cons-
truit à Québec. 1. C’est un record

3. — Des 5,300,000travailleurs ca-|

éfaquième plus

le Symbole
international de la compassion @
tempsde paix comme en temps de
guerre. Elle assure l’aide et l'encou
ragement à tous. Aidez vot i
Rouge à demeurer forte. re Croix.

————e

_ Votre  Croix-Rouge canadien
tient en réserve du matériel de
cours, en, France, en Suisse, en T .
quie et en Australie afin de pares
aux désastres n’importe où dans .
monde. ‘ 
  

sans précédent.
- (Québec-Presse).

 

LA

 

  
prêtez-nous votre appui

CROIX-ROUGE}
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*Nous n°
de voiture

Stabilité et
sécurité sansprécédent

GRÂCE À LA NOUVELLE ET SENSATIONNELLE SUSPENSION AVANT A ROTULES

— =" /X 7
Pour qui recherche

la perfection
List+ te AR |
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avons Jamais eu
si biel”
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UN PERFECTIONNEMENT REMARQUABLE —
LA SUSPENSION AVANT A ROTULES
La nouvelle suspension avant à rotules,

résultat de longues années de vec
influe en même temps sur la suspension € LE) ;

et sur la direction. De durables et robustes ; A
rutules coordonnent avec précision les if 2 - 3 *

mouvements \erlicaux et latéraux pour | fi ol 4
procurer la tenue de route la plus i 12 >

donee et la plus uniforme que 4% :
vous puissiez imaginer LVA207 STGP

 

 

NOUVEAU MOTEUR

herches,

 

Dia
“45. Le nouveau moteur V.8

y Monarch de 161 CV,
fabriqué par le plus grand
constructeur de moteurs

- V.8 au Canada, assure yne
4  durilité plus grande et des
I reprises plus rapides

(surcroit de sécuritéi).

de 161 CV,

parfaite et une stabi

 

 

 

  

Frélaues-vout and une

Tito
POURVUEBuk HSTonLEICH]> 0
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,
+ (Certains des dispositifs et des accessoires illustrés ou mentionnés sont standard dens

quelques modèles et facultatifs moyennant supplément déns d'autres.) ré
AYSom&po
ETTa

130, Jacques-Cartier

195%

narch,»
V

UPAPES EN TÊTE

la Monarch est aussi

————

“Elle tient la route
merveilleusement

\ dans les tournants!”
Ÿ

 

   

       
   

La Monarch de 1954 est dotée d'un nouveau r:

sensationnel régulateur de roulement 4.«

suspension avant a rotules, qui procure une

hité absolue dans les tour

et qui assure une tenue deroute impeccable

et un confort inégalé. La nouvelle et magnatog.

Monarch “adhère” à la route et prend les cour

les plus prononcées avec une sûreté sans

précédent! Tout eftort au volant est supprin

grâce à cette merveilleuse suspension a rotulss

aussi au nouveau et puissant moteur VR Moni

de 161 CV et aux dispositifs automatiques Jo

plus modernes. D'un confort insoupgonne vgn

plus belle que jamais
auparavant! Oui, vraiment, la Monarch Combos

pour qui recherche la perfection!

“La stabilité de la
Monarch est vraiment

remarquable!”

<

   “Et elle assure une
sécurité accrue!”

$VOYEZ UN VENDEUR MONARCH...ET ESSAYEZ UNE MONARCH AU JOUR ET À L'HEURE QUI VOUS CONVIENDRONT

TOUGAS AUTOMOBILES LIMITEE
‘Saint-Jean, P.Q.
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LES BOMBES
Afin de dissiper l'inquiétude née

du mystère qui entoure la fission

de l'atome les autorités de la dé-
fense civile ont publié des manuels

et d'autre documentation qui en-

trent dans le programme de prépa-

ration de défense en cas de guerre

et qui expliquent à la population ce
qu'il faut attendre des bombes ato-

miques dont on parie tant, mais

qu'on connaît si mal. ;

Les genres, les effets et les ca-

ractéristiques des diverses explo-
sions atomiques sont expliqués dans
la plaquette ‘Protection personnelle

rontre l'attaque atomique” que
peuvent se procurer tous ceux qui

sont intéressés à se défendre con-
tre une attaque del‘ennemi.
L'entrainement à la défence civile

fournit à ceux qui y prennent part

des renseignements sur le nombre
des victimes et l'étendue des dégats
que pourraient causer les diverses
sortes d'explosions atomiques. Qui-
vonque lit les publications fédérales

peut se former une très bonne.i-
dée de ce qu'il faut,.fäire’ avant,
pendant et après les raids, même

aveu les engins les plus mortels
envore inventés. ‘

D'après les experts, l’opinion qui
veut que les engins atomiques vont

détruire la terre est tout à fait er-
ronée. Bien que ces bombes aient

une puissance de destruction jamais
atteinte dans le passé et qui ne se-
1ult dépassée que par celle de la
nouvelle bombe à hydrogène, cette
nuissance est tout de même limitée.
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RADIOACTIVITE \
Les dangers si redoutés de la ra-

honetivité sont moins sérieux qu'’-
on He le croit généralement. La ra-

Honctivité a causé moins de 15 p.

Inv des morts el des blessures in-

figres au Japon par la bombe ato-

nique, Si les Japonais avaient su

comment se protéger contre cette
auque cette proportion aurait été
vive considérablement. La radio-
«iv é n'est rien de nouveau; on la
rencontre dans les rayons X et mé-
“ue dans les rayons du soleil. Elle

"vs* nuisible que lorsqu'elle est ab-
serbes en trop fortes doses, comme

“x de coup de soleil. par exemple.
Hoireusement, presque tout ce

du se trouve entre l'être humain et

«es ravens Sert de bouclier, bien

quil faille une épaisseur considéra-
ble pour assurer une protection
‘eimpiète, Les manuels décrivent

tout ve qui peut arrêter les rayons
dangereux, el conseillent à ceux qui

son: surpris à l'extérieur de se

Questionnaire canadien

 

À -- Quelle proportion de la po-
pulation canadienne vit dans les vil-
we villages ?

2. -- Au cours de quel mois comp-
lt-t-on chaque année le plus grand
“ombre de mariages ?

3. — Quel est le plus grand lac
“ftierement situé à l'intérieur des
Tebfierrs canadiennes ?

4.En 1939, le gouvernement fé-
La avait à son emploi quelque

Mrourd'hui ?

| > — Quelle a été l'augmentation
‘le 1 .
; li population du Canada au cours

li première moitié du présent siè-
cie - -

REPONSES -

> Une augmentation d'environ 8
millions et demi. 4. Environ 160,000.

. le Grand Lac de l’Ours. 2. Au‘’urs des dernières années, c'est lemois de juillet qui remporte lapalme.
Six Canadiens sur dix viventmaintenant dans les agglomérationsurbaines,

(Québec-Presse).
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LE CANADA SE PREPAREA
FAIRE FACE AUXDESASTRES
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ATOMIQUES
mettre à l'abri afin de réduire au
minimum les effets possibles de la
radioactivité.
ECLAIR BRULANT
Quand une bombe atomique é-

clate, une vague de chaleur intense
s'élance dans toutes les directions à
la vitesse approximative de la lu-
mière. Heureusement, elle ne voy-
age qu'en ligne droite, de sorte que
les immeubles, etc. peuvent pro-
téger. L'incendie est une des gra-
ves conséquences de l'éclair brûlant.
Un temps humide ou brumeux dimi-
nue sa portée. Même les vêtements
assurent une certaine protection.

Quand le brouillard réduit la visi-

bilité à un mille, il y a peu de dan-

ger pour les brûlures au ‘délà de
5,000 pieds de l'endroit de l'explo-
sion.

ONDE DE CHOC
Les experts ne cachent pas les

terribles ravages qu'occasionnerait
l'onde de choc ou souffle. Celle-ci
peut renverser les immeubles com-
me des châteaux de cartes. Jusqu'à
un mille et demi du point de l’ex-
plosion, ils seront fortement endom-
magés, sinon complètement détruits.
C'est pourquoi l'on recommande
aux gens de se jeter par terre, en

quelque endroit qu’ils se trouvent
quand une bombe éclate. Ils doi-

vent se mettre à l'abri, ne serait-
ce que sous un pupitre ou une ta-

ble, à l'intérieur. Bien entendu,
plus l'immeuble où ils se réfugie-
ront sera solide, plus ils seront en
sûreté.

L'onde de choc d’une bombe ato-
mique peut aussi ébranler les struc-
tures, il faudra donc s'éloigner des
immeubles qui peuvent s'effronder,
longtemps après la rafale passée.
GENRES D’EXPLOSIONS
Des trois sortes d'explosions de

la bombe atomique, celle qui se
produit dans les airs est la pire, car
elle s'étale, causant des dégâts sur
une grande étendue. Si l'explosion

se fait dans l’eau, par exemple
dans un lac, dans une rivière ou
dans la mer, elle peut contaminer
l’air de goutelettes radioactives, et
créer aussi un raz de marée qui dé-
vastera le littoral. L'explosion au
sol n'étendra pas ses dégâts aussi
loin; mais elle causera un tremble-
ment de terre et projettera dans

l'air une poussière radioactive.
SAVOIR C'EST POUVOIR
Ces faits sont mis & jour pour le

grand public afin que tous sachen!

à quoi s'attendre et, pas consé-

quent sachent comment réagir ad-
venant un bombardement. Savoir.

c'est pouvoir. Du moins, au Cana-
da, nous ne serons pas surpris sans

aucune préparation. De fait. le but

principal des gouvernements, à tous

les échelons, c'est de s'assurer que
le pays ne soit pas pris au dépour-

vu- -qu'il soit non seulement prêt,
mais entraîné pour faire face à

une catastrophe, peu importe le lieu

ou le temps où elle se produira.

RAPPORT MINIER
SUR CHIBOUGAMAU

L'Honorable C. D. French, Minis-
tre des Mines de la Province de
Québec, a autorisé la distribution
d’un rapport sur les terrains mi-
niers et travaux de mise en valeur

dans la région de Chibougamau,
comtés d'Abitibi-Est et de Roberval
en 1952. Le Dr. R. B. Graham pré-

para ce rapport pour le Service des
Gites Minéraux. Il décrit la géolo-

 

 

‘gle et les résultats d'exploration de
vingt-sept propriétés dans la ré-
gion de Chibougamau, y compris
la zone minéralisée méridionalc
{South Chibougamau Belt).

On peut se procurer gratuitemen’
des copies du rapport préliminaire
No. 287 en s'adressant au ministère
des Mines, Edifices du Gouverne-
ment, Québec, ou aux différents
bureaux du ministère.
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La coutume de prendre des vacances en hiver tend à meuse plage d’Acapulco, en haut à droite, où les plon-
s'implanter de plus en plus au Canada. Les Canadiens

désireux de faire un voyage dans le sud, durant la

saison froide, sont maintenant servis à souhait. Les

lignes aériennes du Pacifique Canadien mettent à leur

disposition un nouveau service vers le sud, le Mexique

et l'Amérique du Sud. Une liaison directe Vancouver-

Mexico met l’Amérique Centrale à 10 heures du Ca-

nada. De même, des appareils DC-6B placent les |les

Hawal à quelques heures de vol de notre continent. Au

Mexique, des excursions organisées attendent les voya-

geurs et comprennent, entre autres, visite de la fa-

MUL 10100000 HIRI hry Rageng tinge thnpttingnt eg tnyttiygtt ot Hye peppeth b£CAAAUMA] hit THI a eg0 TgPP Rpt 10gPgTRRIN hgthr 100)000g hart eye tpgt HyyyytteA

geurs indigènes défient la mort tous les jours, photo

en médaillon; visite de la ville de Mexico, de la cité

universitaire dont on voit la bibliothèque, en bas à

gauche et des fameux “jardins flottants” de Xochimil-

co. De plus, le Mexique offre aux touristes de nombreux

sites historiques et archéologiques fort intéressants tels

que les Pyramides du Soleil, le Palais de l'Empereur,

etc. Les îles ensoleillées d'’Hawaï sont un autre endroit

idéal pour des vacances d’hiver. En bas, à droite, la pla-

ge de Waikiki, une des plus célèbres du monde. 
 

- Pèlerinage à Lourdes
Du 16 juillet au 6 septembre 1954

A l'occasion de

l'Année Mariale
ë
Ë
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: Organisation:
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Ligue du Sacré-Cocur du
diocése de Saint-Jean.

—

Patronage:

=

*
Ë

È S. E. Mgr G.-M. Coderre,
ê évéque Coadjuteur.

Ë
Directeurs spirituels:

Mgr R. Boulé, P.A., V.G,

M. le chan. Laurent Brault

Agence:

Voyages Hone, 1460 Ave.

Union, Montréal - Tél. HA.

9108
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Traversées, aller-retour

sur l''Atlantic"

Ë

ËÈ
ê
:È
£
£
§

Prix minimum
(Traversées en touriste) $975.00

Paris (4 jours), Paray-le-Monial, Ars, Lyon, Genève, Montreux, Stresa,
Milan, Padoue, Venise, Florence, Rome (3Y: jours), Sienne, Gènes, Nice,
Marseille, Carcassonne, Lourdes (3/2 jours), Tours, Lisieux, etc.

% Pour renseignements, s'adresser à ‘Pèlerinage à Lourdes'', Maison des
Oeuvres, 22 ouest rue St-Charles, LONGUEUIL.
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Cheftaines :
Lise Gagné, Odette Lebrun, Lé-
onne Dussault, Fernande La-

* flamme, Françoise Favreau.
- Assistantes :

Yvonne Leroux, Denise Dau-
nais, Louise Frenette, Hélène
Bourdeau.

Cette promesse leur donne droit au
port de l'uniforme officiel des chef-
taines.

Félicitations à toutes !
* 8 8

Nous avons le plaisir devous dire
que Suzanne Donley, Jeannette à la
Ronde Marie Goretti (récemment
montée à la compagnie), est la ga-
gnante du concours Vivre. En effet,
c’est la Jeannette qui a vendu le plus
de calendriers cette année. Dimanche

 

 

CHRONIQUE DES GUIDES DU DIOCESE

 

toutés les assistantes et cheftaines du
diocèse de Saint-Jean. Dans l’après-
midi, il y eut un Conseil Diocésain.
Plusieurs cheftaines et assistantes y
ont fait leur promesse. Dans notre
secteur, il y eut:

LONGUEUHL,— Bonjour, mes
amis ! Je vous reviens cette semaine
avec une salade de nouvelles.

Dimanche, le dix-sept, il y avait à
Longueuil, une récollection, prêchée
par le Père Drouin. Elle réunissait  
   

 

GRANDE OUVERTURE
pour le printemps
  

Nous avons, à notre magasin un assortiment com-
plet et exclusif dans les manteaux,

costumes et robes.

@ Venez faire votre choix de bonne heure.

@ Un léger dépôt vous permettra de réserver une toilette
printanière.

Nous avons aussi taut ce qui peut vous plaire dans

la lingerie et le chapeau nouveau, pourles dames.

Pour Monsieur, nous

avons un beau choix
de complets aux tis-{
suset couleurs variés
Entre autres, un complet,

deux pantalons, spécial à ‘

839.95
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CHEMISES B. V. D.

Nouveaux collets à pointesV
O
D
G
G
D
O
G

courtes

CHAPEAUX ADAM

Exclusifs 

Pepe pote

C
o

(Voisin de l'Hôtel Saint-Jean)

dernier, eile. est allée cheréher son.
prix, qui consistait en un sac de cou-
chage, choix de a gagnante. ?Nous te
félicitons, Suzanne !
a

Nous sommes heureuses d’appren-
dre que Andrée Lemyre, guide à la
Compagnie  Notre-Dame-du-Sourire
est remise de l'accident de ski qu’elle
a eu à Val David, au début de jan-
vier, alors qu’elle participait au camp
d’hiver tenu par sa compagnie.

Il semble qu’une promesse se pré-
pare à la 1ère Ste-Jeanne-d’Arc, car
on voit des aspirantes travailler leurs
épreuves avec ardeur. Bon succès à
vous, futures petites soeurs.
Les couleurs gris et rouge ont été tre. Ce nouveau groupe, qui n’existe

 

  
  

   

   

du Peuple
SAINT-JEAN, Qué.

officiellement adoptées par les Ron- |

(Voisin l'Hôtel St-Jean)

  
   

que depuis septembre, semb
toujours de l'avant le aller

ur ce, je vous quitte, et vousdur sohaite unebonne semaine. *

ELAN DEVOUE
—_——

La société...
(suite de la page 17)

a

 

te pour lui le“fait français” dans
notre région, à nous revenir de plus
en plus nombreux et ainsi augmenter
les revenus de nos hommes d'affaires,
campagne d'achat chez nous, projet
decélébration de notre fête nationa.
le, etc.
Tous les sociétaires sont instam-

ment priés d’être présents. 
NWWWWWWWWNWWWWWWWWWWWWW

 

“LE MAGASIN DU
PEUPLE”

184, RUE RICHELIEU
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5 Mlle Mallette. Recette de beignets

| gagnée par Mme Fullum qui l'a

{ peaux dame la mode décrète les

# modèles ne pourriez-vous suggérer.
| 1] s'agit d'y mettre de l'imagination

, eut lien à la salle de tissage, sous la
FA présilence de Mlle Collette Demers.

§ merciements aux membres qui ont

F3 rontnbué au succès du goûter servi
Fi à l'assemblée précédente.

Æ en l'honneur de M. l'abbé L. Brault
EE récemment nommé chanoine.

F > (Hocésain nous sont communiquées,
tn Vue du bon fonctionnement des

# ‘ondé par Mme Surprenant que le
#4 ‘AUX de nos assurances soit haussé.

FRQu'on se le dise!

ps devoirs des parents envers leurs en-
i fants. Des enfants envers leurs pa- 
{En démonstration: un afghan par
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DACTION ET

Autorisé comme

ADMINISTRATION
ê Téléphone

C.P. 216 — Saint-Jean, Qué. ,Ç
: 82.00 - B.-U. ot étran.: $3.00Abonnement:83-00 pays $3

LES EDITIONSDU RICHELIEU, LTEE
envoi postal de 2ème classe,
des Postes, Ottawa.
 

  

Directeur: Paui L'ECUYER

 

“Entre toutes les oquvres diocéaaines,
a écrit S. Em. le cardinal Villeneuve, je
ne puis m'empêcher de -recommander au
premier chef celle qui entraînera toutes
les autres, la presse catholique.”

 

    EE
SAINT-JEAN, JEUDI, LE 11 MARS 1954

 

 

CERCLES D’ECONOMIE
DOMESTIQUE
 

 

(CATHEDRALE)

L'assemblée régulière ayant lieu
après l'exercice de la retraite faci-

lite l'assistance des dames.
La correspondance nous apporte

le règlement concernant les mem

bres qui désirent changer de cercle

aussi la date du congrès diocésain

fixée au 6 juin.

Mlle la présidente remercie Mmes
Galipeau et Granger pour l'intéres-

sant cours de tricot donné en fé-
vrier.
Le prochain cours (crochetage).

sera donné par Mme Lupien, jeudi
le 25 mars. Q'on vienne nombreu-

A cause du sermon entendu ce
soir: M. le curé abrège un peu le
vercle d'étude sur la famille mais il
v a quand même des conseils pour
toutes puisqu'il traite des devoirs des
parents envers les enfants et de
ceux-ci envers les parents. Il nous

promet un forum pour la prochai-
ne assemblée.

La revette du mois est donnée par

au saumon et au blé-d’Inde. Très
pratique pour le caréme. Merci Ma-
demoiselle.

Le prix de la démonstration est

bien mérité puisqu'elle nous appor-
te deux morceaux de sa confection.
Comme pour les robes et les cha-

tabliers du matin, de l'après-midi
jei le tablier de cérémonie. Que de

et du goût. Que chacune se fasse
un coquet tablier pour le concours
du mois d'avril. || : -
Avant de terminer l'assemblée on

nous passé un léger goûter en l'hon-
neur du mardi gras et avant d'en-

‘reprendre un beau et bon caréme.

SAINT-EDMOND

L'assemblée régulière du Cercle,

Mlle la Présidente adressa des re-

Un vote de félicitations est pris

Des décisions prises au conseil

Cercles.

Proposé par Mme Marceau et se-

~ Une partie de cartes aura lieu
à notre salle le 23 mars prochain.

L'étude des constitutions est tou-
jours à l'ordre du jour. Pour la par-
‘le morale: la famille. Quels sont les

lents” Toutes ces questions sont
débattues entre les membres, et
différents points de vue sont échan-  Rés. Partie pratique: sacs de co-
on !

Quelques membres nous font voir
de très gentilles petites robes de fil-
lettes confectionnées avec ces sacs

de coton. Le tirage du prix du mois
favorise Mlle L. Potvin.

Au programme d'avril: un tablir.

Mlle la présidente.
LA SECRETAIRE.

(N.-D.-AUX.)
Toujours fidèles à leur réunion

les membres du Cercle
Se rendaient nombreuses, à leur lo-
‘al. le 2 mars au soir.
Nous avions avec nous, notre Au-

mônier diocésain, Mons. l'abbé Gué-
Tin et nous étions honorées de sa
Présence... c'était un réel plaisir!
Mlle Demers (présidente diocé-

saine) nous rendait visite. Elle nous  laissa savoir que c'était notre dez-

nier cercle qu'elle visitait. Il est
dans la coutume de servir le des-
sert en dernier... espérons qu'il n'y
à pas eu de déception! Hélas! il y
avait une ombre au tableau. car
nous aurions aimé que tout le con-
seil diocésain réponde à l'invita-
tion de notre présidente.

Ce fut la lecture des minutes, la
correspondance, l'appel des mem-
bres et les détails de l'exposition
que chacune attendait avec anxié-
té. Ce fut un succès inoui! Ce qu’il
y a d'intéressant dans notre cercle,
c'est que nous connaissons tout en
détails. D'où vient et où va notre
argent. Mme la secrétaire nous

tient au courant de tout. Mmela
présidente remercia chaleureuse-
ment toutes celles qui avaient pré-
té main forte lors de l'Exposition.
Et on passa à la partie technique.
Des nappes se tisseront sur le 90...

des nappes de lin, s’il vous plait.

Les nouvelles qui aimeront appren-

dre l'incrustation sont invitées
pendant le mois. Des serviettes sont

déjà sur’ le 27 ainsi que des car-
pettes. On ne badine pas dans cette
salle... les abeilles sont laborieu-
ses, ne trouvez-vous pas”? A la par-

tie technique se joint toujours la

partie morale. Notre très bonne
présidente demanda aux dames de
respecter l'opinion des autres, tout
en donnant la sienne. Le travail,
dit-elle, est une belle occasion de

pratiquer les vertus chrétiennes et

de vivre son Evangile. Le carême
conmmençant le lendemain, elle

nous conseilla d'ajouter à nos réso-

lutions personnelles de -NE PAS
TOUT REPETER... et c'est très
sage.

Mlle Demers prit la parole. Elle

souligna qu'il ne faut pas que no-

tre cercle soit une école mais bien

un cercle. Elle nous félicita de no-

tre beau travail... elle semblait é-
tre fière! Mais le cercle de Notre-

Dame Auxiliatrice n'a nullement la

prétention de se dire une école.

quoique semblent le répéter les é-

chos... mais après tout. là où l'on

apprend moralement et matérielle-

ment pensant... qu'importe le nom?

Il est vrai que nous avons une pré-

sidente qui se donne corps et âme

pour notre cercie et cela à tous les

jours.

Félicitations à Mme Norbonne

pour son beau travail d'artisanat.
Merci Mme Bouchard pour votre re-

cette ‘Clins d'oeil aux cerises”. c'est

délicieux!
Mons. l'abbé Guérin prit la pa-

role en faisant une mise an point

sur notre belle devise qui est bien:

TRAVAIL et CHARITE... donc.
tout en faisant du beau travail qui

(suite à la page 34)
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INITIATION DE CHEVALIERS D

 

DEPART DE M.
MAURICE PHANEUF

C’est avec regret que nous appre-
nons que notre concitoyen, Maurice
Phaneuf, gérant du Théâtre Impérial
depuis de nombreuses années dans
notre ville, nous quittera ces jours

 
M. MAURICE PHANEUF

promu à Sherbrooke

prochains pour aller demeurer à
Sherbrooke où il vient d'accepter la
gérance ‘du Théâtre Grenada, de la
United Amusement Corporation.
M. Phaneuf ne comptait, dans no-

tre ville, que des amis qui se rappel-
leront le dévouement qu’il a tou-
jours apporté à tous les mouvements
pour le bien-être de la collectivité.
Avec nos félicitations pour la pro-

motion qu'il vient de recevoir, nos
voeux de succès et le souhait de le
voir nous revenir souvent.

_——_—

_ VENTE DE PAQUES

La Catholic Women's League de
Saint-Jean organise une vente de pâ-
tisseries ‘faites à la maison ainsi que
des articles d'artisanat pour Paques.
La vente se tiendra dans les montres
de la Southern Canada Power, ven-

dredi soir, 9 avril, ect samedi, le 10.
Mme Donat Grenier dirige l'orga-

nisation et sera heureuse de recevoir
des objets pour cette vente à sa rési-
dence, 260h Laurier, St-Jean. On

peut appeler et quelqu'un ira cher-
cher votre don: tél. 4515.

——

Prédication en langue
anglaise

 

 

La retraite pour les familles de
langue anglaise se fera à la Cathé-
drale. du 28 mars au ler avril. Un
R. Père Rédemptoriste sera le prédi-
cateur.
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E COLOMB -— Récemment avait

lieu la cinquième initiation des Chevaliers de Colomb, troisième

degré, au chapitre 3206,
photo, 1ère rangée, de g.

d'Iberville, Qué. On remarque dans cette
à d.: MM. A. Golin, secrétaire-financier du

consell 1145 de St-Jean: Roméo Poutré, Georges-W. Raymond,
Farand,Chevalier du consell de 8t-Jean; Maurice Paul Dubé, Omer

Bessette, ex-grand Chevalier du conseil d'Iberville; M. Faille, secré-

re

Imprimé aux Editions du Richelieu, Ltée

DE LA

 

 

Première génération

Comme tous les Acadiens reve-

nant d'exil, Honoré Lord et Apolline

Garseault s'empressèrent de faire
bénir leur mariage. C'est à Bécan-

cour, le 29 septembre 1767, que leur

union est revalidée.

En deuxièmes noces, Honoré Lord
épouse Suzanne Lafaye à L'Acadie,

le 11 janvier 1790, et en troisièmes
noces, Marguerite Babin-Lacroix le

13 février 1804, aussi à L'Acadie.

De ses trois mariages, Honoré
Lord eut vingt enfants.

Deuxième génération

Honoré Lord, baptisé à Yamachi-
che le 28 fév. 1768, épouse à L’Aca-

die le 10 août 1789, Marie Lafaye,

une compatriote, née en exil et bap-

tisée à l’âge de 21 ans à L'Acadie
le 6 janvier 1789.

Troisième génération:
Joseph Lord, né le 9 mars 1790

à L'Acadie, épouse Céleste Coulombe

à St-Luc le 6 mars 1816.

Quatrième génération:
Jean Jérémie Lord, né le 13, bap-

tisé le 14 septembre 1828 à St-Luc,

La Société Historique

Vallée du Richelieu
Case Postale: 216 St-Jean — Tél.
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Généalogie de la famille LORD

 

épouse Mathilde Nolet à Saint-

Jean, le 13 février 18409.
Cinquième génération:

Narcisse Lord, né le 21 avril 1855

et baptisé le 22 à Saint-Jean, épou-

se Hélèna Hébert à Saint-Jean, le

7 juillet 1885.
Sixième génération:

I — Jeannette Lord épouse Mer-

vyn H. Hews à Saint-Jean le 6 no-

vembre 1926. Enfants: Simone (Ma-

dame Robert Rousseau); Louise et

Anne (Mme Pierre Savard).

II --- Georges Lord épouse Elea-
nor Maw le 14 octobre 1925 a Mont-

réal.

III -- Hélène Lord épouse René
Lomme à Saint-Jean le 23 juin 1921.

Enfants: Jacques ((marié à Carmen

Trahan) et Pierre ((marié à Moni-

que Hébert).

IV -- Louis Lord épouse Marie

Laramée le 7 juillet 1945 à Mont-

réal. Enfant: François.

David, Charles, Stanislas, Albé-

ric Lord et Mme Joseph Poirier des-

cendent d'Honoré Lord et Apolline

Garseault par leur deuxième fils,

Jean-Baptiste. :

 

NOUVEAU PRESIDENT
L'Association des Employés de l'Hôpital St-Jean a procédé derniè-

rement, à l'élection d’un nouveau
président à l’occasion du départ du
président sortant de charge, M. J.-
Louis Blais. M. Blais est passé à
l'Armée, au Service de l'Infirmerie.
Le nouveau président élu est M.

Roger Quintal; l'élection était pré-

sidée par Mlle Thérèse St-Pierre.
On proposa un vote de remercie-

ments pour l'ancien président à la

fin de l'assemblée à laquelle assis-

taient M. l’abbé Lucien Labeile, au-

mônier des Syndicats Nationaux, et

M. Jean-Paul Coulombe, organisa-

teur de la C.T.C.C., à St-Jean.
———— ———

Démonstration culinaire

A L'ÉCOLE MENAGERE

POSTSCOLAIRE DE ST-JEAN

Lundi, le 15 mars, à 7h. 30 un

cours sera donné sur la pâte feuille-

tée. Qu'on se le dise.

Entrée: 154 rue St-Charles. Prix du billet: 50c.

    bi.3 pi iPQ

taire du
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conseil d'Iberville: Paul Gauvin, député du district No 30

COURS REPORTE
Le cours de formation syndicale

qui devait avoir lieu mardi soir der-
nier a été reporté à la semaine pro-
chaine, à cause des retraites qui se

tiennent présentement dans notre
ville. Le cours se donnera mardi, le
16 mars à 8h. p.m. à la Centrale
Catholique, salle 108. M. Alain Beau-
doin, conférencier invité. traitera des
“Sortes de syndicats”.

A l'issue du cours et du forum
qui s'en suivra on projettera quel-

ques films d'intérêts ouvriers.
ttl

Le Quart-d’heure
des malades

 

La prochaine émission mensuelle
pour les malades aura lieu le 6
mars, premier vendredi du mois a

4 h. 157 sur le réseau français de
Radio-Canada. Le R.P. Dontigny,
S.J. donnera la causerie. On est

prié d'en faciliter l'audition aux
malades.

  Le

 

de Farnham: Richard Dubreuil, grand Chevalier d'Tberville; l'abbé
I. Descoteaux, aumônier du Comes]; J-H. Lefèvre, député du
district No 8 de Granby; l'abbé J.-P. laflamme, le frère Octave,
CBS.C., de Courville; Jean Pépin, chancelier, A. Croisetière, cérémo-
niaire; J. Morin, O. Tétreault, député grand Chevalier: Omer Perrier,
ex-grand Chevalier.

.
(Photo Studio Notre-Dame)
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CHRONIQUE
DES LIGUES
 

“Nous exprimons le souhait que
de généreuses aides matérielles et
sspirituelles permettent à des grou-
pes sans cesse plus nombreux de
profiter des retraites fermées”.
C’est Sa Sainteté le Pape Pie XII
qui faisait cette déclaration aux
membres de l'Oeuvre des retraites
fermées de Rome. Et le Pape ajou-
tait:, ‘Nous ne saurions assez re-
commander une oeuvre aussi avan-4

tageuse. Vos âmes, avant tout, puis
_ vos familles également vos parois-
ses en seront ranimées et renouve-

lées”.

Si l'Eglise attache tant d'impor-
tance à ces exercices, à plus forte
raison ceux qui ont mis leur vie au

service de l'apostolat, qui travail-
lent au régne du Sacré-Coeur de-
vraient-ils en comprendre la valeur.

C'est pour cette raison que de-
puis quelques années la Fédération
des Ligues du Sacré-Coeur du dio-
cése organise une retraite spécia-
lisée pour les officiers du conseil et
des Ligues. Cette année se sera la
quatrième, mais au cours des pre-

miéres on ne pourrait pas dire que

tous les membres du conseil, tous
les officiers des Ligues y ont par-
ticipé. À ce compte la Villa St-Jean
de Lalande n'aurait pas été assez

grande. Il faudrait remplir la mai-

son chaque année et c’est sur les

Ligues que nous comptons pour y
arriver. C'est du mercredi 26 mai
au soir, au dimanche 30 après-midi,

qu'aura lieu la prochaine. Ces qua-

tre jours comprennent l'Ascension,

le jeudi le 27 mai, puis un vendre-
di et un samedi. En somme, pour
la plupart c'est une journée d'’ab-
sence au travail, qu'on prend faci-

leent pour u nmalaise ou une ex-
cursion. Quant aux cultivateurs, à

cette date de l'année les travaux de

la ferme sont avancés, sauf excep-

tion et c’est le moment où on at-
tend que le grain pousse, que le

foin mûrisse.

En somme, cobien ont des rai-

sons sérieuses qui tiennent pour

s'abstenir. Laissons done de côté

ces problèmes mesquins pour ne

penser qu'au bien fait de la retrai-
te, à la formation qu'elle donne, à

la réforme qu'eite opère. Personne
ne peut dire qu'il n'en a pas besoin
Le Pape lui même fait la sienne de
même que les Evêques et nos prê-
tres. Sommes-nous si parfaits que

nous n'en ressentions pas la néces-

sité.

Pari les responsabilité que nous
avons prises, celle de promouvoir

les intérêts du Sacré-Coeur, exige
que nous nous préparions et allions
à la source des exercices spirituel-
les pour y puiser la science des

choses de Dieu et de notre âme et
les forces nécessaire, de plus en

plus indispensables pour mener le

bon combat.

Deux autres retraites
La Ligue du Sacré-Coeur de

Saint-Antoine de Longueuil aura
une retraite fermée à la Villa Saint

René Goupil. le 28 mai prochain.
organisée par le comité de la Ligue

même. Nous en reparlerons.
Les jeunes de la Ligue ont aussi

décidé d'en organiser une pour l'au-

tomne prochain et sont à préparer

les cadres d'un comité de recrute-

ment.
Dans les Ligues

Quelques autres changements ont
eu lieu dans les Ligues du diocèse.
Signalons par exemple St-Lambert,

qui a élu M. Robert de Lew, prési-
dent: St-Paul de l’He aux Noix.

dont le nouveau secrétaire est M.

Charles Dussault et St-Maxime,
dont le secrétaire élu est M. Cas-

ton Ruben.

Les Crèches de Noël
C'est le commissariat de Lon-

gueuil qui l’a emporté cette année
dans le nombre des crèches érigées

dans les paroisses, tandis que dans

d'autres une intense propagande a
été faite, qui devrait donner des

fruits à la Noël prochaine.
Dans Longueuil sept paroisses

sur neuf ont eu une crèche et mé-

;me deux, pour le temps des fêtes.
; Dans St-Jean quatre sur sept;
dans St-Lambert une; dans Cham-

bly aucune; dans Laprairie une.
sans compter la propagande faite dans les écoles et l'érection de crè-

ches dans plusieurs de ces écoles.

 

\MMEUBLES
GUERIN

 

D.C.
Chiropraticien

Gradué de Palmer
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HEURES DE BUREAU:

| TOUS LES JOURS

Lundi, mercredi et vendredi

soirs: 7 à 9 hres. — Le samedi

fur appointements.

10 à 12 h. a.m. et 2 à 5 h. p.m. :

   

 

   
  
   

    

ler le zèle des Ligues. Ce serait en
même temps faire connaître des ta-
lents qui ne sont pas assez exploi-

tés.
Pour la retraite
Les officiers de la Fédération et

des Ligues qui veulent faire la re-t
traite fermée de la Villa St-Jean
de Lalande, du 26 au 30 mai, vou-

dront donner leurs noms au secré-
tariat 190 Laurier, Ie plus rapide-
ment possible. Toutes les Ligues
devraient être représentées.

~~

CERCLE D'ECONOMIE
DOMESTIQUE

(suite de la page 33)

 

 

enjolive nos demeures nous pouvons

aisément pratiquer la CHARITE.
Ses bonnes paroles ne surent que
nous encourager ct nous entrainer
davantage à persister dans notre
travail.
Mons. le curé arriva et on passa

au cercle d’études qui avait pour
sujet ‘‘La famille”. Devoirs des pa-
rents entre cux et envers les en-
fants. Oui, il faut donner des vête-
mentts et la nourriture nécessaire
aux enfants. Mons. le Curé souligna
le fait que souvent des enfants n’ont
pas les aliments complets que né-
cessite leur organisme et ceux-ci
sont malades faute d'alimentation
.. allons Mamans faisons un pe-

tit examen et voyons si nos repas

sont complets. C'est très impor-
tant! En parlant de devoirs spiri-
tuels, il fut question de la télévi-
sion - problème moderne - Com-
ment agir envers nos enfants en ce

qui concerne la T.V.? Il faut avoir

de l'autorité et se souvenir que le
sommeil est important pour la
santé. Que penser des programmes

dans lesquels nous voyons des cui-

ses au vent et des épaules nues?

La solution serait peut-étre de fer-
mer le commutateur?” Non, mes-

sieurs les papas et mesdames les

mamans, ce n'est pas la solution. Il
serait peut-être bon qu'à l'occasion
de certains programmes, on puisse

protester, en parler et en juger

pour qu'ils soient à la portée de
tous... et les enfants” discutez

donc avec eux, faites-les parler pour
connaitre habilement ce qu’ils en
pensent et faites-leur connaître ce

qu'il y a de beau et de laid, faites
ressortir le beau, car il y en a des

belles choses même dans notre

temps. Faites-leur comprendre qu'-
une ballerine ne peut danser avec

une robe longue. comme une dame

sur la plage ne peut prendre un

bain de bas avec une jupe cn bas
des genoux et avec une blouse a

manches longues... vos enfants sai-

siront alors le bon sens et leur es-

prit cessera de forger toutes sor-
tes de choses. Allons parents, ne
critiquez pas les teinps modernes.

Mettez-vous à la page. Employez

tous les moyens - T.V. - cinéma -

magazines etc. ete. pour éduquer
vos enfants, mais sarhez bien vous

y prendre. Plusieurs, il est certain
ne savaient pas comment résoudre
ce problème que cause la T.V. et
maintenant sont fières et heureu-

ses d'avoir enfin trouver une solu-
tion. Ce fut une étude que toutes

aimèrent et remerciements sincères
à notre bon Mons. le Curé.

On. frappa à la porte. c'était une

autre surprise. les Pères de la re-

traite venaient se joindre à nous.

Car à Notre-Dame Auxiliatrice

c’est la semaine de la “grande mis-
sion’. Je vous vois sourire. chers
lecteurs et constater que beatcoup
de dames n'étaient pas à la retrai-
te ce soir-1a... mais non, grâce à
une idée géniale, les bons Pères
font les exercives de la retraite

dans l'après-midi aussi. comme ça

voutes les dames de la paroisse peu-

ent suivre la retraite.

Un délicieux guuter fu: dégus € 
 

210 LAURIER
près de la rue 8t-Jacques

Peur rendez-vous :

Tél. 9441 St-Joom

 

     
  

avec anpétit et entrain, Loutes re-

sagnèrent leur foyer. satisfaites et
l'‘ureunses d'avoir été honorées de

! 4 autorités religieuses et de la pré-
| sidente diocésaine.

R. G. Rédactrire.

~~ 

NAISSANCES °
A la paroisse du Sacré-Coeur., le

7 mars 1954, a été baptisé Jean-
Pierre, Yvon, Richard, né le ler de  

 

  

 

ce mois, enfant de Marcel Vinet et
de Marie-Ange Lecompte. Le par-
rain a été M. Jean Lecompte, oncle,

La Fédération n'envisagerait-elle] tante. Porteuse:. Mlle Thérèse Le-[nier et de Pauline Dubé. Le
pas d'établir un concours Intéreg-|compte. tante. p]rain a été M. Steven Len: par

a devuepour stimu-} ] PE EE

pa| bledes > 7 mars, a été baptisé. Joseph, Ste- Cle, et la marraine Jacqueline Four-
ven, Roland, Richard, né le 4 de ce |Nler, tante. Porteuse: Mie à
mois, enfant de M. Roland Four- | Dubé, tante. me

   

   

JEUDI, LE 11 MArg 1954
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HORMISDAS PERRON
Entrepreneur-Peintre

À

Confiez tous vos travaux de peinture \
une firme de confiance
 )

A votre service pour travaux

spéciaux, tels :
Peinture de clochers et de cou-
vertures d'églises, réservoirs,

lettrage de tous genres.
À o

Bur.: 32, Saint-Paul Tel. 3728

Rés.: 148, N.-Dame Tél. 3728
ed OOOOOOOO NOLS ISS
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RECEPTIONS
Mariages

Fétes d'anniversa’res
Noces d'argent
Noces d'or
Banquets sportifs
Souper d'hommesd'affai-

res
Etc., Etc.

Notre "Chanteclerc Lounge” (avec air condi
tionné), est & votre disposition pour le genre ce
réception désiré. Yous y trouverez le maximum de |
satisfaction.

 

LEPHONE: 6886  
et la marraine Laurette Mousseau,   HOTEL SAINT-JEAN

MAURICE FARAND, propriétaire

SAINT-JEAN, Que

rer
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LAPRAIRIE ; Nos ; condoléances aux familles
éprouvées par ce deuil.

.
ee ss »

BAPTEMES Va et vient
Le 28 février: Marie, Yolande, Jo-

celyne, Danielle, enfantdeM.Mau-

rice Paquette, opérateur et de Ga-

prielle Marquette, de cette paroisse.

Parrain: M. Fernand Marquette, im-

primeur; marraine: Yolande Mar-

quette. oncle et tante de l'enfant.

Porteuse: Mlle Henriette Paquette,

tante. -
—Le 28 février, Ferdinand, Ri-

chard, Robert, enfant de Richard Va-

lenta et de Solange Beauvais, de

cette paroisse. Parrain: M. Noël

Beauvais, oncle de l'enfant; marrai-

ne: Mme Frank Valenta, tante de

renfant. Porteuse: Mme Melinda

Racine. petite cousine.
--Le 28 février: Marie-Blanche,

Cécile. Diane, enfant de M. Rosaire

Brossard, cultivateur et de Marielle

Lefebvre, de cette paroisse. Par-

rain: M. Léonard Lavoie, employé

au CN.R. marraine: Blanche Le-

febvré. son épouse, oncle et tante.

Portvuse: Mrne Adouel Lefebvre,

grand'mère de l'enfant.
--Ie 2 mars, Marie, Fabiane, en-

fant de M. Eugéne Longtin, cultiva-

teur et de Lucille Gagnon, de cette
paroisse. Parrain: M. Lucien Ga-
gnon. de St-Jean: marraine: Marie-

Anna Demers. son épouse, grands-

parents de l'enfant. Porteuse: Mme
Longtin, grand’mère.

—0o—

L.O.C.F. ’
La L.O.C.F. de Laprairie, tient à

remercier chaleureusement, tous
veux et celles qui ont bien voulu
répondre à leur appel, en faveur
de leur petite fête qui a eu lieu à la
salle littéraire de Laprairie, le 24
février dernier.

Elle tient à remercier en parti-
rulier M. l'abbé Larose, conféren-
crer, ainsi que les personnes suivan-

trs: Mgr J. Chevalier, curé, M. l’ab-
he Goyette. aumônier de la L.O.C.,
de Laprairie, le Rév. Père Lussier,
prédicateur de la retraite à La-
prairie en ce moment, M. et Mme

Comeau, Mme Desautels de la Fé-
lération de St-Jean; ainsi que la

Compagnie 7up qui a contribué à
vette fête en nous fournissant les

liqueurs. Un sincère remerciement
à tous.

A titre de propagandiste. je me
permets de demander à toutes nos
anciennes militantes, de nous faire
une petite visite au cercle d'étude de
teriys en temps. Cela nous ferait un

bien grand plaisir. Encore une fois
goin merci à tous.

ee

Saint-Constant

Hapionres
++ Mme André Daigneault, née

ve Dupuis, sont les heureux pa-
‘une fille, baptisée sous les
n~ de Marie, Thérèse, Rita,

l’arrain et marraine, M. et
Lee loseph-Aimé Dupuis (Rita Mi.
"de Saint-Charles-Borromée, de
Les caeuit, oncle et tante de l'enfant.

¢ 7 mars, a été baptisée Marie,
vu Madeleine, fille de M. Jo-
«oh lurcot (Marie-Jeanne Bour-
os l'arrain et marraine, M. et

Wilfrid Turcot (Jeannette
Me 1e de St-Urbain de Château-
Li. oncle et tante de l'enfant.

le 2 mars, a été fait Enfant de
[ire de l'Eglise, Joseph, Georges,
Vi: we. Gérard, Jean, fils de Ar-
ma DA liron (Germaine Patenaude).
l'artet marraine, M. et Madame
fv rues Miron (Philoméne Garand),
«hans parents de I'enfant, de Saint-
Constant,

‘i et Mme Françoise Yelle, née
Marguerite Létourneau, font part à
‘us leurs parents et amis, de la nais-
«ne d'une fille, baptisée par M.
#bhe Gérard Yelle, prêtre du Saint-

    

   
   

    

  

  

   
  

   

 

dc

i
Dacrement, oncle de 'enfant, sous les
prevomis de Marie, Claude, Margue-
rite larrain et marraine, M. et Mme
Conrad Létourneau (Orphélia Du-
35) crands-parents de l'enfant.

Félicitations à tous ces heureux
parents !

¢ 98

Décès

a la paroisse de l’Immaculée-
Pnception, de Montréal, à l’âge de

ie Ans, est décédée Mme Lorenza
Ongtin, née Marie-Louise Doyon,
eur de M. Arthur Doyon, de St-
onstant. Le service fut chanté mar-

di à Montréal.

Mme Alexandre Piché de Mont-
réal; Mme Roger Perreault et sa fil-
le, Marguerite, de l’Assomption, ain-
si que Mme Georges Lavaliée, de
Lavaltrie, étaient au presbytere, di-
manche dernier.

- # à

Assemblée .
Dimanche prochain, après la

grand’messe, aura lien la réunion des
membres du T:ers-Ord-e

v ee

Initiation
Dimanche prochain, a la Salle de

l'école neuve, il y aura l'initiation
pour les nouveaux membres des Fo-
restiers Catholiques.

* + #

Soirée
Dimanche-gras, à l'occasion de

leur prochain départ pour Saskatoon,
M. et Mme Anatole Longtin étaient
conviés à une réception chez M. et
Mme Côme Boulé, à laquelle étaient
présents: Mgr Romain Boulé, P.D.,
V.G., curé de Longueuil, MM. et
Mmes Roch Henri, Denis et Gérard
Boulé, M. le maire et Mme Evariste
Martin, MM. et Mmes Sévère et
Hormisdas Martin, Mme Isidore Si-
mard, de Lachine, M. et Mme Jean
Surprenant de Laprairie, et M. et
Mme Léo Lefebvre, de St-Constant.

> 

Sherrington
Déces
Nous apprenons le décés de Mme

Wilfrid Garand, née Albertine Pois-
sant, à l’âge de 48 ans.
Outre son époux, Madame Garand

laisse dans le deuil deux enfants
André et Raymonde. .
Les funérailles auront lieu mardi

matin, le 9 mars, en l’église de Sher-
rington,
Nos sympathies à la famille éprou-

vée ! :
* & 8

Ces jours derniers, Mme J. A.
Cardinal se rendait à Montréal as-
sister aux funérailles de Mme Sébas-
tien Leona, née Yvette Leblanc, fille
de M. Ulric Leblanc, conseiller mu-
nicipal.

+ ee

Assemblée
Vendredi, le 12 mars, à 8 heures

du soir. aura lieu l’assemblée men-
suelle des Cercles Lacordaire et Ste-
Jeaffhe-d’Arc.

Il y aura réception de nouveaux
membres et changement de décora-
tion.
Un conférencier sera des nôtres et

nous aurons aussi une partie récréa-
tive intéressante.
Tous les membres sont priés de se

rendre à leur assemblée, mais aussi,
non seulement les membres, toute la
paroisse est invitée.

Bienvenue à tous !
… »— =»

La famille J. A. Cardinal est heu-
reuse d'annoncer à ses amis que do-
rénavant son numéro de téléphone
sera 615-R-21.
ee

SAINT - EDOUARD
Intronisation du Sacré-Coeur dans

quelques familles au cours de l'année
1953:
Nous mentionnons les noms des

familles, qui durant l'année 1953 ont
continué la pieuse coutume de l'In-
tronisation du Sacré-Coeur dans nos
foyers.

Familles Michel Circé, Emile Thi-
bert, Médard Beaudin,, Ecole No 3,
F. Beaudin, inst. Armand Duri-
vage, Emile Dumouchel, Joseph Du-
rivage, Ernest Gibeau, Jean Didace
Senécal, Marcel Senécal, Wilfrid Do-
rais Joseph Legault, Eugène Sené-
cal, Robert Lamoureux, Amédée Lé-
cuyer, Bélanie Thibert, ‘Gérald Lus-
sier, Aimé Durivage, Roch Serres,
Roger Lestage. Prudent Lussier.
Paul Verdon, Ovide Lefebvre.

——0

NAISSANCES
A M. et Mme Roger Thibert (So-

lange Lestage) est né un fils bapti-
sé le 4 mars, Joseph, Didace, Ger-
main. Parrain et marraine: M. et
Mme Didace Thibert (Clémencia Le-

LE RICHELIE

Porteuse :Mlle Lucienne Thibert,
cousine de l'enfant.
—M. et Mme Gaston Thibert (Ali-

ne Lécuyer) sont les heureux pa-
rents d'un fils né le 4 mars, baptisé
le même jour: Joseph, Aurèle, Ser-

      
Durivage, rendait visite à Révde
Soeur Marie du Christ-Roi, du Pen-
sionnat Ste-Geneviève dernièrement.

—M. et Mme Gustave Théroux
visitaient Mme Arcade Provost en

fin de semaine.
ge. Parrain et marraine:-M. et Mme
 Aurële Thibert (Alexina Yelle) gr.-

parents de l'enfant. Porteuse: Mlle
Jacqueline Thibert, tante de l'en-
fant.

Nos félicitations à ces heureux
parents.

—O—-

LIBERA et INHUMATION
Dernièrement est décédée à Mont-

réal, Madame Remi Beaudin née

Hélène Aubry; ses funérailles eurent

lieu à Montréal.

Un libéra et l'innhumation eurent

lieu à Saint-Edouard. Mme Beau-

din laisse une soeur à St-Edouard.

Mme Paul Serre.

Nos sympathies a la famille.
—-0-—-

LOUANGES et INHUMATION
Le 26 février, en notre église eu-

rent lieu les louanges du bébé Em-
ma Lussier âgée de trois semaines,

enfant de M. et Mme Ubald Lussier.

L'inhumation eut lieu dans notre

cimetière.

Nos sympathies. 2
—0 ;

MEILLEURS VOEUX |
Meilleurs voeux de prompt réta- |

blissement à M. Emile Lussier. hos- |

pitalisé à l’Hôtel-Dieu. |
Ainsi qu'à tous les malades de |

|
4

 
notre localité.

— .

NOS SYMPATHIES |

Nos sympathies 4 Mme Vve Vic- |
tor Deneault 4 l'occasion du déces |

de sa soeur Mme Omer Robert!

née Marie-Louise Robert. de Saint-'
Mathieu.

—-o—- |

EXERCICES DU CAREME

Chapelet tous les mercredis soirs. :
Chemin de la croix à la sacristie!
tous les vendredis & 8 hres. |

—-0—- !

VA ET VIENT :

M. et Mme Gaétan Lussier, de |
Montréal visitaient des parents, en |
fin de semaine.
—Mme Max Frédette, Mlles Mar-|

guerite, Gisèle et Simone Frédette
de Saint-Remi, rendaient visite à M.

et Mme Wilmor Frédette, dimanche

dernier. .

—M. Roger Aubry de Montréal,
visitait M. et Mme F. Aubry. la

semaine dernière.

-—La famille de M. et Mme Aimé

QcciclontsHEAVANT
SONT DE PLUS EN PLUS NOMBREUX

SI VOUS N'AVEZ PAS

si VOUS VOULEZ

GAGNER BEAUCOUP DARGENT
APPRENEZ LE METIER
pe. DE

Ei:DEBOSSEUR
“EN QUELOVES SEMAINES
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"LA MECANIQUE DIESE
“LA MECANIQUE AUTOMOTLLR

* LA SOUDURE GENERALE

POUR INFORMATIONS VOUS ADRESSER À

L'INSTITUT D'ENTRAINEMENT MECANIQUEnc   
  LANORAIE CTE DE BERTNIER, PQ

|
Nom .

Adresse

|
Occupation i

Age . Tél. -

-

Systèmes d’eau à EJECTEUR pour puits peu profond

FAIRBANKS-MORSE

   

   

hw
Yangpaaed

Ce système d'eau, compact et silencieux, est idéal pour usage domes-
tique, assurant un approvisionnement d'eau toujours abondant, même
lorsque deux ou trois robinets sont ouverts en même temps. Son prix
d'achat initial modéré, son coût d'installation peu éleve et ses frais
d’entretien négligeables en font une réelle aubaine. Ce système à
éjecteur F-M pour puits peu profond est livré en une unité complète,
prête à installer et à faire fonctionner. Le moteur n'a jamais besoin
d'être huilé ou graissé, et il en est de même de la pompe, qui ne com-
porte qu'une seule pièce mobile. ll n’y a pas de cuirs exposés à
l'usure, pas de courroies à remplacer, pas de soupapes à nettoyer.
La pression d'air dans le réservoir se maintient automatiquement. Ce
système vraiment remarquable est garanti par Fairbanks-Morse.
Nous nous ferons un plaisir de vous le montrer.

E. Colpron & Fils
Tél. 604-S-2

Saint-Constant Cté Laprairie
 

   
   
  

   

  

 

UN “CHEZ SOI” A NEW-YORK
administration canadienne-franç

aise

   

   

 

E.-J. Relleau

Gérant

 

  
$3.50 simple
$5.00 double
Circle 6-2100   

   

  
  on BROADWAY

Accommodation pour 500 invités
Bains privés - douches à pression et

radio. — Télévision également!

Cocktail Lounge et Restaurant

avec air climatisé.

 

    

  
   

   febvre), grands-parents de l'enfant. 
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Boucherville

EXERCICES
DU CAREME
A tous les soirs durant le caréme

ont lieu la prière du soir et le cha-
pelet à 7 h. 30 à l'église; et le
vendredi le chemin de la croix mé-
dité; n’est-ce pas d'excellents moy-
ens de prouver notre reconnaissan-
ce au Christ en cesaint temps?

Offrons nos joies, nos peines, nos
sacrifices, nos malheurs etc, le tout,
purifié et sanctifié devient présenta-
ble à Dieu. Presque deux semaines
complètes de passées: si on s'arrê-
te et examine le chemin de fait,
avons-nous sacrifié beaucoup? a-
vons-nous été généreux? Soyons
francs, si oui, continuons et si
malheureusement l'on doit formuler
un non, ne tardons pas, commengons
mieux vaut tard que jamais. Ne
présentons pas & nos voisins une
figure longue, sans vie, une figure
de caréme, au contraire, il faut gar-
der un air joyeux, malgré l'effort
que peut demander les pénitences

que nous nous imposons. Dieu seul

doit lire en nous les grandeurs des
sacrifices que “notre Caréme’ nous

demande.
Venez donc nombreux assister aux

exercices du Caréme afin de plaire
à Dieu et faire du caréme 1954 un
temps de pénitence e penser bien

‘de temps en temps que c'est peut
être le dernier pour plusieurs d'en-

tre nous. Efforçons-nous de nous

abstenir de bien des plaisirs et de
bien jeûner afin de présenter au
Christ une âme pure et généreuse,
au grand jour de Pâques.

—0-—

REUNION
Dimanche, 14 mars, après la gr.-

messe aura. lieu la réunion des Da-
mes de la Sainte-Famille sous la di-
rection de Mgr Wilfrid Charbonneau
curé et aumônier de la Congréga-
tion. Nous invitons toutes les dames
à prendre part à cette réunion afin
de recevoir les directives nécessai-
res pour bien remplir ‘‘leur mission”
de congréganistes et honorer par ce
fait la Sainte Famille modèle de la
famille chrétienne, qui doit être
soumise à Dieu.

—O—-

REMERCIEMENTS
Mme Joseph Lalumière et ses en-

fants remercient sincèrement les
personnes qui ont bien voulu leur
témoigner des marques de sympa-
thies à l'occasion de la mort de
M. Joseph Lalumiére décédé le 8
février dernier soit par offrande
de messes, de fleurs, de sympathies,
télégrammes, soit par bouquets spi-|
rituels, visite ou assistance aux

funérailles.
—— 

SOIREE RECREATIVE
Samedi le 27 février, notre salle

paroissiale était remplie à sa capa-

cité pour assister à une soirée ré-
créative organisée par la Conférence
Saint-Vincent de Paul de Saint-Hu-

bert.

Nos artistes locaux ont travaillé

avec ardeur à l'élaboration d’un pro-

gramme artistique et musical qui

a su plaire a tous.

Comme début, la chorale mixte

de Saint-Hubert, sous la direction

de M. Gérard Fortin. exécuta trois
numéros de chants: ‘Le vieux cha-
let” de Joseph Bovet. “L'Angelus
de la mer” de Léon Durocher, ‘Les

Soirée du Québec”, d'Ernest Ga-

gnon. Au piano d'accompagnement,
Mlle Gabrielle Fortin.

Un de nos accordéonistes M. Clau-

de Charron se fit applaudir dans un
pot-pourri d'airs populaires.

Vint ensuite M. Adélard Lacombe
dans une chanson intitulée ‘“Pitié,”
de Robert Marino.

Et Mlle Lise Fortier, professeur
de piano enleva avec brio la Sonate
No 20 de J. Haydn. M. Gérard
Fortin, à son tour, chanta une “Ro-
mance’ d’Ariodant Méhul.
Vint ensuite un drame en deux

actes : “La rançon d’une Ame", in-
terprété avec naturel et simplicité
par les étudiantes du Pensionnat à
Sacré-Coeur. :
Et comme artistes invités, les

“Carabins’’ de l'Institut d'Oka, sous
la direction de M. Jules Archambault
apportdrent un concours bénévol au
succès de cette soirée en nous of-
frant un débat académigue intitulé:

“Les péchés dans le hall”, oeuvre de

Félix Leclerc.
De nombreux prix de présence

furent tirés au sort; mentionnons
parmi les gagnants, Mme Hormisdas
Alix, M. Maurice Gaulet, Raymond
Légère, Mme R. Légère, Mlle Rous-
seau, Mme Marcel Martin et quel-
ques autres.

M. Rosario Martin, président de la
Conférence St-Vincent de Paul offre
ses félicitations aux artistes et re-
mercie tous ceux qui ont contribué
au succès de cette soirée en don-
nant de leur argent ou de leur
coeur pour aider les pauvres de la
paroisse. M. le curé E. Coursol ajou-
te quelques mots et félicite ses
paroissiens de leur belle généro-
sité.
Au micro, agissait comme maître

de cérémonie, M. Marcel Martin,
qui sut très bien s'acquitter de cet-
te charge.
 

Saint-Josaphat
CERCLE D'ECONOMIE
DOMESTIQUE
Le 15 février dernier nous te-

nions notre assemblée mensuelle à
notre local. Nous étions heureuses
de recevoir un grand nombre de nos
membres, nous déplorions l'absen-
ce de notre trésorière.
Après le couft normal de la réu-

nion nous étudions la partie morale
et la partie technique du program-

me du mois. Nous nous attardons

sur ce dernier item. qui nous sug-

gère l'étude de la constitution et

les membres s’y sont vraiment inté-
ressées. Nous passons à la partie

pratique qui nous demandait des
travaux de courtes pointes, plusieurs

ont apporté de magnifiques pièces
et parmi les dames qui présentaient
des exhibits, nous faisons tirer $1.00.
Mme Juliette Poissant en est l'heu-
reuse gagnante. Félicitations à tou-
tes!

Le prix de présence est gagné
par Mme Simonne Giguère.
Nous lisons une recette de crè-

pes au pain regue d'une compagne

de Saint-Jean. Merci!
Le mois prochain nous aurons une

démonstration de tapis crocheté.

donné par Mme Jeanne d'Arc Bou-
let.
Pour le concours du mois. un ar-

ticle de votre choix fait avec des

 

  

Se année ‘B”’:

Raymond Burke .

Liste des élèves dont les cahiers

| gardent une parfaite tenue:

Serge Baillargeon, Normand Mi-

mee, Robert Rochon, Gilles Joyal,

Maurice Lemieux, Claude Joyal, De-

nis Hallé, Michel Guité, Donald Le-

Bel, Jacques Gauthier, Bernard Hou-

le, Gilles Paré, Roger St-Arnaud,

Marcel Meilleur. Jéan-Marc Lus-

sier, Rolland Descheneaux, Gérald

Mimee, Roméo Thibault, Pierre Ché-

nier, Claude Dupuis, Robert Bar-

beau, Raymond Lessard, Albert

Robillard, Jacques Viviers, Jacques

Lemieux, Pierre Comeau, Michel

Gadbois. André Lapalme, Jean-Pier-

re Robidoux, Robert Lajoie, Léo Ro-

bert, Gilles Hébert, Jean-Pierre Pa-
Aiméquette, Raynald Bourgeois,

Lépine, François Comeau, Claude

Brunet, Serge Rose. Robert St-

Arnaud, Gilles Poulin, Bernard Brad-

ner, Michael Lamere, Gerald Car-

roll, Michael Meany, Walter Hand-

chuck.
 ——

Saint Basile

Sympathies
Nous offrons nos sympathies a

Mme Alvarés Trudeau, qui a eu la
douleur de perdre son père, M.
Ephrem Préfontaine, décédé à Be-
loeil, et dont les funérailles ont eu
lieu la semaine dernière.

«so

Notes de février
AU COUVENT

EJ

Léo Robert .… ..

…—
…

ww

René Benoit … ... …— — 80.i

Richard Patenaude ….... 79.5

André Lépine … … …… … 78.5

Jean-Pierre Paquette .... .... 71.6

2¢ Michel Rose .. ... «woe 93.4

Francois Comeau ... ... —- 91.8

Maurice Moreau .… …. … 90.7

Gilles Blanchette .… …. .. 90.5

Jean Dumouchel .... …… 20.3

English Section

Grade seven: -

Bernard Bradner … 88.

Allen Tayor … . T3.

Gerald Carrili .…. … … 70.

Jean St-Pierre 69.

John Napasney .…. 67.

Grade six:
Michel. Lamere . . .… … — 93.

Kenneth Laurent … …… 80.

Walter Hanchuëk … . TT.

Robert Bartlett .. 76.

Peter Gagnon …. 75.

Grade five: .

Raymond Auclair ... .  .. 87.

William Shaw ... ... . . ... 86.

Peter Samborsky . 85.5

Michael Meany >
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4e—Yvon Duhamel. . . .
3e—Louise Jérome. . .
-2e—LiseVinet…—, TWew

le—Danielle Laffance. . .
le—Guy St-Jean. . . .

2

Voeux tardifs de bonne féte, san-
té, joie et bonheur à M. Côme Ger-
vais de Saint-Remi ainsi qu’à Ma-
dame Bruno Fontaine de St-Liboire.
—Joyeux anniversaire de nais-

sance à M. le chanoine G. Gervais
prêtre curé. Que toutes les bé-

   nédictions du Très Hau| lent votre vie et que la santé vo.—t tMenne fidale Compagnie. vous
fees

Saint-Michel

A St-Michel, a été 156
Rollande, Francine, aptise‘ Marie 8Rolland Perras et de Paula gooI
Le parrain a été M. Benoit Ror ÿla marraine Mme Benoit Roy o wl
et tante. Porteuse: Jeannine Re :cousine de l'enfant. o

R
S

  

  
   

 

  

 

     

 

   

  

2

10
°      

Choro; StOTAM
entue COUÉTONCE

q
x
a
m
s
C
r
o
w
n
p

&

   2
A
y
2
0
0

s
w
v

wy* *Scagram’s “83°  

 

 

 
 

Ouvert 24 heures par jour...
-

Votre travail est-il vraiment terminé lorsque

vous rentrez chez vous ? Ou recevez-vou- de- appels
= * . . 9 .

à domicile au sujet d’affaires trop urgentes où trop

importantes pour qu’on les remette au lendemain?

Le cas se produit très souvent. Et nombreux

sont ceux qui se rendent compteque le téléphone

à domicile est d’une importance vitale dan=
. . ;
l’exercice de leurs fonctions.

sxVous-même, peut-être êtes-vous de ces gens qui

e
m

disent que—au simple point de vue “affaires” —

 

le téléphone à domicile vaut plus qu'il ne coûte.

LA COMPAGNIE DE TÉLÉPHONE BELL DU CANADA
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sacs de coton. comme ça peut Année %

paraître étrange pour quelques-unes.|‘

En faisant vaicoutare vous éco- 9e—M.-Paule Bessette. o8

nomisez le coût de la façon, mais Monique Lapalme. 92

maintenant, vous pouvez aussi éco- &e—Claudette Rolland. 9%

nomiser le prix du tissu! Avec un! Yolande Parent. 94
peu d'ingéniosté vous pouvez réa-| /c—l.ouise Leduc. 90
liser mille et une confections. Et bien Lise Durocher. 89
que chacune apporte sa pièce de tra- 6e—Michèle Lefebvre. 94
vail et surtout son idée personnelle. Monique Martin. 91
A lundi. le 15 mars. à notre rendez- Se—Henriette Rolland. 95
vous mensuel. i Micheline Chagnon. 93

—_— | 4e—André Tefebvre. 95
ST JEAN EUDES | Paul Maurice. 93

, = 3e—Guy Laflamme. . 90
(MACKAYVILLE) Pierre Pilon. 89
_—- Mirvam Mathieu. 86

Ecole du Sacré-Coeur dirigée par|  2e—Teannine Lacoste. 98
les Frères de l'Instruction chrétien- Micheline Maurice. 96
ne de Laprairie. 1e—Diane Bourdua. 100
A Tableau d'honneur de février Monique Boudreau. 97

nnées: Ce 1

Te Yvon Pelletier 83.8 Murielle Laflamme. O9
Gilles Joyal 83.4 ;Robert Laplante ag. anale Marquerite-Bourgcoys o

Maurice Duquette 815] 7e—Odette Lemoyne 78

Be Lan Gauvreau 80.9] Ge—Rollande Trudeau. 60
chel Guité 79. Se—Réi Duhamel

Eric Doré 76. jean Duhamel. . . 71
Pierre Lacourse . 76.
René Fontaine Lo 75. °
Jacques Gauthier .. . 71.

5e année “A”:
Bernard Houle 87.
Roger St-Arnaud 76.3
Gilles Paré 76.2
Jean-Marc Lussier 76.
Ronald Brouillette 75.5

5e année “B”:
Rolland Descheneaux 94.
Gérald Mimee . 92.
André Martineau 86.
Michel Gariépy …. … 85.
Pierre Chénier . . et en 83.

4e Robert Barbeau . . … ,. 96.1
Raymond Lessard . . 88.
Guy Le Royer 85.9
Albert Robillard 85.9
Jean Grondin .. 85.1

8e année “A”:
Michel Gadbois 96.1
Claude Lussier 92.9
Plerre Comeau … … … 90.4
Jacques Houle =... .. 89.9
Pierre Desgroseilliers ... 80.8 .
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N.-D.-de-l'Assomption
*  MACKAYVILLE

 

BotD. de V'Assomption, le 10

janvier 1954, a été baptisé Joseph,

Michel, André, né le 28 déc. 1953,

enfant de M. Arthur Bayard et de

Carmen Blondin. Le parrain a été
yf. William Leclerc et la marraine

Alice Blondin. ; .

—Le 10 janvier, a été baptisé Jo-

seph, Jean, Serge, né le 4 janvier,

enfant de M. Léon Benoit et de Pier-
rette Godin. Le parrain a été M.

Jean-Paul Baillargeon et la marraine

Blanche Benoit. ; _
—Le 17 janvier, a été baptisé Jo-

seph, Arthur, Mario, né le 13 janvier

enfant de M. Jacques Lamontagne et
de Thérèse Pin. Le parrain a été M.

Arthur Pin et la marraine Bernadet-

auzé. -
te Lan 17 janvier, a été baptisé Jo-

seph, Léo, Jacques, né le ler janvier,

enfant de M. Marcel Brisebois et de

Thérèse Bertrand. Le parrain a été

M. Léo Deveault et la marraine Si-

mone Bertrand.

—Le 17 janvier, a été baptisé Jo-

seph, Charles, Hervé Lucien, né le

3 janvier enfant de M. Hervé Kings-

hurv et de Abby Milks. Le parrain

a été M. Lucien Kingsbury et la

marraine Madeleine Caron.
—Le 24 janvier, a été baptisé Jo-

<eph, Emile Gilles, né le 18 janvier,
enfant de M. Gaston Gelineau et de
Pierrette Lavigueur. Le parrain a
été M. Emile Gelineau et la marraine
Anna Girard.
—J.e 24 janvier, a été baptisée

Marie, Denise, Claire, née le 21 jan-

vier, enfant de M. Gaston Rousseau
et de Doris Kate Moorev. T.e parrain
a été M. Antonelli Petitpas et la mar-
raine Thérèse Richard. ~
—Te 24 janvier. a été baptisé Jo-

seph, Georges,, Oliva, Réal, né le 17

janvier, enfant de M. Georges Le-
compte et de Thérése Nanni. Le par-
rain a été M. Oliva Lecompte et la
marraine Bella Dubois.
—le 31 janvier, a été baptisée

Margaret, Loretta, née le 10 janvier,
enfant de M. Arthur Boucher et de  Margaret McNeil. Le parrain a été
M. Herman Burke et la marraine;
Sarah March. ;

|

i
|

\

* & » >

Mécès
M. Arthur Bertrand. décédé le 25 |

janvier 1954. à l’âge de 63 ans. |
À cette famille éprouvée, nous of-|

frons nos sincères condoléances. |
sae |

lente de charité |
Samedi, 13 mars. grande vente de|

charité, en faveur des panvres de la

paroisse. Profitons de cette vente.
ponr habiller notre famille. car il y
aura vêtements de tons genres : donc,|
en foule dans la petite salle parois-:
“aile N.-D. de l'Assomption. Les por-
tes seront ouvertes de 10 heures du
matin à 9 heures du soir.

> 

Communion
Cette année, la Confirmation des:

petits enfants de nos écoles se fera le|

mercredi 7 avril prochain: la céré-;
monie de l'après-midi sera pour les
fillettes, et celle du soir, à 7h30.
pour les petits garçons. Ja lère,
Communion aura lieu le lendemain,

S avril, à la messe de 8 heures. |

}

i
Confirmation et Premicre |

i
{

|

Ont été faits enfants de Dieu
ct de l’Eglise

7 fév. — J. V. Claude, fils de H.

Gagné et de M.-P. Beaudet.
M. F. Mariette, fille de H. Ma-

thias et de M. Gibeau.
M. M. A. Louise, fille de J.-A.!

Charlebois et de G. Brouillette.
13 février — J. A. Miche), fils de

R. Rélanger et de D. Beaudoin.
14 février — TJ. D. Jean-Marc, fils

de M. Beauchemin et de F. Lafon-
taine.

20 février — M. A. Françoise, ÿi-
le de J. Primeau et de G. Kendall..

21 février — J. S. G. Claude, ‘fils
de C. Gagné et de J. Trudel.

J. A. H. Jean, fils de C. Gagné et
de J. Trudel.  M. C. F. Denise, fille de BE. Tru-

cames 4

del et de F. Brosseau.
J. J. R. André, fils de R. Métayer

et de Y. Pelletier.
24 février — M. Diane,fille de G.

Carbonneau et de V. Robichaud.
27 février — J. Roudy, fils de

Benny Luther et de A. Puppato.
28 février — J. C. R. Alfred, fils

de Y. Gagnon et de G. Lafranchise.
M. N. Ginette, fille de J. Rémil-

lard et de R. Dugas.
J. R. A. Normand, fils de R. La-

bonté et de J. Marion.

tse
Ont célébré leur mariage
;

SGT ALEXANDRE TREMBLAY
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8 février — Roger Arsenault, fils
de M. et Mme Nancy Arsenault et
Bérengère Vinet, fille de M. et Mme
Marc Vinet.

22 février — Guy Provost, fils de
M. et Mme O. Provost et Thêërèse
Nicolas, fille de M. et Mme A. Ni-
colas.

27 février — Robert Harnois, fils
de M. et Mme E. Harnois et Gilberte
Therrien, fille de M. et Mme Pierre
Therrien.

* 8 #

Ont paru devant Dieu

18 février — Philomène Breton,
fille des défunts Alexis Breton et
Aglaée Desjardins (70 ans).

Ferdinand Ouellet (35 ans), époux
d’Irène Paradis.  

  

EN AFRIQUE DU SUD
M. Ben Nyveen fait actuellement

un heureux voyage touristique en

Afrique du Sud. Il a fait une visite
au poste de missionnaires canadien-
français, au Basutoland et au sujet
de cette visite, le Rév. Père Paul
Chicoine, un ancien élève du Sé-
minaire de St-Jean, adressait la
lettre suivante à son fils, Jack
Nyveen.

MAZENOD INSTITUTE,
P. O. Mazenod,

Basutoland,

South Africa,

29 janvier, 1954.
M. Jack Nyveen,
c/o Longueuil Meat Exp. Co. Ltd.
St. Lambert, Québec, Canada.

 

 

Bien Cher Monsieur,
Vous serez surpris de recevoir

cette lettre. C’est pour vous don-
ner quelques nouvelles de M. Ben
Nyveen votre père. .

Il est en parfaite santé et nous
avons beaucoup apprécié sa visite

ici. I1 nous a parlé de vous tous -
aingi de M. René Goulet, Edmond
Brisebois, Mlle Ménard, etc.

Tous va donc bien et il doit quit-
ter le Basutoland sous peu.
Agréez cher Monsieur l'assuran-

ce de mon estime pour vous tous et

votre père, je demeure votre tout
dévoué, ;

(signé) Paul Chicoine,
naire, Mazenod Institute.
Je demeure à Montréal. Il y a 16

ans que je suis au Basutoland.
N.B. M. Nyveen a aussi rencontré
la Révérende Soeur St-Henri (Lu-
cienne Ménard), de Ville Lemoyne

Mission-

Tant que lo tension internationale ne se sera pas relâchée,
le Canada devra demeurer sur le qui-vive. Et pour être prêt à toute

 

éventualité, notre pays doit renforcer son armée moderne.

L'Armée canadienne offre des carrières vraiment intéressantes
aux jeunes gens sérieux. Elle leur donnera une formation de chef,

c'est-à-dire qu'elle leur inculquera le sens du devoir,
l'esprit d'équipe, et les rendra aptes à prendre des décisions.

Un jeune homme qui est déjà engagé danscette voie, c'est le
sergent Alexandre Tremblay, instructeur de parachutistes au

Royal 22e Régiment. On voit sa photo ci-haut. Les parachutistes
constituent une légion hardie et fière au sein de l‘Armée canadienne.

Et le sergent Tremblay est heureox d’appartenir à cette légion.

Son revenu se compare avantageusement, âge pour âge, à
celui de tout autre citoyen qui, avec le même degré d'instruction

et les mêmes aptitudes techniques, exerce un métier dansle civil.
Mais ce militaire reçoit en outre — et gratuitement — la nourriture,

le logement, le vêtement, les soins médicaux et dentaires.
Et il bénéficie d'un mois de congé payé par année.

Pour une carrière de chef bien rémunérée
au service de votre pays, enrôlez-vous

dans l'Armée moderne du Canada.

| ENROLEZ-VOUS DES AUJOURD’HUI DANS

VOTREŸARMÉE
onnaughi, 3. Cole [2

aMb [HELLA @®

ye @
13 i s No 13, Wallis House, Angle Charlotte et Rideau, OTTAWA,Oni.

est, rue Sherbrooke, MONTRÉAL, P.0.
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conférences tous les dimanches à tra-
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VARENNES
“Quand chacun connaîtra pour l’ai-

mer sa petite patrie, la grande patrie
des Canadiens français sera une for-
teresse sur. la montagne.” .. …

Ces paroles fort justes du génial
botaniste, le Frère Marie-Victorin,
l’une des gloires de l'Institut des FF,
des Ecoles Chrétiennes, l’esprit péné-
trant des Varennois les a assimilées
pour de bon dès la fondation de leur
hameau par le seigneur René Gaul-
tier, gendre de Pierre Boucher, gou-
verneur des Trois-Rivières.

Depuis 1672, époque qu'ensanglan-
térént les hordes sauvages, la civili-
sation régionale n’a pas entamé son
patrimoine spirituel, n’a rien retran-
ché du tabernacle des traditions. Fi-
dèle à un passé flamboyant d’héroiïs-
me, elle a tenu à conserver intactes
les moindres parcelles de l'héritage
national. Chez nous — je raffole de
cette expression intime — les famil-
les remontant à plusieurs générations
pullulent à un point qu’on en comp-
te treize dans la douzaine. Celle de
René Thomas partage cet honneur,
se réjouit d’un tel record.

Conseiller municipal sous l’admi-
nistration du Dr Gaspard Bousquet,
Chevalier de Colomb imbu d'huma-
nité, cornettiste dans la fanfare aux
jours lointains de ses triomphes, an-
cien joueur de hockev d’une singuliè-
re performance, le businessman Re-
né Thomas. un produit de valeur du
collège St-Paul, dirive tune manufac-
ture de portes et châssis et un com-
‘mérce progressif de matériaux de
construction. Architecte de son pro-
pre destin, de sa ‘propre fortune,
étant parti à zéro, il n’a donc que
plus de mérites, que plus de titres à
notre admiration.

Après avoir été au service du dé-
funt Toseph Trudeau. entrepreneur
général en crédit. l'ambitieux jeune
homme se porta acquéreur en 1936
de l'entreprise de son bourarois avec
l'intention dominante de la hisser au
zénith de la renommée. Résolu. opi-
niâtre, il a gravi la cime sans anicro-
che. Le travail. encore le travail, et
toujours le travail. formule identi-
que à celle de messire Danton. voilà
la cause toute nue de son élévation
au ciel des affaires.
Le frère de Bernard Thomas”

quincaillier avantageusement prisé de
la rue Ste-Anne, a, pour l'épauler
dans son absorhante besogne, une
équipe d'emplovés hourrés d'antitu-
des naturelles, de done exceptionnels
dont deux. soit MM. Georges Lussier
et René Richard, ont respectivement
à leur actif quatorze et dix ans de
lovaux et continuels états de service.
Leurs compagnons. tous des chics
“bovs”. se nomment: Raymond Hé-
bert, Gilbert Rirndean. Charles Sa-
varia. Uhald Dubois. Carmine Mon-
tanaro. Alphonse Bousquet et Yves
Brunelle. Les chauffeurs des camions
s'appellent Georges T.ussier et Al-
phonse Bousauet. Bref. un personnel
dressé à la chaire de l’exnérience.

Si je révélais que l'atelier de René
Thomas contient 300 à 400.000 pieds
de bois, qu’il occupe une sunerficie
de 65 pieds par 70, qu'il a été incen-
tié en 1949 et reconstruit par la sui-
te. qu'il renferme du pin. du bois
blanc et de l'épinette utilisés pour
les ouvertures, les moulures et Ja
construction, qu’il garde un grand
assortiment de peintures Mont-Roval
d'articles de ferronnerie, de tuvaux
d'égout. qu'il peut en un mot remplir
les commandes de quiconque se dis-
pose à se bâtir un home ou un maga-
sin et ce. de la cave à la cheminée.
C'est toute une organisation, qu’en
dites-vous, citovens de Varennes, mes
parents par la foi en l’avenir de no-
tre village? Et la marchandise ne
fait pas défaut. n'est-ce pas ?
Autour de l'établissement principal

l'oeil anerçoit une remise à bois, un
entrenôt pourvu d’un garage et une
chaufferie pour le séchage du bois.
La maison René Thomas, qui assure
le gagne-pain & de hraves chefs de
fover. a participé 3 I"drection de 1'4-
cole Labarre et du gvmnase du coflà-
ge en fournissant les matériaux re-
quis. Quand on sollicite son con-
cours, d'où au’il vienne, on saît par
avance qu’elle accueille ses clients
avec empressement et civilité.

A ceux-ci, M. Thomas dit toute sa
gratitude et s'engage à les mieux ser-
virdemain,

Fils et petit-fils de forgerons, Re-
né Thomas dont le violon d’Ingres,
la marotte, est le yachting — son em-
barcation, un 25 c.v., une oeuvre réa-
lisée par ses mains, fut souvent en
vedette au cours de régates palpitan-
tes — René Thomas construit pré-
sentement deux habitations dotées de
deux logements de quatre pièces. Son
seul but: les revendre à des prix
abordabies: Une excellente nouvelle.
Que chacun la communique à son
voisin.
Née Floriane Provost, une ancien-

ne institutrice et fille de Joseph Pro-
vost, cultivateur de Varennes, la
femme de l'industriel Thomas a l’en-
viable bonheur de posséder tous les
talents, notamment ceux de semer la
bonne humeur et d’éduquer soigneu-
sement les siens, ses chers choux. Je
vous présente officiellement Florian,
14 ans, élève de syntäxeau séminai-
re de St-Tean : René, Muriel, Hughes
Cécile, Micheline et Jacques, 5 ans.
Les époux Thomas sont des époux
unis, comme les dépeint l’Evangile.
Aussi les bénédictions pleuvent sur
eux.

Les alliances de René Thomas n’a-
boutissent pas là, loin s’en faut. Avec
l'affection de ses deux soeurs, Mme
René TJodoin. femme de l'ancien mai-
re de la paroisse de Varennes, et Mlle
Anna Thomas, institutrice à la Com-
mission scolaire de Montréal, et qui
enseigna jadis à l’Hospice Lajemme-
rais, avec la maternelle tendresse de
sa tante. la Rvde Soeur St-Victor,
Te la Congrégation des SS. de Ste-
Croix, notre distingué compatriote
n’a certes pas le temps de laisser chô-
mer son coeur. Sa vie n’envisage que
deux poles: son chez soi et l'atelier.
Bien heureux est celui qui, très

loin du vulgaire,

lit en auclque rivage. éloigné,
solitaire,

Hors des arandes cités, sans bruit
et sans procès,

Et aqui, content du sien, ne fait
aucun excès.

(La Fresnave).
I. D.

ee

de anniversaire de la récollection .
de Varennes

Le conseil de la récollection de Va-
rennes est fier de rappeler à ses fi-
dèles que ce mouvement fête présen-
tement son 4e anniversaire de fon-
dation.
On sait que c'est en février 1950,

que les Varennois assistèrent pour la
première fois de leur vie a un spec-
tacle qui restera mémorable. De re-
tour d'une retraite fermée, avec une
quarantaine d'hommes, M. G. A. Lo-
ranger, président actuel, décida de
fonder une récollection. Comme ce
mouvement ne faisait que commen-
cer, la messe se disait dans la belle
chapelle des Soeurs Grises de l'Hos-
pice Lajemmerais, maintenant appe-
lé “Fover Lajemmerais”. Quelques
70 hommes assistèrent à l'ouverture,
le nombre était moindre, mais la qua-
lité surpassait. Les Varennois assis-
terent leur président d’une manière
diabolique, puisqu’aujourd’hui la ré-
collection compte parmi ses rangs
près de 500 hommes. Vu le progrès
rapide de cette organisation on trans-

féra à l’église paroissiale, où, le 3e
dimanche de chaque mois, on peut se
rafraîchir "ime et entendre le chant
merveilleux de fa chorale de la ré-
collection, sous l’habile direction de
M. Jean Leboeuf.
Mais pour fêter ce 4e anniversai-

re, il nous fallait un gâteau, et nous
l’avons eu, dans la personne de M.
Léon Patenaude, président du comité
de moralité de la ville de Montréal.
qui avait comme sujet Satan mène le
bal !

Tl avait bien raison, car aujour-
d’hui, on repousse le Bon Dieu pour
le remplacer par le diable, embléme
de ceux qui vivent dans le mal.
Tout récemment, nous vovions

dans les journaux que le trafiquage
de bébés s’exercait entre des nerson-
nes de Montréal et des Américains-
Tuifs. On fut tout surpris d’appren-
dre cette nouvelle, et même les auto- rités policières.

Pourtant, M. Patenaude fait des

 

 

vers la province, et depuis longtemps

‘rappelait au monde qu'un tel commer-

ce s’exerçait dans la ville de Mont-

réal, la police faisait la sparde oreil-

fe, et voilà aujourd’hui, on semble

sortir d’une boite de surprise. Offrir

jusqu’à $10,000 pour un ‘énfant, un

des nôtres, appelé un jour à devenir

esclave d’un peuple étranger, seuls

les criminels peuvent faire de telles
transactions.

Le comité de moralité ‘travaille

dans l’ombre, mais accomplit tout de

même des merveilles. Dernièrement,

22 revues américaines et canadiennes

servant à scandaliser le monde, et à

leur faire connaître l’esprit du mal,

étaient bannies du marché, et ça par

les plaintes portées par le comité de

moralité au gouvernement provincial.

La justice ne donne pas toujours

raison. Il y a 2 ou 3 ans, une danseu-

se du nom de Lily St-Cyr donnait

des spectacles’ indécents au théâtre

Gayety à Montréal, un torchon que

les Américains refusèrent d'accepter

parmi leurs rangs, mais que les

Montréalais allaient applaudir. Le

comité de moralité porta plainte aux

autorités, mais rien ne changea. M.

Patenaude, travaillant de concert
avec le Rév. Père Bourassa, s.j., dé-
cidèrent d’organiser des Heures sain-
tes pour faire disparaître de nos
rangs, cette saleté humaine. Une mé-
daille placée entre deux briques du
théâtre fit le reste. Quelques semai-
nes plus tard, un escalier de sauve-
tage du théâtre s’écroula amenant la
perte de vie d'une personne et en
blessant trois autres. Trois jours
après cette catastrophe, ce théâtre
ferma ses portes, Dieu avait le meil-
leur sur satan. -

Du coté de la tempérance, nos grills
et nos clubs sont remplis de jeunes
dont l'avenir est en jeu. D'ailleurs,
la boisson ruine la santé et amène
les maladies vénériennes. D'après une
enquête, 60% des jeunes gens qui
parcourent les grills et boîtes de nuit,
sont atteints de ces maladies. Il se
dépense dans la ville de Monréal, en
l'espace d'un an, $6,000,000 en al-
cool,

Aujourd'hui, nous devons choisir
nos amis, nous devons respecter la
femme, nous devons nous efforcer de
semer le bien autour de nous, sur-
tout durant la période que nous tra-
versons. Un jeune homme convaincu,
n'a pas le droit d'aller aux grills, car

il doit se préparer un avenir ensoleil-

 

Àceux de sa famille.
La moralité est la question de

l'heure, car même si les grandes vil-
les sontcorrompues, nos campagnes
tentent de les imiter. Les varennois
peuvent être assurés d'une chose,

c'est que tant que la récollectionex-
istera, sätan resterà éloigné.

lé, sur des bases solidesquilui per- G. A. Loranger, et ‘| &
mettront de pourvoir 4 ses-besoins et| J. P. Labarre qui, autrefois

M. Patenaude fut présenté par M.

 

    

  

    

par M.
OCCupaît

mMmission

de Montréa]
fait Ses Prey.

un poste important à la Co
des écoles catholiques
C'est un homme qui a
ves,
Pour le mois de mars

Victor Paulin, F.EC. 4
viendra. donner une séay
animées Sur sa mission,

Invitation cordiale à tous

le RF.
de Québec
ice de vues
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NETTOIE

TOUT

A MERVEILLE
MÊME DANS L'EAU LA PLUS DURE *

    
GRATIS!

—4 épingles a linge en
plastique dans le pa-
quet géant.

—2 épingles à linge en
plastique dans le gros
paquet.

BOD blanc se dissout
très rapidement et
garde l'eau claire.

a

= BOD blanc est le détergent Idéal pour

= mieux blanchir votre Nage sans le passer
8 au blew...
»

= BOD blanc resd ves lainages deux et
= souples.

8 BOD blanc fait briller le vaisselle et la
: verrerie sons escayage.
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 N.-D.-de-Grâces
(VILLE )

Ont été faits Enfants de Dieu et

de l'Eglise:

LANDRY: Le 28 février: Marie-

Paule Constantine, Lise, née le 26,

enfant de Léodore Landry. et de

Marie-Paule Primeau. Parrain: Lu-
cien Chaput; marraine: Constanti-

pe Romancière.

DUBOIS: Le 28 février: Marie,

Eliette, Carole, née le 23 février,

enfant de Jean Paul Dubois et de

Eclintine Gauthier, Parrain: Au-

suste Gauthier; marraine Marie
Brazeau.

JACQUES: Le 28 févriér: Joseph,

Adrien. Gaston, Michel, né le 28 fé-

vrier. enfant de Gaston Jacques et

de Thérèse Fortin. Parrain: Adrien

Jacques; marraine: Cécile Lahaie.

THIBODEAU: Le 28 février: Ma-
vie, France, Rita, née le 22 février,
enfant de Roland Thibodeau et de
Mariette Girardin. Parrain: Maurice

Gosselin; marraine: Rita Girardin.

DUQUET: Le 28 février: Joseph,

Jean-Paul, Michel, né le 21 février,

enfant de Robert Duquet et de An-

nette Veillette. Parrain: Jean-Paul
Rover: marraine: Thérèse Duquet.

HEON: Le 28 février: Joseph,
Jean. Pierre, né le 27 février, en-
fant de Roger Héon et de Hélène

Moniplaisir. Parrain: Joseph Mont-
p'usir: marraine: Marie-Ange Mont-
plaisir

JOANNISSE: Le 7 février:

s-ph, Claude, Serge, Ronald, né le
{ stars, enfant de Urbain Joanisse et

4. tGrorgette Paradis. Parrain: Clau-
marraine:

 

Jo-

Barbeau; Lucienne
Joan misse,

LATERREUR: Le 14 février: Jo-
«ph, Oza, Marcel, Dgniel, né le 9
",irs enfant de--Marcel Laterreur

de Yolande Côté. Parrain: Oza

Lierrenr . Marraine: Léo Saint-

louis

———

PELERINAGE

1 13 mars au soir, aura lieu à
l'Orateire

Bova!
Saint-Joseph du Mont-

un pèlerinage organisé par
«+ lsque du Sacré-Coeur. Tous les

s:--ISSiens sont .invités à y pren-

le part. Le départ se fera de l’é-
g'ise à 7.15 hres. La chorale de la
! voisse fera les frais du chant, et

- statue. à Ja procession, sera gar-

«+ par los Zouaves de la paroisse.

jlenvenue à tous ceux qui vou-'

nt y prendre part

—_.

N.-D.-de-Fatima
(VILLE JACQUES-CARTIER)

XAISSANCE

\ Notre-Dame de Fatima. le 7 fé-

1954 a été baptisée Marie.
Elisabeth. Ginette. née le

f vrier 1954 Le parrain a été
+ -1et Dubois. oncle; et la marraine

F<«beth Touchette. tante de l'en-

-0-

EXCELLENCE

DE FEVRIER

1» année A: Réjean Trottier; 2e
A: Diane Dussault: 3e an-

A: Nicole Pion; 4e année A:

M: hehne Desormeaux: 5e année À

[ris Richer; 6e année A: Andréa

alts, le année B: Albert Des-

actrice

ICI ET LA À
CONFIRMATION ET
PREMIERE COMMUNION
Cette année il y aura confirmation

dans notre paroisse et cette céré-
monie aura lieu très tôt. En effet,
Monseigneur l’Evêque viendra con-
firmer vos enfants lundi le 22 mars
à 3 h. 30 de l'après-midi.
La première communion aura lieu

comme l'an passé le jour de l'Ascen-
sion soit le 27 mai.

—0o—
STATUES DE
STE-ANNE ET STE-THERESE
Nous sommes heureux d'annon-

cer la toilette neuve de nos deux
statues (Ste-Anne etwSte-Thérèse)
Sainte-Thérèse s’est aussi enrichie
d'une couronne électrique don de
Mlle Fernande Côté et la décoration
à un particulier de la rue Bouchard.
La décoration de Sainte-Anne fut
donnée par les Dames de Sainte-
Anne de la paroisse. Un merci sin-
cère à ces généreux donateurs.

—0—

VOEUX DE

‘RETABLISSEMENT

Le conseil des Dames de Sainte-

Anne souhaite leurs voeux de

prompt rétablissement à Mme Ar-
thur Gravel (Blvd Guimond) à Ma-
dame Jean Duhamel, toutes deux
hospitalisées depuis quelque temps.

ainsi qu'à Madame Donat Côté, de la
rue Guillerm et Mme Jean-Paul Jo-
doin du Blvd Marie-Victorin.

—_——-

PARTIE DE CARTES
Les dames de Sainte-Anne organi-

sent une grande partie de cartes au

profit de la paroisse pour le same-

di 27 mars. Cette partie aura lieu
a I'Ecole Notre-Dame de Fatima sur
la rue Hémond. Nombreux prix de
présence. Venez féter la mi-caréme
avec nous. Bienvenue a tous.

elm

ORGUES
Pour Noël nous avons fait l’ac-

quisition d'une nouvelle orgue. M.
le Curé aimerait bien pouvoir la
garder, mais vu que le coût est très
élevé, il décida de la diviser en

parties égales aux tuyaux. Donc
il y à 300 tuyaux à vendre à $10
chacun. Si quelqu'un aimait à
s'en procurer un ou plusieurs il:

n’ont seulement qu'à communique»

avec M. le curé Lafrance. C’est un

très bel acte de charité car nous
avons une belle chorale et nous

avons besoin d'une orgue qui joue en

conséquence. 
; Saint-Maxime

[ices

; Le 28 fevrier dernier, est décède
(M. Achille Fortier, époux d'Exilda
St-Germain. Les funérailles ont eu

tJieù mercredi. le 3 mars, à 9 heures,
Cet l'inhumation au cimetière du me-
“me endroit.

A la famille éprouvée, nos plus
sincères condoléances.

e + =

Aux prières

LE RICHELIEU

était la soeur d'une de nos religieu-
ses. ¢

e © 0

Epreuve-
Au début de la semaine dernière,

comble la maison de M. Trottier de
la rue St-Louis. Le feu débuta sur la
fin de l’après-midi et malgré l’excel-
lent travail de nos pompiers volon-
taires, ils ne purent empêcher le feu
de faire son oeuvre.
Nous assurons à la famille Trot-

tier tout notre aide et nos encourage-
ments dans leur grande épreuve.

e + @

A ne pas oublier que...
...le 18 mars prochain, la Société

St-Jean-Baptiste, de Ville LeMoyne
vous présentera, au sous-sol de 1'égli-
se de St-Maxime, la troupe de M.
Roger Florent dans une comédie dra-
matique, intitulée Je terrible châti-
ment. _

Les profits de cette soirée seront
versés aux oeuvres paroissiales.
Nous comptons donc sur une assis-

tance nombreuse. Tout en vous amu-
sant, vous ferez oeuvre de charité.

....Jle 21 mars, c’est l'ouverture,
pour notre paroisse, de la “‘Grande
Mission”.

Pensez-y bien ! Ces jours de grà-
ces vous seront profitables en autant
que vous y serez préparés.

Dieu vient à vous; quelle récep-
tion lui ferez-vous ?

+ —

Contrecoeur

 

NAISSANCES
Dansereau-Dulude: A Contrecoeur

a été baptisée Maria, Cécile, Carole,
née le 7 février, enfant de Roger
Dansereau et de Cécile Dulude. Par-
rain Léandre Dulude; marraine: Ma-

ria Dulude, grands-parents de l'en-
fant.

— Leclaire-Jacques: Joseph, Phi-

lippe, Christian, Daniel, enfant de
Philippe Leclaire et de Evelina Jac-
ques. Parrain: Philias Leclaire, on-

cle; marraine: Solange Chapleau.

tante de l'enfant.
—0—

NOTES DE JANVIER
Ecole des filles, SS. NN. de Jésus

et Marie :
année: Francette Villiard, Angè-
le Lacroix, Lucille Piché.

année: Gemma Gervais, Ray-

monde Lamonde, Julienne Bou-
chard.
année: Réjeanne Bonin, Jeannine

Duhamel, Béatrice Chaput.

9e

Se

Jacques. Thérèse Gendron.
année: Nicole Bonin, Lise Le-

blanc, Claudette Handfield..

année: Aline Lacroix, Michèle

Boutin, Huguette Jussaume.

[F
S
©

3e année: Hélène Mauger, Pauline
Lamonde, Louise Lanouette.

2e année: Suzanne Renaud. Lucie

Pagé. Nivole Viau.

NOTES DE FEVRIER
; 9e année: Francette Villard, Angè-

le Lacroix. Luciile Piché.

 
8e année: Gemma Gervais. Rav-

monde Lamonde, Raymonde Du-

hamel.

Te année. Béatrice Chaput. Réjean-
ne Bonin, Jeannine Duhamel.

Nous recommandons à vos prières, Ge année: Thérèse Perron, Carmen
Mime Lorenzo Longtin, décédée. Elle:

(Le Loup et

Jacques. Thérèse Gendron.

a. even,

Jridins; Ze année B: Gilles Corri-

“eau Je année B: Réjean Picher:;
lv unnée B: PierreRacicot; 5e an-, Les | t glout nt
nee Bo Micheline Boileau; 6e an-, oups mangent g'ou ae :
Ke B Michelle Florigan et Mo-| Un Loup donc étant de frairie
uuque Pelletier; 7e année: Michel. Se pressa, dit-on, tellement
[wsaers.

 

LE CIGARE

 

 
 

Qu'il en pensa perdre la vie:
; Un os lui demeura bien avant au gosier.

De bonheur pour ce loup, qui ne pouvait crier,
Près de là passe une Cigogne.
Il lui fait signe: elle accourt.

Voilà l'opératrice aussitôt en besogne.
Elle retira l'os; puis, pour un si bon‘tour,

Elle demanda son salaire.
| ‘’Votre salaire? dit le Loup:

Vous riez, ma bonne commeére!
Quoi? ce n'est pas encor beaucoup

D'avoir de mon gosier retiré votre cou?
Allez, vous êtes une ingrate: 3
Ne tombez jamais sous ma patte.

qui risque

à votre co

La Fontaine

\_La Banque Canadienne de Commerce
  pres

un incendie détruisait de fond en]

année: Rita Chapdelaine, Carmen

MORALE: L'homme

souvent pas plus riche pour
ça. N’est-il pas plus sage de
déposer une portion de votre
salaire chaque jour de paie,

de La Banque Canadienne
de Commerce? Ainsi, le
loup ne sera jamais à
votre porte.

Be année: Lise Leblanc, Nicole Bo-| Vous êtes là, grâce à Votre Croix-
nin, Claudette Handfield. Rouge lorsque des soins d'urgence

4e année: Huguette Jussaume, Ali-|sont donnés aux soldats, aux anciens
ne Lacroix, Renée Gendron. combattants et à leurs familles. Au

8e année: Hélène Mauger, Michèle ; .
Perron, Pauline Lamonde. mois de mars, vous pouvez aider en

2e année: Lucie Pagé, Suzanne Re-|donnant votre contribution à votre
naud, Nicole Viau. Croix-Rouge canadienne.
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MORTS - ACCIDENTÉS-OU MALADES
Ramassés gratuitement et promptement par

Camion Spécial

APPELEZ - FRAIS RENVERSÉS

MONTREAL. ORchard, 17261
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29 Ces paroles sont attribuées à
SIR WILFRID LAURIER, premier ministre

| du Canada de 1896 à 1911.

. CETTE RECLAME PAIT PARTIE D'UNE SERIE PUBLIEE PAR 
| Moon”

| LA BIERE QUE VOTRE

| ARRIERE-GRAND-PERE BUVAIT

pr.  
gros n’en est

 

  
    

 

mpte d'épargne

  —

(Illustration d"Arthur Rackham \ A \
+ pour l'édition Heinemann des fables d’Esope)

(



 

CHRONIQUE SCOLAIRE

 

ACADEMIE COMMERCIALE CATHOLIQUE DE ST-JEAN |

ELEVES A L’HONNEUR ! Paul Beauvoisk … … … … 95.

. EN FEVRIER I Serge Daudelin .. … … . 94.

Années : %| Gaston Lucas … …… 94.

-12e (M. RochRheault): -
CLASSES ANGLAISES

  

#. Georges Lanthier … . . … 895
2 Maurice Bernard … … …. … 82.2 (Mr. Omer Roy):
i Jacques Clermont .. .. .. .. 81.7|8th Frank McCaughey . 86.
# #11e (M. Omer Vachon): ! Andrew Halford . . 83.
¥ Eddy Mombleau .. . .. .. 85.5 Alvin McDonald .. . … 83.
4 Fernand Bélanger … … … 85. |Tth William Campbell .. . … T5.

Léo Facchino … … … … 18.5 Lucien Pigeon .. .. . . … 68.
10e (M. Joseph Bertrand): Edmond Lemieux ….. … . 63.

. Roma Boulerice …. .… … 93. 6th Michael McCaughey … 80.

# Guy Fortin … … we… BT2 Peter Rancourt . . . . T2.

Ho André LaRochelle.. . .. . 855 Raymond Boudreau . 68.
+ 9e (M. André Jacques) : 5th Henry Boudreau 89.

Jean-Pierre Madore … … …. 818 Maurice Rodrigue L T4
% Michel Cuys … … … … … … B18 Maurice Boivin . … … … 73.
= Georges Fontaine … . . … 70. 4th Maurice Whelan 86.
€ 8e (M. Georges Duval): Freddy Streit . ‘ 75

Paul Hébert .. … . 90.2 Peter Bourassa . . T4
Pierre Lasnier … … … .. 87.5 (Mrs. Leona Riley):

Raymond Hébert . . 88. |3rd Robert Boudreau 88.

Te (M. Edouard Fortier) : Gilles Chaussé &8.
André Camaraire … 81.5 Jimmy Heber 83.

Claude Claprood . . 81. 2nd Andre Senekas 89.

Normand Lefebvre 81. Jacqueline Leeke 88.
7e M. Raymond Rheault): David Remillard 88.

Claude St-Pierre . . 86. 1st Barbara-Ann Boulais 93.
“ Louis Lefebvre Co. 84. Marguerite Turmel 87.
Pierre Tétreault 84. Diane Bourassa … 86.

6e (M. Raymond Rheault:: —0—

Maurice Richard 70. HEUREUX BENEFICIAIRES:

& Denis Lamontagne 68. Grâce à M. Armand Baray, com-
D Robert Lord . .… 63. missaire d’écoles, dix élèves du cours
5 6e (M. Jean Lamy): supérieur ont eu le privilège d'acris-

Luc Trahan 93.2 ter a la joute de hockey que le
“CANADIEN" a disputé mardi der-
nier sur la glace de l'aéroport lo-

Ce sont: 12e scientifique: Al-

Philippe Suys 89.7
Michel St-Germain 89.2

5e (M. Roger Ducharme1: cal.

 
Michel Lorrain 88.1 fred Gélinas, Georges Lanthier; lle

Alain Foucrault 84.1 scientifique: Réal Lorrain. Jean-C.
Richard Fleury 80.1! Richard; 10e scientifique: Ls-Aimé

4e (Mlle Berthe Rondeau: Lehoux, Claude Mailloux: 9e: Jean-

Claude Lefebvre 88. Guy Babeu, Robert Forget; 8e: Jac-
Michel Choquette 87. ques Chevalier. Jean Langevin.
André Samson 86. Tous ces bénéficiaires remercient

4e (Mile Suzanne Gaudreau): sincérement M. Armand Baraby.

Normand Gamache 90. —0—-
Gilles Daunais . 85. CAISSE SCOLAIRE:
André Langlois 84. Selon le dernier rapport de M.

3e (Mlle Bernadette Coupal): Edouard Fortier. directeur de la
Jacques Benjamin 98. Caisse d'épargne scolaire. on consta-
Marcel Sylvain 97. te que le nombre de déposants s'élé-

a Claude Pépin 96. ve à 241 et les dépôts à 1752.
A Marc Gaudette 96. —0o—

Gilles Robin 96. GAGNANTS DE PRIX
3e (Mlle Pierrette Thibodeani: : AU FESTIVAL 1954:

, Paul Bédard 92. Honoré Mercier. Maurice Richard.
Michel Clermont 91.9 Jean-Claude Richard. Roma Boule-
Alain Ostiguy 86.8 rice, Claude Mailloux, Yvan Huard,

2e” (Mlle Suzanne (Goyette: André Roy. Y. Ostiguy, Yvan Du-
Réal Longtin 92. buc, Denis Benoit, Gilles Benoit, De-

Bernard Beaulieu ’ 89. nis Lincourt. Francois Fontaine. A-

Denis Bédard 83. lain Blanchard.. Robert Brault, Ber-

i 2e (Mlle Marielle Blanchard:
! Robert Brault

Pierre Pépin

: Yves Claprood

1 le (Mlle Suzanne Goyette)

nard Laroche, André Larose. Denis

L'Heureux, André Hébert. Michel

Raymond, Barbara-Ann Boulais, J.
Burdo, Raymond Hébert, Yvan

Huard. Jean-Louis Tremblay. Marcel

  
Yvon L'Heureux 73. Létourneau. René Sirard. Yvan Gou-

Serge Benjamin T1. {let. Alain Ostiguy. Roland Lemieux.
| André Denis 68 Marcel Tremblay, Serge Chevalier.

le (Mlle Simonne Lanciault): Pierrette Charette, Claude Cla-
Pierre Pépin 97. prood, Pierre Bachand, Michel Ger-
 

  

 

  

Automobiles et Camions
SPÉCIAUX DE MARS!    

    

    
   

1950, Dodge sedan.122022 $ 850.00
1950, Dodge sedan...| 900.00
1950, Oldsmobile Hyd. ................ 1400.00
1950, Monarch équipé, comme neuf. 1500.00
1951, Chevolet sedan Power Glide 1500.00  
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1945, Dodge 2 tonnes... 500.00
1948, Morris Panel1121111122 350.00
1947, International, 3 tonnes 500.00
1947, Dodge, 3 tonnes, dompeuse …… 750.00
1951, Chevrolet, 3 tonnes, spéc. domp. 2000.00
1951, Chevrolet 2 tonnes avec boîte

cab overlugine 1600.00  Ouvert le soir jusqu'à 9 heures

Téléphone 6837

LASNIER & GALIPEAU, Ltée
114, rue Richelieu, St-Jean

  

 

  

 

vais, André St-Germain, Michel Cho-

quette, André Beayyolsk, ‘Michel|

Desrochers, Louis St-Amant, Réal

Tougas, Louis Marchessault, Wil- -

 

liam Shields, Arthur Crevier, Claude

St-Pierre, Pierre Jolin, Réal Lym-

burner, Réal Hébert, André Lussier,

Aza Crevier, Serge Bédard, Jean

Ceux qui jeûnent

Trois repasmaigres
L'Heureux, Michel -Grégoire, Jac- ;

ques Yelle, Michel St-Germain, An- Un repas gras (Mer, et sam. des Quatre Temps) Un repas gras

dré Marchessault, Yvan Provost,

Clément Goulet, Maurice Rodrigue,

Henry Boudreau, Robert Durand.

(Lun.-mar.-mer.-jeu.-sam.)
(Vendredi)

(Samedi-Saint)

Un repas gras
Tois repas maigres
Avant-midi maigre 
 

   
“

Payette &FilsLtée
Ont en magasin, au 2èmeétage, tout ce
dont vousavez besoin pour vos garçons

© Achetez maintenant

© Faites un léger dépôt
© Faites mettre de côté vos achats jusqu'au besoin
 

Sous-vêtements de Garcons
Modèle athlétique. Caleçon taille élastique.

Grandeurs 24 à 32

SPECIAL 39Cc

Chemises Sport, manches courtes
Poches extérieures, modèles “Hollywood”. Couleurs

et dessins assortis. Grandeurs S.-M.-L.

Prix très spécial !

 
 

 
  
De véritables achats d'économie

en vêtements de garçons

COMPLETS
avec 2 pantalons longs

Modèle à devant double ou simple, dans
les teintes nouvelles de gris ou drab

et bleu gris.

Grandeurs: 10 à 16 ans

RX 822.50
POUR 3 MORCEAUX

  
| Règlements de repettdolabstinencs

Ceux qui ne jeûnent pas
(Mer, des Cendres

_

Trois repas maigres

Trois repas gras
Trois repas maigres
Avant-midi maigre

 

 CS
Pe eeme

Cravates et Boucles — Couleurs du Printemps 1954
 
  
Paletots (imperméables)

Modéle “Hollywood”
En gabardine doublée, en satin.

: Les couleurs en demande, le bleu, le

gris et le drab. Grandeurs: 28 à 34

- * 812.50

COUPE-VENT
Un vêtement qu’il aimera à porter.

   
En gabardine

avec fermoir-éclair, deux poches, taille élastique,

teintes

A compter de $6 50
=

CHANDAILS DE LAINE
POUR GARÇONS

populaires. Grandeurs: 24 à 36.

 
 

Gilet à manches longues, tricot serré, modèle de

fantaisie. Col en V ou rond

A compter de $2 00
.

Au 2ème étage, vêtements pour garçons

Frs Payette & Fils Ltée
254, Richelieu Téléphone 3012 Saint-Jean, Qué.
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